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Le troifiefme liure de Sebastien Serlio B, 

• * » 

Auquel font figurez ôc deferiptz les Antiquitez de Rome, 
de aultres, eftantz tant es Itales que dehors, tranflaté 

de Tytalicn en franchois . 

C H A P . IIII. 

N T R E tous édifices antiques qui en Rome fe voyent^me femble le Panthe- 
on ( pour vne feule piece dœuure) eftre le plusbeau, le plus entier, Si le mieulx 
entendu: Et eft daultant plus merueilleux de tous aultres, parce que icelluy a 
plufieurs membres, enfemble fi tresbien concordantz au corps, que toutes per- 
fonnes voyans vne telle Si fi belle correfpondence, fe trouuent dicelluy entiè- 
rement fatiffaidz : Ce qui caufe que l’Archited lequel en fut inuenteur, efiuffc 
la plus parfaide forme, affcauoir,la rotundite, dont procédé qu’icelluy Panthéon communé- 
ment lapelle Noflre dame la ronde : car par le dedens ya autant de largeur que de haulteur. 
Et par auenture que ledid Archited confiderant que touttes chofes ordonneement procedan 
tes, ont feul & principal chief, duquel fortent Si delcendent les membres inferieures, vueillant 
aufiy que ceftuy Edifice euft vne feule lumière, & icelle en la fuperieure partie, a celle fin quen 
touttes places egalement elle fefpande,commc en effed Ion apparceoit ainly faire.Et pardef 
fus touttes chofes ayant leurs lumières parfaides, principalement ya les fix chapelles, lefquel 
les a loccafion deftre faidz en dedens lefpelfeur du mur,deburoient eftre vmbreufes, Si néant 
moins ont leurs appartenantes lumieres,ce qui procédé daulcunes attirantes feneftres furue- 
nantes fur lefdites chapelles, qui leur faid rendre la fécondé lumière prinfe de Iouuerture den 
hault, tellement quen icelles chapelles nya chofe fi petitte qui naye fa partie dicelle lumière: 
ce qui na efte faid fans grand iudice Si ymagination. Et entendu aufiy quicelluy temple eftâc 
dancien temps dediez a tous les dieux, qui caufoit y auoir plufieurs ymages (comme la diuer 
fite des tabernacles, nichetz,& feneftrelles le demonftrent) Si a vng chefcun dicelles apparte- 
noir leur iour droidurier : Parquoy doneques quiconques ayant & prenant plaifir en ftatues, 
& aultres chofes de relieue, bien appartiendroit dauoir vng cabinet faid de forte telle que fon 
jour furuint denhault,a celle fin, quen laiflant chefcune chofe fur fa place, ne leur côuint auec 
la piece aller ailleurs emprunter aulcun iour. Or pour venir a noftre premier propos, pource 
que le Panthéon me femble eftre la plus parfaide architedure que iamais aye veue,m’a fem 
ble bon le mefme pofer icy au premier rencq Si pour vng chief de tous aultres édifices . 

Le fondateur de ceTemple (félon ce que Pline recite en plufieurs places) fut Marcus Agrip- 
pa, pour acomplir la volunte de Augufte Cefar, lequel preuenu de la mort,ne le peult faire. 
Parainfy fut ceTemple édifié enuyron la quatorziefme annee de noftre Seigneur , qui vient 
a eftre enuyron Cinq mil, deux centz 8i trois ans du commencement du monde. En ce defluf 
did Temple ( félon Pline ) eftoient les chapiteaulx de cuyure. Il efeript aufiy que Diogenes 
tailleur dymaiges Athénien feit les trefprifees Cariatides aux piliers. Et aufiy que les ftatues 
poleesfur le pignon ou frontifpicc eftoient fort extimees. Combien que parla grande haul- 
teur de la place neftoint celebrees.Ce temple fut frappe de la fouldre Si brufie enuyron la dou 
ziefme annee de Lempereur Traian , qui vient aux ans de Noftre Seigneur enuyron Cent SC 
treize, & du commencement du monde Cinq mil, trois centz,& vnze ans. Dont Lucius Septi 
mius Seuerus,& M arcus A urelius A ntoninus le firent reparer auec tous fes aornemenrz, corne 
fenfuy t par leferipture de larchitrabe du pignon : lefquelz aornementz Ion peult croire eftre 
refaidz tout de nouueau, car aultrement les Cariatides de Diogenes y appartiendroient en- 
cor veoir. Mais certainement Larchited qui les ordonna, fut trefiudicieux Si confiant dauoir 
auec fi bon ordre fi bien concorde Si alliene les membres auec le. corps, ne vueillant par beau- 
cop de taille opprefler lœuure: mais (comme en fon lieu fera plufamplement recire) les feeuft: 
bien faigement entrepartyr . Mefmes en tourte icelle œuure obferua il lordre Corinthe,& ny 
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v DES A NTIQVITES 

voulut méfier aulcuns aultres ordres : Si auec ce font touttes les mefures fi bien obferuees en 
tous les membres, q oneques aye veu ny meiure en nulles œuures : parquoy au vray Ion peuk 
iuper Si appeller ce Temple vng vray exemple dArchite<fiure . Depolant doneques ces rai- 
fons confiderant ellre extimees de Larchiteél de petitte eficace,retourneray aux particulières 
mefures: & affin quen ces Antiquitez nous procedionspar bonne ordonnance, fy iera Lichno 
graphie la première figure, la fécondé fera Lorrhographie, & la troiziefme la Sciographie . 

La figure fuyuante eft doneques Lichnographie.ceft la platte forme de ce temple defiufdir, 
lequel ell mefure auec lantique ou ancienne palme Romaine cy au colle figurée . Et premiè- 
rement parlant du portique ou auantporrail,duquellescoulomnes font deipelfeur fix palmes 
& .xxix. minutes. Les entrecoiomnes (ceft a dire,lefpace dune coulomne a aultre) contienncr 
huidf palmes 8c neuf minutes. La largeur de ce portique ell de quarante palmes.Les largeurs 
des platz pilliers dudit portique font comme le diamètre des coulomnes . La largeur des ni- 
chetz ou nidtz entre les pilliers font de.x.palmes:& les pilaftres auffy des collez font de deux 
palmes . La largeur de la porte contient vingt Si fix palmes &demye. La largeur du Temple 
entier, affeauoir le pauement depuis lungdes murs a laultre, contient cent &,xciiii.palmcs: SC 
aultant egalement contient la haulteur depuis ledit paueziufques a linferieur bort delouuer 
ture denhault. Ladite ouuerture ell de trente & fix palmes Si demye . Les fix chappelles fai- 
tes en lefpeffeur du mur font larges chefcune de vingt & fix palmes&.xxx.minures,& entrent 
la moitié au mur, referué lefpelïeur des pilliers quarrez des collez : mais la principale chape! 
le eft de trente palmes de Iarge ; & ell aulïy dung demy cercle relie les pilliers des coftez pre- 
diflz. La grofleur des coulomnes de touttes les chappelles font chüne de cinq palmes, moins 
trois minutes . Le femblable contiennent aulïy les pilliers carrez des cantons defdiétes chap- 
pelles . Les coulomnes des tabernacles entre les chapelles font chefcune de deux palmes de 
grofi'eur. Lefpelïeur du mur enuyronnant tout le temple ell de trente Si vife palme. Et com- 
bien que lefdiftes chappelles envuydent alïez le mur dicelles, fi relie il toutteffois encor de- 
dens ledift mur placettes creufes , lefquelles aulcuns veullent dire eftre referuees pour forte- 
mentz des ventz , adeaufe de tremblement de terre : Neantmoins il meft aduis que plulloll 
font elle delailfees vuydes pour efparner lellofFe, a loccafiort quelefdi<fies faiflesen maniéré 
de demy cercle, fuffifent allez en fortrelïe. La montée que Ion voit au cofte fenellre,eftoitauf 
fy au cofte dexrre pour monter fur le portiq; . Lon alloit aulïy par icelle montée a lentour du 
temple par delfus les chappelles, & ce par vne allee fecrete qui encor y ell , auec laquelle lon 
va aulïy dehors aux degrezpour iufquesau fommet de ledifice monter par plufieursmontees 
qui a lentour font. Lon exrime que ce fondement eftoit vne feule entière malïe, occupant SC 
tenant du dehors beaucop de place: ce queplufieurs voifins ontz apperceuz, parce que icculx 
vueillant édifier. Si en tirant la terre hors ontz trouuez telz fondementz. 

* i 

Vecy Iancienne palme Romaine, compartie en douze doigtz,& 
vng chefeun doigt ell encor party en quattre parties, & font ap 
pelle minutes : Par laquelle mefuré celle prefente édifice auec 
touttes fes fuyuantesparties font mefurees . 
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LE III e . LIVRE. CHAP. HIT. 

Le Plant ou platte forme du Panthéon, dici La rotonde. 



À 


( 


> ! 

si 


/ 


m 



DES ANTIQ.VITES 

La forme du Panthéon par dehors. 

C Efle inferieure figure demonftre la totale forme du Panthéon droiéfement a le veoir de 
front. Et combien que pour lheure a lentree Ion y defcend aulcunes degrez,touteffois au 
cômencement de fa fondation eftoit de fept degrez efleue de terre. Ceft bien raifon que telle 
ancienne œuure foit encor fi treféntiere,a loccafion que fes fondementz ne furent faitiz de po 
ure & lafche couraige : car Ion tient que au defoubz eftoit en double largeur contre le deffus, 
ainfy q par les voifins a efte trouue.Or venons aux particuliers mefures depuis la terre amont. 
Cy deuanr iay dift que le diamètre des coulomnes du portique contient fix palmes &'.xxix.mi 
nutes: mais leurs haulteurs font de . liiii . palmes 8i .xxix.minutes , fans bafes ny chapiteaulx; 
Chefcune bafe eft haulte trois palmes &.xix.minu. Les chapiteaulx font haultz fept palm. Si 
xxxvii.minut. La haulteur de Iarchitrabe eft de cinq palmes. La phrife eft haulte cinq palm. 
&.xiii.minutes.La cornice contient quattre palmes Si .ix.minut. Le timpane ('ceft le plat du 
frontilpice ) extime Ion que entièrement eftoit aorne de figures dargenr, combien quen nul- 
les efcriptures ne Iaye trouue par efcript . Mais confiderant la grande puiflance 8c richefle de 
telz Empereurs meft aduis quainfy peult auoir efte.Car fi les Gotz,Wandalz,& aultres nati- 
ons, lefquelles pillèrent Rome plus dune fois,euflent cuyure defirez,ilz en eurent peu faifir de 
Iarchitrabe Si aultres aornementz dudit porrique^dont il eft garny a foifon.Neantmoins co- 
rnent quil en foit, les enfeignes demonftrent quil ya heu figures daulcuns metaulx. 







LE III e . LIVRE. CHAP. IIII. 4 



La partie du Temple par dedens. 

F.fte figure fuyuante demonftre le dedens du Panthéon. Laquelle forme (comme dit eft) clî prinfe de la 
Sphere, parce que dung mur a aultre efl de pareille largeur comme la haulteur depuis le pauement cm-- 

_ , bas iufques a louuerture denluult. Laquelle largeur de haulteur contiennent chefcune Cent nonante Sc 

quattre palmes:Depuis le pauemét iufques au dçfius de la fuperieure corniche, de depuis la corniche iufques au pluf 
liault de la volfeure font pareilles mefures, Aficauoir chefcune de la meite de Cent .xciiij . palmes . Les quadratures 
qui fe voyent en la volfeure, font touttes égalés a celle du mitant; de dicelles fe trouue diuerfes opinions, difant* qu* 
elles elloient enrichies de plattes dargent cizelees a locafion daulcuns veltiges que encor pour lheure Ion y apparce- 
oit.Car fi telz aornement* fu fient eftez de cuyure,lon les y trouueroit encor: ou les aultres du portique fuiient aufi. 
fy eftez rauyes. 


Que nulluy ne fefmerueille que en ces chofes (defirant perfpe&iue ) Ion naperçoit nulz pauementz ny aultres rac- 
eorfiflementz ; car le lay feulement voulu tirer hors du plant, pour demonitrer fa haulteur par mefures, A celle fin, 
quicelle ne fut abfcoiifee de euanoye p le racourfiflement. Mais le tout referuant iufques au Liure de la peripeéf lue, 
la ou ie demonftreray touttes chofes félon le vray raccourfiflement,& ce en diuerfes maniérés, aficauoir, en fuperfi- 
ces,en bcaucopz de corps, de en plufieurs manoirs a ce duyfantz. De la corniche embas pour le prefent ne toucheray 
de la diuerfite des mefures, car cy apres ie demonftreray les figures pièces par pièces, en donnant dicelles particuliè- 
res mefures, 

La chapelle du mitant , nonobftant que tresbien foit concordante auec tout Iaultre ouuraige , toutteffois fi efl ce 
loppinion de plufieurs, quelle nelf pas anticque,a caufe que fon arcure corrompt les cinq pilIiers,Qui cfi: vne cho- 
fe quciamais les vrays Anticques nontvfez, mais prefuppofent quicelle foit elle du temps des Creftiens cfiargie de 
faief e plufgrande q les aultres; cômc toufiours aux temples des creftiens ya vng aultel plufgrand q les aultres. 











DES ANTIQUITES 


Ceft ornement fe trouue 
cncoire en eftre deflus le 
portiq du pantheô, & eft 
faidt de telle mode toutp 
tablesde cuyureftc demy 
cercle n y eft point, mais 
il y auoit vne fupfice car 
ue de cuiure fort enrichie 
Plufieurs tiennent aufly 
celle opinion, qlenrichif 
fement auoit elle dargét, 
a Iocafion qcy deuant eft 
dit : mais de cjllc matière 
elle a eftee , Ion nen fceit 
pourvray : Neantmoins 
tantya quil conuint q ce 
debuoit eftre oeuure ex- 
cellentemct belle oultre 
melure,au regard de ce q 
encor pour le iourdhuy 
Ion peult veoir en eftedh 






- -iF— 1 


• - — ■ ji 


J 


Elle figure ey etnSas demonftre la veue du dedens du portique, lequel eft fort aorne & enrichy de maiw 
bre,tant aux collez comme deuant, de auec ce aulîy par dehors. Combien q par la longanimité de temps 
eft fort adnichillc . Les quattre pilliers font canellez par tel nombre de canalz comme en defoubz Ion 
peult apparceuoir . Et pource que les rondes coulomnes font plus eftroidles enhault que le diamètre la 
ou le fond de larchitrabe eft de lemblable elpeffeur de la coulomne ,vueillant doneques affocier iarchi- 
trabe auec les pilliers carrez, lelquelz en lafuperieure partie point ne famoindrent,parainfy le fond neuft trouue 
fon perpendicle,car il euft aultant defailly que ladmoindrifîement de la ronde colomne: Dont le prudent Architedfc 
volut larchitrabe tant ell argir droidl lur les quattre pilliers,q parce telles chofes fe trouuent bien aornees. Quant a 

la porte, la largeur eft devingt palmes de deux minutes, de la haulteur quarante palmes & quattre minu.Des auitres 
particuliers mefures traicleray plus amplement cy apres# 
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LE III. LIVRE. CH A P. III T. 


CeBe bafe eB Vung des 
pîatx piWers , eftantx 
au deuxiefme ordre au 
circuit du temple , 1e 
quelx pAKt quilx fefloi 
gnent fort de la y>eue , 
ont y>ng ajlragal pour 
'deux, ajftn de non cor- 
rumpre ou admoindrir 
Yauure . 
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La proportion decejle porte quat 
a la largeur & haulteur } il en est 
dit , w.w fon pilajlre ou antipag- 
mete eji large de l’huiSliefme par 
tie de l’ouuerture du iour : cowi 

bien quainfi foit qVitruue faffe le 
pilaflre tant de la doricqueq de la 
lonicq enuyron de la Jixiefine par 
tie : ce neantmoins nef mejjeant 
a cefuy cy } parce quil ef corinthe 
Car les colones corintbes font plus 
delitieufes qaultres. Encor femble 
ejlre d’autant plus efes-,quant les 
cojle^font de bonne profundeur } 
en forte que a loel ( en comprenant 
b un g auec lautre J ne femble efre 
fi e/trcict comme il eîi en ejfecl. 
Les pilaf res des cofe^,<sr le fu 
per elle ou arebitrabe de de fus, di/l 
on que le tout ef d’une piece : isr 
quat a moy } n’ay trouue en icelluy 
nu ff parement g. Les mefures 

particulières Je trouuet cy au cojle 
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Celle corniche, fri fe,& architra 
he vient deifus la porte du Pan 
theon.Et quant a leurs mefures 
1 architrabe ou fupercile ell de 
Ihuiéliefnie partie du iour ; La 
frife parce qile n’ell taillee,con 
tiét la troiziefme partie moins 
que le fupercile. La cornice elL 
haulte comme ledi61 fupercile: 
Les aultres membres font pro- 
portionnez apres le grand .Par 
quoy auec le compas legiere- 
fl ment fe porra comprendre 3c 
ü trouuer lerefidu. 
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DES ANTIQUITES 

P Our & affin de demonftrer tourtes les parties de ce triumphant tref beau & bien aflem- 
ble édifice, eft befoing Si fort necefl'aire d’icelluy vertir Si tourner par plufieurs coftez. 
Et pource ayant cy deuant demonftré la face en maiefte , auec tourtes chofes qui de front fe 
peultent apparceuoir: Maintenant feray demonftration,tant du porticqueou portail, com- 
me de lentree du temple d’vng cofté droiéfemct ainfy quil eft. Et quant a la déclaration des 
mefures , Les groffeurs Si haulteurs tant des colomnes corne des pilaftres font efte cy deuant 
affes amplement recetees : Parquoy n’eft befoing d en plus mentionner , mais fuffit affez de 
veoirla difpofitiô des chofes par dedens:Lefquellescombien qu’elles foient en petitteforme, 
h fuyuent elles toutteffois leurs mefures droiéturieres Si proportionnées félon le grand : Les 
petitz pilliers eft antz a lentree de ce tempIe,font quarrez en maniéré de pilaftres, defquelz cy 
apres feray des mefures la déclaration: Car ilz feruent aufly aux coings des chapelles dedens 
le circuit du temple : Et aultant que les efpaces de ces trois entrecolomnes contiennent, aul- 
tant aufly f’eftendoit la volfeure de cuyure dequoy cy deuant eft mentionne. 
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LE III. LIVRE, CHAP.IIII. 

J E ne me veulx entremefler découcher par efcripr toutresles mefures de chefcune canella 
cure ou caueure des colomnes qui font en grand nombre au Panthéon, mais des colomnes 
qui font au deuant de la grande chapelle ..pource quelles font de fi belle Si triumphante efica 
ce,n’ay voulu delailfer a en bailler quelque cognoiffance.Parquoy celle figure cy defoubz de- 
fignee par A Si B , reprefentent l’oeuure des canaulx defdides deux colomnes de la grand cha 
pelle, affcauoir fur le plat & fur le debout . Touchant a la forme Si façon il eft fuffifamment 
demonftrc par icelles deux figures , doncques maintenant voulons nous faire ouuerrure des 
mefures : Les canalz font en nombre de vingt Si quattre, Si vng chefcun canal eft large neuf 
minutes Si demye. Le boizel ou thore auec les deux quadretz ou filletz,comprendent enfem 
ble quattre minutes Si demye; Car le thore contient trois minutes, par ainfy refte vne minu- 
te Si demye, & icelles comparties en deux vienncc pour chafcun quadret eftre trois quart d’vne 
minute : Celle caueure ell fort aggreable aux regardantz. Si famblable ceuure fe trouue a la 
Bafilica del foro tranfitorio-, pour décoration d’vne porte, comme au quatriefme liure ell men- 
tionne . La bafe marque de C . ell vne d’icelles colomnes de la deuandidle grande chapelle 
dans le Panthéon, duquel la hauîteur ell de deux palmes vnze minutes Si demye.-Et ell en tel 
le maniéré compartie que le plinthe inferieur eft de dixneuf minutes en hauîteur . Le thore 
inferieur , contient dixfept minutes, & le quadret de delfus contient trois minutes Si demye. 
La première fehotie, ou trochiile, ell de huiél minutes Si vne troifiefme partie . Le quadret 
defoubz laftragalell d’vne demye minute. Le femblable contient auffy laukre (uruenant fur 
ledicl allragal. Les deux allragalz contiennent fix minutes Si demye, par ainfy vient clielcun 
altragala tenir trois minutes Si vng quart , La fécondé lchotie venant delfus lefdiél allragal 
ell de fix minutes: Le lupercille (de Vitruueainly nomme) ou le quadret defoubz le deuxief- 
me thore ell d’vne minute. Le thore ellhault fept minutes Si deux tiers.La cint1e,cefrlelieu 
de la colomne delfus le thore,combien quil ne foit de la bafe,contient trois minutes:La faillie 
delà delfuldiifle bafe, eft de vingt Si trois minutes proportionnées en la maniéré cy defoubz 
demonllré. 





DES ANTIQUITES 

C E fie figure fuyuante reprefente vne partie du dedens d icelluy Panthéon > affcauoir du 
pauement iufques a la fécondé corniche , qui la tribune ou voilure ronde fuppoite , Ion 
voit aufty par delTus icelle corniche le commencement de la caueure cjuarree du deffulciide 
tribune . Pareillement demonflre celle figure en l’inferieure partie la largeur de l’vne des 
fix Chappelles , defcjuelles en ya deux en figures de demy cercles ; Et les amtres quattre 
en forme dVng quadrangule : neantmoins li lont elles tourtes fix enfaccegalz. Chefcune 
d’icelles chapelles ont deux rondes colomnes, Si les coings ont leurs piliiers quarrez, ficom- 
me au plant préfiguré, & en figure fuyuanle Ion peult appar'ceuoir. Et combien qu icelle cha 
pelle ne ioit mife en perfpediue par laquelle Ion porroit cognoiftre fi cefl vne ronde ou quar 
ree chapelle, ce qui eft delailfe a celle fin, qu’elle demeure en fa mefure:Mais ce nonobftant 
cefte prefente eft pofee pour vne quarree, laqlle on cognoit a la forme des feneftres feindes 
eftants dedens cefte chapelle, car les aultres circuyroient beaucop plus . Les grofleurs de ces 
dides colomnes font chefcune de cinq palmes trois minutes moins. La haulreur de chefcune 
bafe eft de deux palmes Si vingt Si vne minutes : La haulteur des coulomnes fans chapiteaux 
eft pour chefcune de quarante palmes : Les chapiteaux font haultz cinq palmes Si trente mi- 
nutes: Par ainfy contient chefcune colomne auec bafes Si chapiteaux quarante huid palmes. 
La haulteur de larchitrabe ,phrife , Si corniche , montent enfemble treize palmes Si demye: 
Et y celle haulteur fe comparte en dix diuifions : les trois font pour l’architrabe , aultre trois 
pour le zophore ou frize, Si les aultres quattres reftantes feronr pour la corniche: De la refte 
desaultres membres nen medz aulcunes aultres mefures , parce que cefte figure eft tranf- 
mife proportionneement du principal en cefte forme , laquelle cy de cofte eft polee , fignee 
de. P. la ou Ion peult véritablement comprendre le bon iudice Si ingeniofite de 1 Arcluted, 
lequel ioindant en icelle les mutiles , n’a voulu au mefme tailler les dentilles pour nonpoint 
tumber en l’erreur cômune: La ou tant danticques ont eftez fuffocquez-. Si pour le iourdhuy 

encor beaucop plus des modernes. Cefte erreur, dequoyie parle, eft cefte: Que toutes cor- 
niches ayantz mutiles, & en ycelles les dentilles taillées font vitieufes , & de V itruue tottah 
lement deiedez au quatriefme liure, chapitre deuxiefme . Et combien que cefte corniche 
foit formée auecques dentiles , ce neantmoins a l’occafion quilz ne font taillez ,ne les doibt 
on condempner en cefte endroid . Deflus cefte corniche ya vne podie ou bafement , lequel 
en haulteur contient fept palmes Si fix minutes, Si eft de petitte faillie, pour caufe que les pil- 
iiers faillent auffy petittement hors du mur : la haulteur d’icelles enfemble l’architrabe, phri 
fe, Si corniche, eft de trente palmes Si .xxxvi. minu. Et ycelle haulteur diuifee en cinq, lVne 
d’icelles eft pour larchitrabe, phrife,& corniche, lefquelz architrabe,phrife, & corniche font 
proportionnez apres le grand, Si eft cy au cofte marquez de .M. En cefte corniche , Si mcfmes 
en l’architrabe font les membrescompartis,en partie taillees,& en aultre non taillées, en forte 
qu elle n abfconfe fa forme,mais pluftoft par lentremelleure des membres taillez auec les non 
taillez, fe trouue par ce en ycelle vne grâce merueilleufe . La feneftre de deffus la chappelle 
eft pour feruir a icelle de lumière , laquelle lumière nonobftant quelle ne foit la principale, 
ce neantmoins a loccafion qu elle eft radiante attirée de la fuperieure ouuerture , qui caufe 
ladide chappelle obtenir par icelle fa lumière duyfante . Entre lespilliers , Si mefmes ddïus 
les feneftres, fontioindes diuerfes pierres fines: Et la frize de la première corniche eft d’vng 
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DES ANTICLVITES 

Elle figure dénoté Fvng des tabernacles qui font entre les chappelles. Et les pilliers des coftez reprefentent les pil- 
liers quarrez eilantz fur les coings des chapelles, De rechief Ion apei coit icy la belle ingenio ite e ce rc 11 e , e- 
quel vueillant , Far chitrabe , phrize, Sc corniche conduire fur le mur , de confiderant que les pilliers 

nefelîcuoiéttant 
hors du mur que 
on y euftpeu en- 
ferrer la totalle 
proie&urc de la 
corniche, feit feu 
lemcntla Scime, 
& la relie des aul 
très membres cô 
uertit il en vne fa 
fcie, parquoy tel 
œuure fe trouue 
modelle & graci 
eux alfociât l'or- 
dre: les deuxfein 
clés fenellrelles 
prefuppofe on, q 
cefotelle places 
d*ydoles:Le bafe 
met dudiél taber 
nacle cil de neuf 
palmes &dou*e 
minutes: La grof 
feur de la colonc 
contiét deux pal 
mes, lahaulteur 
ell de feize pal- 
mes fans bafe ny 
chapiteau. Les ba 
fes font liaultz v- 
ne palme, L’alti- 
tude des chapite 
aux ell pour chef 
cun de deux pal- 
mes Sc demye. 
L’architrabe con 
tient vne palme, 
' lia 


aultat faia la fri 
ze, laqlle ell tout 
te de fin profil. 
Mais la haulteur 
de la corniche co 
porte vne palme 
&demye: le fron 
tifpice ell hault 
de cinq palmes. 
Larchitrabe fur- 
uenant fur les .ij. 
grandz pilliers 
tient vne palme 
Sc trois quartz. 
Quat aux aultres 
mefures , feront 
plus amplement 
cy aps declairees 
Et de ce prefent 
tabernacle en y a 
iij. pignons poin 
auz,&aultres.iij 
couuertsen rond 
alcauoir delà qua 
triefme partie du 
cercle. 
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C Es quattre figu- 
res cy defignees, 
font membres des taber 
nacles au grandt, corne 
les le6lres A.B.C.D. dé- 
mon firent: Des mefures 
quât aux liaulteurs font 
cy deuant mentionnées. 
De la relie fuffîfe a Far- 
cliiteâ: que touttes cho 
fes font de membre en 
membre trâfferez & ré- 
digez du grant fort pro- 
portiôneement en celle 
forme prefente, combié 
que paraduenture aux 
elludiés deVitruue por- 
ra celle cornice fembler 
de trop grade haulteur, 
au regard de larchitrabe 
& de la frife,&pour moy 
ne la feroie de li grande 
altitude.Neantmoins la 
mefme apperceuant en 
fon lieu iaqlle ait grolfe 
difiâce,n’eftant aulfy de 
trop grade haulteur, de- 
môllre bône proportiô. 
Le chapiteau feil oigne 
des efcriptures de Vitru 
ue , car il cil plushault 
fans Abacus qne declai 
re ledi£l Vitruue auec 
Fabacus : nonobllant q 
félon la cômune opiniô 
font les plusbeaux cha- 
piteaux qui foiet en Ro 
me, & nonpas feulemét 
les chapiteaux des taber 
nacles, mais auflÿ ceulx 
des chapelles font de tel 
le forme. Et ceulx aufly 
du portailiTellement q 
a mon iugement (corne 
au principe iay mentio- 
ns) iFay trouué nulz edi 
fi ces fai6lz auecplufgrâ 
de obferuance d’ordre 
que celle cy.Et li ie vou 
loie icelles touttes cou- 
cher par efcript,tant cel 
les du dedens que d|i de 
hors, ie feroie trouu^ pa 
raduenture trop profix. 
Parquoy feray fin de ce 
lie merueilleufe édifice, 
en enfuyuant apres aul 
très antiquité*. 
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DES ANTIQUITES 

C E temple de Bachus cftfort anticque,8£ fuffïfammcnt entier,il eftauffy fort riche d’œuure,de belles pierres,& de mu 
^a^cque^ant au pauement comme en la muraille , &C au (fy en la tribune ou volfeure ronde du mitant, mefmcx aufljr 
en la volfeure de rambulatiô,& cft celluyfaift félon l’ordre comporte. Lentier diamètre de dedens de mur a mur co* 
ticnr.C palmes de longueur,dequoj' le corps du mitant enuironne decolomnes contient.L. palmes: Aux cntrecolomnes ie 
trouue grande differece, quant aux diftances de I’vne a ratiIrre,aToccafion que la moienne cntrccolomnc par ou Ion entre 
du porticquc au temple, tient neuf palmes 8C trente minutes,& l’aultre a 1' opofïte ne contient que neuf palmes & neuf minu 
tes. Celles qui font a l'endroift des grande nidz, ont chafcune hui (fi palmes ôC trente vne minutes. Et des aultres quattrex 
reftanres entrccolomnes,Ies aulcuns contiennent fept palmes 8C huicff minutes,6f aultres fept palmes dou^e minntes:La lar 
guer du dedens de Pentreej&aufiy delà chapelle quarree droift a ropofite ? ftryuêtfur les entrecolomnes:PareilIemet fuyuet 
auftjy les largeurs des deuxgran^ nidz,ou chapelles rondes leurs entrecolomnes: Les aulrres nichez font larges fept palmes 
ôC cinq minutes. Les mefures du portail de deuant,peulr on prendre hors des mefures du temple , lequel portail eft volfe^c 
rond : Droicfl au dehors de ce portail eftoit vne ambulation auec vne gallerie tout a Ienrour, faicfl en forme ouale, duquel 
la longcur conrcnoit cinq cent?:, 8>C o&anrehuidl palmes: Et eftoit au mitant large.C.&.xl.palmes: Et félon qu’on voit aux 
veftiges^eftoit fort aorne de cotilomnes,ainfy qu’en la figure Ion peult apperccuoir. 
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I A y cy deuant faidî oftention tant duplant ou platte forme de ce temple, comme de fes me 
(ares: Maintenant demonftreray cy defoubz l’orthographie pour le yeoir par dedens:Car 
par dehors eft entièrement fans enrichilfemens . La haulteur depuis le pauement iufquesau 
plushault de la volfeure , contient oéfante & fix palmes . La groffeur d'vne chefcune colom- 
nc eit de deux palmes Si quatorze minutes : Leurs Iiaultcurs font de vingt Si deux palmes Si 
vnze minutes . La haulteur de chefcune bafe comporte vue palme Si fept minutes . La haul- 
teur de chefcun chapiteaueft de deux palmes Si vng quart. Laltitude de l’architrabe tient vne 
palme Si vng quart: aultant auffy contient la frize. Mais la haulteur de la corniche compor- 
te deux palmes Si demye.Et quant aux particulières membres, comme corniches,bafes,& cha 
piteaux , (ont icy defoubz proportionnées apres le grant , & fignees fur leurs lieux , ficomme 
Ion voit par les carrafteres. Ce temple eft dedens Rome a prefent dediez a S Agnes. 
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DES A N T I Q. V I T E S 

^"J'Efte ichnographie cy defoubz,& la predide ambulation au deuant dudift temple de Ba- 
chus enuironnee d’vne loge ou gallerie,ainfy que par pluheurs enfeignes fort ruynees Ion 
peult comprendre. Et tout a lentour d’vne chefcune entrecolomnc y auoit vng nichet aorné 
de petittes colomnettes. En dedens lequel nichet y peult auoir elle vne ydole.Etainfy com 
me didt eft,eftoit ce courtil ou ambulation en forme oual,& neantmoins fort long, aflcauoir 
de cinq centz & ocïantehuitf palmes. Et cent & quarante palmes de large. 



JT^E temple de Baclius comme i’ay ditf eft fort riche de plufïeurs aornementz & de diuer- 
fes compartimentz,lefque]2 en partie(mais non fout)ay voulu demonftrer, dont ces rrois 
inuentions cy defoubz figurez,fe trouuent au mefme temple: lesaulcuns de belles pierres,les 
aultres de mulayeque. 
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C E temple de Paix feit LempereurVefpafïen edifïer auprès du marche de Rome, lequel remple cft de Pline fort exrime. 
Car il eftoit fort enrichy de fculprures,& auec œuure de Stucco.Et encor fans iceulx aornement^; dudid: tëple 3 ledi<ffc 
Empereur Vefpafien apres le decez de Nero feit en icelluy pofer touttes les ymages & figures,tant de cuyurc que de 
« marbre, lefquelles ledi<fl Empereur Nero auoit rafl’emble de diucrfes places,^ neftoient icelles figures en petit nombre. 

Et encor q plus eft ; feir auffy ledid: Vefpaften au mefme temple pofer la contrcfaifture de Iu> Si de fes enffans faieftes d’ung 
tnabre nouueau trouue, venant Dethiope, appelle Baffako,a>ant couleur de fer,vne eftoffe qui pour lors eftoit fort extirne 
Au prédit temple y auoit en la principale chapelle vne ftarue ouymage de marbre blanc fort grande, faifte de plufîeurs 
pieces:defqudz reliques Ion trouue allez a Campïdoglio,Et entre autres pièces va la vng pied,duql l'ongle du grand doigt 
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DES ANTICLVITES 

E Temple deflufdidl ell mefuré par aulnes , de icelle ell diuifee en douze portions appellees onces . La ligne 
doneques qui ell au long du plant dudicl temple, ell demye aulne. Premièrement la longueur du portique 
ou portail ell enuiron de .C. 8c .xxxij. aulnes : & la largeur ell de quinze aulnes . La largeur des mdz au de 
uant du portail contient dix aulnes . La grolîeur des pilliers de rentrée font de cinq aulnes , 8c les entredeux d vng 
pillier a aultre font de dix aulnes. Les entrées des deux collez, tant du portail que du temple, font larges leize aul- 
nes . La longueur du temple entier ell enuyron de cent & feptante aulnes . La largeur contient cent vingt 8c cinq 
aulnes . La Capitale place du mitant tient cinquante 8c trois aulnes . Les collez des pilallres a lencontre defquelz 
repofent les colomnes rondes, font de neuf aulnes 8c demye : Et la grolîeur defdiftes coulomnes font chefcune de 
quattre aulnes, quattre onces 8c demye, & font canallees : lefquelz canalz font en nombre de vingt 8c quattre . La 
eaueure dVng chefcun canal ell large cinq onces : 8c fes quadretz ou filletz font chefcim cPvne once 8c demye . La 
largeur delà principale chapelle ell enuiron de trente 8c deux aulnes, de ell dVngdeiny cercle. Celles des collez mar 
quee par A de B, font.xxxvij. aulnes de large, de entrent feize aulnes dedens le mur : ce qui ell moins de demy cercle. 
L/’efpelîeurdu mur enuyronnât le temple, ell de douze aulnes: côbien qu’en piulieurs places fe trouue moins elpez, 
pour caufe foubzarcures.La circunferéce des chapelles ell de fix aulnes d’efpelfeur.L’entredeux d’vng pillaflre a aul 
tre contient xlv.aulnes . De piulieurs nichetz, fenellrelles,dc aultres chofes particulières, peult on comprendre par 
les deuandidles mefures: caria figure ell vrayement proportiônee. Quant a l’orthographie, elle ell dénoté parcelle 
figure fuyuante ellante en pied. Et parce que le plant ell fort couuert des ruynes,m’a elle impolîble de pouoir mefu 
rer,du plant iufques a la fcime,mais pour aultant que i’ay feeu comprendre hors dudiélplant Sc des ruynes q Ion y 
npperceoit,f en ay faidl cell efiieuemet,& la conuient entendre pour i’ungdes collez du temple . le ne luis pas bien 
certain li les coulomnes auoient leurs pedellalz ou non , pource que ion ne voit les piedz deldiéles colomnes : Et 
bien que ainfy foit que Pline aye celle édifice fort louuee , li a il touteffois piulieurs chofes mal correfpondantes; 
Et principalement la corniche de délais les colomnes , laquelle ne fa compaigne auec nuiles chofes quelconques, 
mais demeure feule nue 8c elgaree. 

















LE III, LIVRE, CHAP.IIII. 


# v^ste eatpce ejt ap 
^^jpelh Le temple de 
Ttete • Ce temple efl en 
tieremet fai fl dune p'ier 
recrue , laquelle eftla 
nommeeL tburtin, apres 
le Libre : Mais pource 
qu icelle pierre ejl fort 
efpongieufe (CT plaine de 
trous, on latioit couuert 
d\ne amplajlre appellee 
Stucco. Et efl fort rtty 
ne. Car Ion ny voit nul 
les apparences de fene- 
JheSjCe neatmoïns ie les 
ay mie en ce plant, la ou 
elles duyfent le mieulx. 
Ce fie édifice efl mefu 
ree dune aultre aulne fia 
quelle efl dmifee en Jx. 
minutes , Et la ligne cou 
rante au long du miüt 
de ce plant y efl la troizi 
ef ne partie de lauhiepre 
difle.T rentier emêt chef 
cune colomne efl greffe 
y ne aulne o,xvitj.min . 
tes entrecolomnes font 
ebefeune de trois aulnes 
CT , xiiij , minut • La lar- 
geur de la porte côtient 
quattre aulnes ej .xiiij. 
ïmhU.Çràemye.L efpef 
feur du mur esï dune aul 
ne tT vingt minutes *La 
longueur du temple ejl 
de dixhuit aulnes eî.xx. 
minutes. La largeur du 
temple cotient hui fl aul 
nés CT trente minutes . 
L.agallene enuironnat 
le teple auoit plattevol 
feure,auecque parcques 
carre%. Mats quant a la 
Volfeure de la large pla- 
ce efl ante au deuant du 
dicl temple, nen peult on 
trouuerla maniéré, pour 
CAufe de la grande ruy- 
ne. Les colomnesde ce 
temple nont ntdx bafes, 
ne miles cinflespny pro 
ie filtres , mats font de- 
bout çr nui% fur leur 
plant . Et furent aujjy 
faifles(comme difl ejl) 
de Tibertyn couuert de 
Stucco . C e temple auoit 
le frontifpice deuant efT 
derrière» 
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DES ANTia VITES 

A haulreur des colomnes auec leurs chapiteaux, font de trois minutes moins de dix aulnes . Leurs groffeurs embas 
(“comme dift eft) contiennent vne aulne Û'dixhuift minutes: Si leurs grofleurs d'enhault font d une aulne ex quinze 
minutes: la haulteur des chapiteaux eft de dixfept ininurcs:mais le Boizel SC Cincle de la colomne y font compris: la 

haulteur de larchirrabe eft de trente ci fix minutes: 
la haulteur de la phrife eft d'une aulne Si cinquante 
fix minutes: la corniche a vne aulne Si hui<5l minu- 
tes de haulreur . Et depuis la amont eft le timpanc 
hault deux aulnes Si deux minutes. Les aultres mem 
bres particuliers defîgnez par les caratteres font 
cy decofte en forme grande , SC auec grande diliy 
gcnce proportionnées apres le principal. 
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A Tiüolî eft ce prefent Temple fur Vnc Riuiere, 
& lappelle Ion Temple de Vefta. & eft la plulgrand 
part fort ruyne:^, il eftoit tresbien conduit fclon 
Tordre Corinthe : pardeuant eft il dleue de terre, 
ainfi quil eft au bafemenr^maîs au derrier >a plus de 
fept aulnes de muraille foub^c leditfl: bafemetu. 




mm 



r> 



UJO 




ImÏÜuIÜhii»! 


A 


r 




Î3 










I 


DES ANTIQUITES 

E Temple deuantdift eft mefuréauec la derniere aulne de foixanre minutes . Et 
premièrement font les colomnes groiTes chefcune d'vne aulne Si dix fept minu- 
tes : Les entrecolomnes contiennent, chefcune deux aulnes Si trente quattre mi- 
nutes : Entre les colomnes & le mur,ya deux aulnes Si demye : Lefpefieur du mur 
eft d’vne aulne Si treize minutes : Le pauement de dedensle temple, contient douze aulnes 
Si demye. Le pedeftal marque par A,auec fa colomne Si fon aornement,fert a tout l’ordre de 
ce temple . La haulteur de la bafe du pedeftal, eft de quarante Si cinq minutes . Et le champ 
ou plat dudift pedeftal tient deux aulnes, quarante huift minutes . La corniche d’iceliuy eft 
de trente fept minutes Si demye de hault . La haulteur de la bafe de la colomne eft de trente 
huift minutes Si demye . Le troncq de la colomne Si dix aulnes de hault. Le chapiteau con • 
tient vne aulne Si vingt quattre minutes de haulteur . Larchitrabe,Frize,& Corniche, com- 
portent enfemble enuiron deux aulnes Si demye de haulteur . Lhuys cy defoubz dénote par 
S Si Y, contient en haulteur neuf aulnes. La largeur du iour, contient en l’inferieure par- 
tie, quattre aulnes Si quattre minutes, Mais en la fuperieure partie, ne comporte que 
trois aulnes Si cinquante cinq minutes, pource qu’en ladifte fuperiorite eft re- 
ftroifty, félon la doftrine de Vitruue. Lantipagment eft large vingt deux mi 
nutes Si demye , mais le fupercile ( pour caufe du rdtroicîiffement ) ne 
contient que vingt Si vne minutes. La phrife tient trente minutes en 
haulteur , Si la corniche vingt Si quattre minutes . La feneftre 
marquée T & X, eft large vne aulne Si quarante fix minutes 
Si demye, & fa haulteur contient cinq aulnes Si trois mi- 
nutes^ eft icelle retroiffie comme lhuys, Lantipag 
ment eft large trente Si vne minutes Si demye, 

La corniche contient le femblable.Et quant 
aux aultres membresparticuliers,yceulx 
font mifes en grande forme, auec les 
mefmes leftres marquées. Si mi 
fes deflus trefbien proporti- 
onnees:Cefte feneftre eft 
befongnee tant par 
dedens , que 
par de- 
hors. 


Vecy la troiziefme partie de l’aulne commune de foixante minutes, de laquelle ce 

temple deffufdi<ft,& auffy le fuyuant, furent mefurees, 
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DES ANTIQUITES 

V dehors de Rome eft ce prefent Temple fort ruyne', la plufgrande part faiéi & 


mafionne de pierres cuytes; & ny voit on nulz de ces aornementz que icy i’ay efle- 
ue : mais par aultant que par le plant d’icclluy Ion peult comprendre, mefmes con 
fiderant la proportionnée haulteur, peult eftre qu’en telle forme & maniéré potioit auoir 
elle, comme ces deux pièces au coftez fuyuantes fignee de A & B le demonftrent. Parquoy 
nous n’auons feulement que les mefures de l’ichnographie , ou le plant dudift temple , par 
lefquelles mefures Ion peult comprendre l’ceuure de l’orthographie: Cefte ichnographie ou 
plant eft mefurc auec l’ancienne palme Romaine : Et premièrement la porte du temple eft 
large , vingt & deux palmes : Le diamètre de ce temple contient foixantc & neuf palmes & 
demye : Les deux nidz des coftez, font femblable a la porte en largeur : Et tel eft aufty Ihuys 
du petit temple, mefmes d’icelle largeur: De pareille largeur font aufty les quattre chappel- 
les la ou on entre dedens , Mais au derrière deuiennent elles pluflarges, pource que les murs 
des coftez courent vers le centre de ce temple: Et fes quattre chappelles aultant que Ion 
en peult comprendre , recoipuent des coftez leurs lumières : Le diamètre du petit 
f“* temple eft long foixante & trois palmes : Les chapellettes, tant les creufes , que 
les auant boutantz , font larges quinze palmes : mais quant aufdiftes deux 
chapelles efteuees ou auant boutant, ne peulx ymaginer comment ny en 
quelle maniéré en la fuperieure partie elles pouoient prendre fin, 
pour caufe qui ne fe trouue debout aultant d'entier, parquoy Ion 
porroit apperceuoir quelque apparence , finon feulement 
vng commencement hors terre: & comme i’ay dift,com 
' bien qu’ainfy l"oit,que Ion ne voit en quelle forme 
ceft édifice pouoit eftre hors de terre , néant- 
moins i’ay bien voulu (félon mon opinion) 
meftre & drefler cefte orthographie: Et 
pourtant cefte partie de l’vng desco 
ftez marquée de la le dire B,repre 
fente vne piece du temple 
maieur:& laulrre partie 
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DES ANTIQUITES 

C E temple d’embas eft hors de Rome trefruyné, eftant la plufgrande part de pierres cuites, & n’eft pas fort 
grand: Ion ne peult auflÿ trouuer ny fcauoir qu’il ayt heu aulcune clarté ou lumière linon par l’huys & de$ 
feneftres furuenantes delTus la cormche.Tous les aultres creuz efloient places d’ydoles ou telles femblables. 
La mefure de ce temple fut perdu fur le chemin, combien que i’ay encor bien en mémoire, qu icelluy temple conte 
noit vng carre & demy, tant fur le plant qu’en la fuperieure partie: parquoy ne metz cy aulcunes aultres m dures, 
niais l’Architeft fe porra ay der auecques la minute. 
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LE III. LIVRE, CHAP. ÏIII. 


C E Temple 
eft raifon- 
nablement petit 
faiéf de pierres 
eu yt tes, & eft me 
fure' auec l’anaë 
ne palme romai 
ne. La longueur 
du portique con 
tient. xl. palmes, 
& la largeur d’i' 
celle feizepalm. 

L’ouuerture de 
la porte eft large 
dix palmes . Les 
nidtz de dedens 
font tous d’vne 
mefme largeur, 
afcauoirde.xiiii. 
palmes. Lelpace 
d’entre les nidtz 
eft de fix palmes 
Larefteeftmefu 
ré delaveue:efti 
mât la hauiteur 
depuis lepaue - 
mentiufques au 
defoubz de Par- 
chirrabe quaran 
te palmes: & Par 
chitrabe,frize,& 
corniche de neuf 
palmes. De la re 
ftemefut aduis 
qu’en donnant a 
la couppeouvol 
feure de deflus v 
ne palme drefla - 
te.par ainfypar- 
uiendroitla tora 
le hauiteur a. lx. 
& dix palmes. 



n 

y-* • 

n> 

3 

3 

n> 

3 

r~f 
y-i . 

Ci 

yJO 

G 

Ci 

*-o 

3 

o 

3 

tù 
y -* . 

3 

rb 







y 


,1 









DES ANTIQUITES 




Eprefentpe 
^ ^ tic Temple, 
eft hors de Rome, 
en partie faift de 
pierres de marbre 
&en partie depier 
res cuyttes, Si eft 
fort ruyné . Loti 
tient, q ce fut vne 
fepulture,eftât de 
tous coftez droi- 
dleinent en car- 
reure : d’vng mur 
a aultre ya trente 
palmes de largeur 
Lefpeffeur dudift 
mur , eft de deux 
palmes Si demye: 
La largeur des cba 
pelles font cliefcu 
ne de dix palmes, 
la porte contient 
cinq palmes en lar 
geur. La haulteur 
de chefcune co- 
lomne auec bafe 
Si chapiteau con- 
tiennent vingt & 
deux palmes & 
demye : La grof- 
feur d’icelles, font 
quelque peu plus 
de deux palmes, 
L architrabe, frize 
Si corniche , font 
quattre palmes de 
haulteur. Depuis 
la cornice iufques 
en la fuperieuri- 
te de la volfeure , 
font vnze palmes. 
Les arcures d’une 
chefcune chapel- 
le font de vingt 
palmes. 
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LE. III. LIVRE. CHAP.IIII. I6 

E temple cy defoubz demonftré,eft a Tutoly près de la Riuiere fort defrompu & ruÿnc 
^ lequel auoit le frontifpice de front Si du derrière : Les colomnes des cofticres font plus 
de la moitié hors du mur : La largeur de ce temple eft dvng mur a aultre de vnze aulnes, SC 
eft mefurc par icelle aulne de laquelle le temple de Piete eft mefuré : La longueur de ce tem 
pie contient dixhuift aulnes: Lefpefteur du mur eft d’vne aulne Si vnze minutes. La grofleur 
des colomnes du portail font chefcune dVne aulne S: la troifiefme part: Leurs haulteurs auec 

bafes Si chapiteaux comportât pour chefcuneenuirô.xii.aulnes:lahaulteur de rarchirrabe,fri 

fe,& corniche, contiennent trois aulnes : le frôtifpice depuis la corniche iufques au plufhault, 
trois aulnes : la haulteur du bafement eft de trois aulnes & demye . En la face de deuant nya 
nulle apparence de porte quelconque, ne pareillement de nulz nichetz , Si ce pour caufe des 
rtiynes . Neantmoins 1 ay voulu ainfy defigner pour aornementz, parce qu’ainfy peult auoir 
efte , mefmes aufly Ion ne voit au mur, ny au coftez, ny lerr.blablement au derrière aulcunes 
feneftres, combien que ie baye cy mis en ce plant, la ou il ma femblez bon Quant aux mefu- 
res des membres, tant du bafement comme de la corniche d’enhault, ne declaireray particu- 
lièrement, car ilz font proportionneez apres 1 anticque,defquelz lonaperceoit encor aulcuns 
pièces , Si font mifes de cofte de leditf temple fïgnees par A B. 


La rrpiziefme partie de l’aulne deuandidîe. •- 
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Ombien que au commencement de ce prefent liure ay diéi de feulement traiter 
des antiquitez,fi ne veulx ie pourtant me retenir de traiter d’aulcunes chofes mo 
dernes faiéies de nolire temps, & principalement pource que noz predecefieursont 
heu fi belle ingeniofite en l'art d’architecture. Au temps doncques de IulioSecun^ 
do P. M.vng ouurier appelle Bramant deCafteldurante en la Duché Durbin, lequel futvng 
homme fi trefingenieux en l’art d'architecture, qu’on peult dire ( auec l’ayde Si auéiorite que 
le delfufdict Pape luy donna ) qu’il feit relfufciter la bonne Architecture , laquelle depuis les 
anticques iufques en fon temps auoit eftee enfepulie. Lequel Bramant en fon temps conduy- 
fa le commencement de ce merueilleux édifice de Sainct Pierre a Rome : mais preuenu de la 
mort,ne lailfa feulement la fabricque imparfaicte,mais auffy la modelle qui demeura inache 
uee en aulcunes parties . A raifon dequoy plufieurs diuerfes efpritz fe font empefchez en tel 
affaire.Et entre aultres Raphaël Durbin painctre mefmes aufiy fort bien entendu en 1 archL 
tecture,en enfuyuant les velfiges dudict Bramanr,feit ce porger, lequel a mon aduis eft vne 
la plusbelle compofition,de laquelle l’ingenieux Architect fe peult accommoder en diuerfes 
chofes. le ne vous declaireray ny mectray poinct touttes les mefures de ce temple, a caufe (Si 
par d'cllre bien proportionné ) que par vne partie des mefures Ion porra trouuer la relie . Le 
diél Temple eli melurc auec l’amicque palme Romaine : Si celle moyenne ambulation eft 
vingt Si deux palmes de large . Et icelles des coïtez contiennent chefcune la moitié aultant. 
Par icelles deux mefures peult on comprendre la relie de toutte la platte forme. 








DES ANTIQ_VITES 


A V temps de Ittlio Secundo trouua en Rome T.altbafar Petrucio de Sienet non pus feulement Vng excellent pamâre, wtf auffytrefen' 
A tendu & expert en larchitedureflequelfuyuantles fefliges du dejfufdi/t B ramant, feift Vne mode! e en telle forme que cy defoubz 
tfl demonflre Et ordonnât que le temple eult quattre entrées ,poftnt le grand aultel droit au mitant dudicl temple. Aux quatre coings 

ce regardante fers le dedens de la fille. Ce prefent temple ejl mefurt auec lanctenne palme Romaine. Et premièrement au mitant dung F t 
lallrîa aulne font cent CT quatre palmes. Le diamètre du cercle du milieu e/l de cent & quatre fingtz palmes de longueur. Ledame, 
ne des quattre petit cercles e/l de [optante O cinq palmes. Les reuejlüires font chefcune de cent palmes en largeur. Les 
du mi tant, font quattre arcures , kfquelz foubfliennent (T portent la lanterne . Et i ceul Z quatre arcqz font 

baulteur e/l de deux cent Z O fingt palmes. Et par dejfus ces arcures couroit fne tribune ou lanterne fort enricbye de colomnes,auec leur 
ronde coupe ou voljhure deffus , laquelle tribune ordonna ledià Bramant auant quil morut,duquel cy apres fenjuyt le plant. 
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LE III e . LIVRE. CHAP. IIII. »8 

C Efte figure, que cy defoubz fe demonftre,eft le plant de la tribune ou lanterne qui W.ilîe enuironne les quattre 
arcures comme cy deuant eft mentionne. Par lequel Ion peult comprendre que Bramant en tel endroit fut 
plushardy dentrepnfe que confideratif, a l’occafion que a vne telle grolîe malle & de tel poix, cuit elle bien 
befoing pour Tafleurement d'icelle cbauoir vng tresbon Si ferme fondement, & ne le point fonder fur quattre areu 
res de telle altitude. Et en confirmation de mes parolles, font les quattre pilailres enlemble les arcures fans aultre 
pefanteur de (3 us, défia rafiis & fenduz en aulcunes places. Neantmoins pource que l’inuention eil belle Si bien enri 
cliie,mefmes pour donner faueur a rarchite^fay bien voulu icy poler en porget. Touttefifois a celle fin que ie ne 
foye trop proiix a narrer les mefures,f en me<5lray cy aulcunes des plus principales, & la relie porra on trouuer par 
la petitte palme. Laquelle au plant cy defoubz eil pofee,& ell la longueur dicelle diuifee en cinq parties , Si chefcu 
ne d 3 icelle contient dix palmes, dont paruient la totale longueur a cinquâte palmes, côe par la partie du milieu Ion 
peult côprendre.Lelpefieur de chune colône de dehors efl de cinq palmesileipelfeur des deuxiefmes colom.en en- 
trant, font chünes.iiij.palm.lefpelfeur des troiziefmes font chues de.iij.palm.&.iij. quartz. La largeur de la tribune 
en dedens, contient cent.lxxxviij.palm.Le diamètre de la petite lanterne du mitan^comporte.xxxvj.palm.La re- 
lie peult on ymaginer Sc mefurer par la petitte palme. 
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DES 

Vecy l'orthographie du dcdens Sc rr efmes 
du dehors,attiree de la preterite ichnogra 
phie,par laquelle Ion peult aduifer & com 
prendre la grolîe malle & pelant fardeau^ 
que ce fut elfe fur les deuandidf es quattre 
arcures. Et laquelle malle (comme dit cil) 
enll allez elfe au fcauant architedf de pour 
penfer & ymaginer a ledifier fur terre,& nô 
en aer & de telle haulteur ,dcnt a mon ju- 
gement ie diz , que myeulx vault l’archi- 
tefteftre timide ou paoureux, que trop har 
dy 8c auentureux: car f’ileft timide Sc crain 
dant,il affirmera ces chofes certaines, & ne 
répudiera le bon confeil d’auitruy:& en ce 


AN T IQ. VITES 

faifant bien peu fera defaillant: Mais en 
elf ant trop courageux, il ne vouldra fuy- 
ure ny entendre Laduisd’aulrruy.fe alleu 
tant leulement fur fon feauoir & ingenio 
fite , qui caufe que fouuenteffois fes ceu- 
ures tombent & paruiennet a grand fean 
dale : Parquoy doneques ie conclud, que 
trop grande audace procédé de prefump 
tion , Sc prefumption de peu feauoir . Et 
préféré que timidité elf chofe vertueu- 
le , toufiours f’extimant ydiot & de petit 
feauoir . Les mefures de celle ceuure Ion 
trouuera par icelle palme deuandide. 
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E plant cy defouhz fig^re,eft auffy Vne inuention de Bramant , combien que ne fut mu en oeutire> laquelle fe debuoit aller aeccr~ 
^ der auec le Viel ouuraige : La partie marquée de B, ejl leglife de Saintt Pierre in montorio hors de Rome. Et la partie fignee par 
Ajéfl Vng Viel monajlere: Mau la partie du milieu fut ordonnée dudid bramant , facommodant de lancienne édification : La place ou 
efi la lettre Cyfignifie vne loge ougallerie auec quattre chapelles au coings dicelle ; La place D f eJÎ fouhz laer âefcouuerte : La partie 
marquée de E ,ejt \>ng petit temple lequel ledid Bramant feifi faire , Duquel les mefures en la fuyuante marge feront fpeâficés O' de * 
monflrees : Quant aux mefures de ce plant nen declaire nullement 9 maïs feulement lay cy pofe pour caufe de linuentioné 
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DES ANTIQVITES 

E N ceft aultre code de ce fœillet ay promis de monftrer ce petit temple de Bramât, leql n’elt de grande forme 
n’ayant elfe fai61 que feulement pour mémoire St louuenance de S. Pierre Apoftre: car Ion veult dire que fur 
la mefme place il fut crucifie ♦Lediéf temple eftmefure aueclancie piedRomain,leq! pied cil de.xvj.doigtjç 
& chafeun doigt elt de quattre minutes, duquel Ion trouuera les mefures parla palme Romaine, icelle accroilîant 
de quattre doigt*. Le diamètre de ce temple elf de.xxv.piedz &.xxij.minut . La largeur de l’ambulatiôn enuiron 
nant le temple, elt de fept piedz.Lefpdfeur des colomnes font chefcunes dvng pied à.xxv.minu. La largeur delà 
porte elt de trois pied* Sc demy.Les quadret* St petitz rondz de dedens enuyronnâtlediâ temple, denotet les lacu 
naires de la voifeure furuenâte fur les colom.Leipelîeur du mur eft de cinq piedz. La relie des aultres mefures peuit 
<pn comprendre par les premières. 


La moitié de l’ancien pied Romain. 
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LE IIP. LIVRE, 

V ecy l'orthographie ou eflieuemcr du tem 
pie deflufdiél , leql reprefente la partie du 
dehors, ellât conduit entieremct félon lor 
iue,cômet> celle figure 



apparceuoir 
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res a pnt m’en tairay,d’aultât q par le plant 
Ion peult ceft efleuemct côprendre: Si com 
bien que celluy foit en petit, ce neâtmoins 
eft il ordonneement proportionne Si tranf 
mis du grant en celle forme. 






















DE S A N T I d V 1 T E S 

Mj R puis que i’ay deinonftre la partie extérieure de ce temple de S.Pierre,tiiaintehant feraÿ bftention de 
^ k partie intérieure, laquelle (cômediteft)eftfaiâe & conduire par bonne proportionnellement que 
l’architeft porra facilement trouuer par le moyen du plant tous les mefures appartenâtes.Et combles» 
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E n e eJifice eft audebors Je Rome 4 S.Sebaftien.&eft entièrement ruyne iufqnes ala terre, &principalemit la loge ou ambulation ctrcuyai 
C Jientour, excepte ledifice du mitant qui c/î encor tout entier, parce'que cejl Vne couvre trefferme,Geftfaiàe de pierre s cuytes . En icelluy 
m voit on aulcunes asrnemens,Geft auffyfort obfcur,daultant quil nya aultre lumière que celle qutl entre par lhuys,G par quelque petittesfe 
neftrelles furuenates fur les niebtr. Lichnographie ou plant de cejle ocuure eft mefure parlancienne palme Ro maine.La longueur, mejmesaufty 
U lanceur font mefurees par verges, dont chefcune verge contient dix palmes. Premieremct la loge marquée A,eft de.xlix.verges er.ii/ .palm. 
I et deux aultres pluslongues contiennes chefcune.lv j .Verges G.iij. palmes . la largeur dicelles eft de.xxxif. palmes. Lefpeffeur Je püliers au 
coin?? avec tous leurs membres font ebefeun de douge palmes.Par lejquelles mefures legteremet la refie eft a comprendre .T ouchant tedifice du 
mitantja place fignee R, eft au de fcouuert, contenant eu longueur fept verges Glix palmes ^la largeur trots Verges G quattre pâmes. La par- 
tie C eli couJrte G contient quattre Verges en carreure.Les quattre pilaftres font chun dixpal.defpeffeur.Lagroffeurdu mur environnât ledt 
fice eftek Sp^eTla place. fignee E.fil volfee.d ont la partie du millieu eft vne majfe foubftenant ladiüe Volfeur payant au mitant d, celle 
Vne ouuerture. Celle fufdiüe maffe eft garnie G enrichie de nicbetg,lefquelzcorrefpondenta ceulx qui font au mur. Quant a la hauteur te ne 
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DES ANTICLVITES 

E Theatre feift Auguftus édifier foubz le nom de Marcello fon nepueu : qui caufe 
que ce Theatre pour lheure Rappelle Le Theatre de Marcello,eftant en Rome.De 

cedid Theatre encor Ion en voit vne partie en eftre & fur pied,aftcauoir la partie de 

la loge ou gallcrie extérieure, Si eft feulement de deux ordres,l’vne de Doricque Si l’aultre de 
Ionicque . Vne ceuure en vérité d’extimation : Combien que toutteffois les colomnes Dori- 
ques n’ayent nulz Bafes ne Scinte, ny aufly aux tronqz d’icelles aulcunes proie dures, mais re 
pofent fimplement ainfy (fans aulcunes chofes deffoubz) fur le plat d’icelle loge . Quant au 
plant de ce theatre n’aperceuoit on fingulieres apparences . Toutteffois depuis n aguieres le 
grant Patrice de Rome vucillant édifier vne habitation , dont vne partie d’ycelle furuenoit 
fur ce theatre, & eftant Baltafar de Sienes Archited fort expert, ordonnateur de la deffufdide 
habitatiô, lequel en cauant les fondamentz trouua plufieurs relicques des cornichementz de 
ce Theatre, & en defcouurant vne bonne partie d’icelluy,comprintledid Balthazarla totalle 
ichnographie dudid Theatre, & le me fur a par bonne diligence, pofant icelle en cefte forme 
precedente, & moymefme me trouuant enuyron ce melme temps a Rome, apperceuz la vne 
grandepartie defdid cornichement ayans commodité a les mefurer.Et trouuant illec verita 
blement auffy aggreable Si belle forme, que iamaiseulfeveu en quelconques ruynes ancien- 
nes, & principalement au chapiteau Doricque,mefmes aulfy aux importes des arcures,lefquelz 
a mon aduis equiparent fort aux elcriptures de Vitruue. Semblablement aurty la phrife, tri- 
gliphes Si methopes correfpondent raifonnablement . Mais la corniche Doricque, combien 
qu elle foit fort riche de membres, & bic menee ou befongnee,toutteffois fi trouuay icelle fort 
difeordante aux eferiptures deVitruue.Car la mefme cornice cftante affez licctieufe de mem 
bres, eft de telle haulteur, quelle contrarie a la proportion de l’architrabe & de la frize,& eurt: 
fuffit d’eftre d’icelle haulteur les deux tiers. Parquoy, a mon aduis, me femble que par la li- 
cence de cefte ou d’aultres chofes anticques, aulcuns archiredz modernes ne doibuent pour- 
tant errer ( i’entens errer, contrarier aux dodrines de Vitruue ) ne eftre fi oultrecuidez d'en- 
treprendre a faire telle corniche ou aultres chofes,de telle proportion qu'il a peu veoir Si me 
furer,& en apres icelle medre en œuure : pource qu’il ne fuffit de dire îe le peulx faire d’aul- 
tant que les anticques lont bien faid fans confiderer fi elle eft proportiônee au refidu de ledi 
fice.Etq plus eft, combien quil fut a tel ancien archited permisse pourtant ny debuonsauoir 
regard, nous qui debuons(moyennât que la raifon le requiert) fuyure les preceptz Si dodrines 
de Vitruue , comme guyde & reigle inforuoyable, pour aultant que de ce temps , en fa per- 
fonne na veu ny congneu meilleurs ne plufparfaide dodrine d’architedure,que celle que le 
did Vitruue a monftrcpar fes eferiptures . Et fi nous apperceuons doneques en quelque aul- 
tre fcience vng chief Si fuperieur, auquel eft odroye Si permis d aioufter foy a fes didz Si pa- 
rolles : qui fera celluy doneques qui renyera (fi ce n’eft qu’il foit ignorant ) que ledid V itruue 
tient le degre fuperieur en l’architedure,& que fes eferiptures ( la ou il n’ya aulcunes euidetes 
caufes ) doibuent eftre tenu^feure, bonne, Si inuiolable , luy adiouftantfoy plus qu a milles 
œuures faides daulcuns Romains: Combien que touteffois iceulx Romains porroient auoir 
heu apprins des Gréez la plus parfaide ordonnance quant a édifier, & que apres comme Do - 
minateurs deldidz Gréez , peult eftre aduenu, qu’aulcuns parce font deuenus oultrecuydez. 
MaisveritablerUct fileftoit polfible de pouoir veoir les merueilles d'ceuures, qu’a lors furent 
faides, par lefdidz Gréez ,lefquelles font quart tourtes abfconfees Si mifes au bas par la lon- 
ganimité du temps &mefmes des guerres: Ion les iugeroit certainement,de beaucop exceder 
les choies des Latins. Doneques tous Architedz , condempnant Si répudiant les eferiptures 
dudid Vitruue, Si principalement en place telle que ouuertemct Ion le peult entendre, corne 
en l’ordre Doricque, dont pour lheure ie parle, feront tenuz pour hereticcjs Si ydiotz en l’art 
d’Architedure,denyant Si renonceant a tel Audeur,lequel de long temps ença Si encor pour 
lheure, eft des faiges fi bien approbez. Or maintenant ayant doneques faid cefte courfe, la- 
quelle eftoit neceflaire au grand bien & vtilite de tous ceulx qu’ilz ce n’ont confidere, Si re- 
tournant doneques a propos, ie didz que ce plant fut mefurc par l’ancien pied Romain. Et 

premie 
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premièrement la place du milieu fignee de la lettre A , laquelle fe nomme Orcheftra, eft en 
diamètre, cent &nonâte& neuf piedz.eftant d’ung demy cercle : d’ung des boutz de l’ordre 
marquées de H, iufquesa Iautre,ya quatre centz etdixfeptpiedz. La place fignee B,appellee 
Profcenium, eft du tout fpacieufe : & la ou le C fe demonftre, ceft la loge ou gallene quilz 
appellent Porricus de laScena:au milieu de laquelle eftoit le Pulpitre. La partie de la lettre 
D ,eftoit vng portail auec le degrez feruant des deux coftez , lefquelz alloient fur les places 
fignees de E,qui Rappellent Hofpitalia. Les deux galleries des coftiers,marquees de G,vfoi- 
ent ilz a eulxpourmener. Defquelles chofes a prefentlon n’en voit hors de terre nulles appa 
rences,pour caufe d’eftre couuert par la ruyne de lautre édifice . Qjaant aux fingulieres me- 
fures,rant de laSceneque du Thearre,& des degrez , n’en declaireray plufauant, a l’occafion 
qu’en Lamphiteatre aultrement diift le Colifee,en trafteraj trefamplement , par lequel Ion 
porra comprendre.de quelle maniéré ceftuy cy a peu eftre . Et touchant la partie du dehors 
enuironnant ledi<ftTheatre,en demonftreray par la deuxiefme figure l’ortographie,Iaquelle 
fut mefuree auec vnc aulne cômune, compartie en douze portions., & icelles portions appel 
lees onces, & chefcune once ayant cinq minutes, corne cy apres fera demonftre. 


Ld moitié du pied Anticq . 
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DES A N T I Q. V I T E S 

Eftc figure enfuyuante reprefente J;i partie extérieure du Théâtre dcffufdicr, ehant 

mefuré auec la deuandifte aulne . Et premieremet les colomnes embas contiennent 
Is é à ls i chefeune en groffeur (affcauoir de la première ordre) vne aulne & quarante trois mi 
nutes.La haultéur des chapiteaux font chefcü de la moitié des groffeurs du diamètre des co 
lomnes : lequel chapiteau eft plufamplcmët & myeulx forme au quatriefme hure en Tordre 
Doricqne foeillet E z ,8c icelluy chapireau eh: marqué de la lettre B. De pareille haultéur eh: 
auhy Timpohe foubhenant Tarcure,côme celle dudiéï chapiteau, ehant auhy audich foeillet, 
affcauoir E z . Les pilahres aux coftiers des colomnes^contiennent chefeune dixneuf minut. 
La latitude d’vngchefcun arcq, comporte fept aulnes 8c neuf minutes : 8c la haultéur dudift 
arcq, contient vnze aulnes&.xvi.minut. La haultéur de Tarchitrabe eft de.xlix.minut.L'al- 
titude de la phrife eh: d’une aulne & huiéf minut. La haultéur totale de la corniche contient 
vne aulne Sf.xl.minutes.L’ouuerture du fécond arcq qui eft du deuxiefme ordre ,,eh fembla- 
ble a celle du defoubz: rehe fa haultéur, qui eh de dix aulnes &.xlviii. minutes. La haultéur 
dupiedeftalfoubz les colomnes de ce fécond ordre, rient vne aulne &.xlviii.minutes.Lefpef 
feur du chefeune colomne eh d'une aulne 8c vingtquattre minut. L’altitude de chefeune co 
lomne fans bafe ny chapiteau, eh de vnze aulnes & vingt fept minutes. La haultéur dnceulx 
bafes font chefeun de quarante quattre minutes.La haultéur des chapiteaux afTcauoir en de- 
dens les volutes, depuis la petitte bordure de la colône iufques au fommet dudnh chapiteau 
comporte trentefix minutes: mais la volute dépend loubz l’ahragal ou boifel vingt minutes 
8c demye, enfemble comportant depuis le defoubz de Iadihe volute iufques au hault de Ta- 
bacus, quarante fix minutes & demye. La largeur dudih abacus feruant fur ladiéfe colomne 
eh d’vne aulne & demye, Rehe la largeur des volutes,qui continnent deux aulnes. L’altitu- 
de de Tarchitrabe contient cinquante neuf minutes. La haultéur de la Phrife comporte cin- 
quante hui<h minutes. Et lahaulteur de la corniche eh d’vne aulne 8c quarante huiéi minu- 
tes . Laquelle corniche contient véritablement la moitié plus que fon appartenance, h ainfy 
eh qu’adiouftons foyaux eferipturesde Vitruue.Neantmoins ie prie au diferet leheur,ce ne 

me vouloirreputer pour prefumption, ne m’ehimant auhy pour reprehendeur ou correheur 

des ceuures anticques, defquelles fi grandement Ion apprent. Car mon intention n’eh feule- 
ment, finon pour vous donner inhruftion, de ce qui eh faiéf ou forme' de bon entendement 
a l’opofite de ce qui eh mal entendu, che que toutteffois de moymefmes ou a mon femblant 
ne veulx faire, comme fi Tinhruéïion fortih de moy : mais par Tauéforite dudich Vitruue, 8C 
auffy des bonnes antiquitez,qui font celles^Iefquelles a la plufpart Paccordent auec la dohri 
ne d’icelluy auheur . La Baie de ceh fécond ordre, 8c fon pedehal du defoubz Timpohe des 
arcqz,& auec ce Tarchitrabe, frife,& corniche,trouuera on le tout enfemble au quatriefme li- 
ure en Tordre Ionicque au fœillet K. 8c font tourtes defignees par T. Au mefmes liure trou- 
ues vous auffy le chapiteau au derrière foellet 1 j , marque par M . 


La troiziefme portion de la dehufdiéfe aulne de foixante minutes. 
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DES A N T I Q.V I T E S 


N Dalmatie ya vne ancienne ville appellee Pola, fituee près de la mer : en icelle 
ville Ion trouue vne grande partie d’vng Théâtre, a l'édification duquel l’ingeni- 
eux Si lubtii Architedt fiaccommoda de la montaigne , contre laquelle il cil baili, 
vfant d’icelle montaigne pour vne partie des degrez . Et en la pleine d’embas , y 
feit Lorcheilra, la Scene, & aultres édifices appartenantz a tel œuure . Et pour dire la vérité, 
les ruynes Si les piecesque encor en icelle place ce trouuent,demonilrent bien auoir elle vne 
trefriche Si iumptueufe édifice de pierre & d’oeuure : Et pardefifus tout , comprend on illec 
grande quantité de colomnesjes aulcunes eilantesfeullettes,& aultres auec pilailres,&auify 
aulcunes auec pilliers carrez Si demy rondz, tous enfemble congregez Si bien befongnez fé- 
lon l'ordre Corinthe . Car lentier oeuure tant par dedens q par dehors eilçit conduit félon 
l’ordre Corinthe.Ceil édifice fut mefurc auec vng pied moderne, lequel fe côparte en douze 
portions, appelle onces : dequoy cy defoubz la moitié en eil demonilree . La figure fuyuanre 
demonitre l’ichnographie Si le profil dudici Theatre : duquel fenfuyuent les mefures. Pre- 
mièrement la largeur de Lorcheilra , qui eil en demy cercle , contient en diamètre enuiron 
cent et trente piedz. Les degrez ou montée a lentour auec les deux chemins ou voies, font de 
feptante piedz. La voye defignee par T, eil égalé en haulteur a la pleine du Pulpitre de la Sce 
ne. La largeur du Porticq; enuironnant ledibl Theatre, eil de cincquante piedz. Et les collez 
des pilliers en dedens font cheicun de lept piedz et demy, mais les pilliers de front a lentour 
de la gallerie, enfemble auec les coulomnes , contiennent enuiron cinq piedz en largeur. Et 
dung pillailre a aultre eil enuiron dix pied de largeur:& eil cecy félon le plant du deuantdidl 
Theatre. Les deux grandz quarrez,marquez de Cf, font appellees Hofpitalia: de laquelle 
place Ion alloit lur l’allee, fignee par T 3 qui vient fur la rue iufques au demy degre, 
ainfy qu’on peult comprendre par le profil auffi figne de la lettre T. Et foubz 
celle allee eil la partie de lentree.Les hofpitalz font de quarante cinq piedz: 

La largeur de la Scene , contient vingt et vng pied : La latitude duPor- 
ticq ou loge de deuant , eft de vingt fept piedz , Si la longueur con- 
tient côme l’edifice : L’edifice eilant eileue deifus le plant du 
Theatre , dénoté le profil dudicfl Theatre . L’arcure de- 
fignee par A,fignifie le pant: Les deux arcures c, Si B_, 
font foubz les degrez. La corniche au coile, mar 
quee eil l’impolie de Iarcure . A ce Thea 
trene conuenoit auoir nulles montées 
pour monter en hault , car la deffuf- 
di(£le montaigne bailloit cômo- 
dire et ayfement pour aller 
delïus,& pouoit on auifi 
de la Scene venir fur 
leTheatre^a l’oc 
cafion deilre 
aliénez auec icelluy 
Theatre. Mais le Theatre 
de Marcello,fe fepare de la Scene., 
pource elloient en icelluy les 
montées par dedens vti- 
les Si neceffaires. 



Vecy la moitié du commun pied, par lequel ce Theatre fuyuant, 
enfemble tous fes aornementz eil mefure. 
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DES A N T I a V I T E S 

E Théâtre (comme i’ay ditf) eftoit fort riche daornementz rout de dure pierres» 
conduit par œuure Corinthe, tresbien & richement befongne: Et par aultant que 
Ion en peult apparceuoir aux relicques la gifantz femez & efgares,La_Scene eftoit 
fort riche fk fumptueufe de colomncs iur colomnes, tant dobles que lengles, tneU 
mes aufiy tant en l’interieure partie côme en lexterieure, auec diuerfes aornementz des por 
tes & de feneftréS: L’interieurs parties de ceft édifice font fort ruynes. Et quant a la déclara- 
tion des mefures d'icelluy ce fera de petitte eficace,mais de ^extérieure partie en donneray 
aulcunes mefures. Et premièrement doncques,Ie premier ordre rufticq auquel n’ya nulles co 
lomnes,eft efleue de terre enfemble lentiere corniche marquée de E,enuyron leize piedz.La 
haultcur du premier pedeftal,eft de cinq piedz: Laltitude de chefcune eolomne auec bafe& 
chapiteau, eft de vingt Si deux piedz : LefpetTeur des pilliers auec les colomnes font chelcun 
de cinq piedz : La groffeur dune colomne apart.eft de deux piedz & demy : Les largeurs des 
arcures "ont enuyron de dix piedz, & leurs haulteurs de vingt piedz.La haulteur de larchitra 
be,frize,& corniche, eft enuyron de cinq piedz : Le deuxieime pedeftal marque de X, eft de 
quattre piedz Si demy en haulteur: La haultcur dicelles colomnes font chefcune enuyron ae 
feize piedz: Larchitrabe,frize,& corniche, eft hault, quatre piedz : Quant aux membres par- 
ticuliers nen faiftz autre mention, parce quen la figure fuyuante facilcmct font iceulx a com 
prendre, lefquelz font apres le grand iuftement proportionne^ ; NIeimes touchant la Scene 
auec les aultres parties dudedens, n*en donne aulcune mefure , mais feulement ay volupo- 
fer cy apres le porticque ou ambulation de laSçene,lequcl eft figne de la lettre P, dont en la 
fuperieure partie eftoit cefte corniche frize St architrabe marquée par F, les chapiteauz fignez 
par S,eftoienr pardedens,auecq aulcunes demy colomnes rondes,efleueeshors d aulcuns pi~ 
laftres, clioles trefbien fai(ftes& befongnees: 1 outtes lefquelles choies (comme di<ft eft) font 
de li arande fumptuofite, tant les pierres côme par lafciencc,que bien deburoient eftee equL 
pareesa celles de Rome, La cornice, phriie,& architrabe, marquée par A,fe veoit aufommet 
de ce theatre,La cornice fignee par C,eft celle de deffus les premiers arcures, La cornice mar 
quee de D,eft Limpofte de la première arcure,La cornice fignee par E, circuyt & enuirônele 
deflus de loeuure rufticquea lentour deledifice. Cefte ligne cy defoubz eft le demy pied, du 
pied entier, duquel ceft édifice fut mefure. Ne vous efmerueilles,bien ayme le<fieur,de ceque 
ie ne vous a y aftirmatiuement & de plus près mis tourtes les mefures en plain,car la caufe en 
eft, que tourtes fes chofes de Pôle furent mefurees d vng lequel fientendoit myeulx en 1 art 
de pourtraifture, qu'il ne faiioit en aulcuns nombres ou mefures* 
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Le demy pied par lequel ce prefent eft mefure. 
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DES ANTIQ.VITES 



prendre fes aornementz, finon qu’on aperceoir au porticque circuyant ledift theatre y auoir 
efte pilliers carrez.Les degrez ou montées eftoient moult fimples, combien que bonnement 
Ion ne peult ymaginer,par leurs ruynes, comment y furent conduiftz.La Scene de ce theatre 
eft fort differente aux aultres , corne par le plant de la figure fuyuante Ion peult apparceuoir. 
Mefmesn’ya auffy d’icelle Scene tant petit hors terre, parquoy lonpuift comprendre en quel 
le forme ont efte ladite Scene, ny le Pulpite, Ceif e ichnographie ou plant fut mefure par le 
pied anticque. Et pour le premier parlant de l’orcheftra cottee A, lequel eft d’vng demy cer 
cle,fon diamètre eft de cent & quarante piedz, & demy en longueur.Le corps entier de ce the 
atre, aflcauoir depuis ceff orcheftra,iufques au bout des pilliers des angletz du porticque con 
tient trente cinq piedz. Le pillier de l’anglefteft d’vng chefcun cofte cinq pied de large.L’en 
tree dudift porticque au cofte de la Scene, tient huift piedz . La voulte foubz la montée, eft 
de vingt & deux piedz. L’efpefieur du mur enuyronnant ledift orcheftra, eft de trois piedz 8C 
demy.Les hofpitalz marquées de X contienne! en longueur quarante piedz & demy, & tren 
te piedz en largeur. La largeur du porticque circuyant leduft theatre, eft de vnze piedz.Sespil 
liers font chefcun de trois piedz & vng tiers d’efpefleur & de largeur L’ouuerture desarcures 
eft pour chefcun de neuf piedz. La largeur du plant de ladifte archeftra B, eft de vingt piedz. 
La place du pulpitre C, comporte quarâte piedz & demy en longueur, & fa latitude eft de dou 
ze piedz, & fon entree de neuf piedz. La place fignee par D^appartenoit eftre le porticque au 
derrier de ladifte Scene . Neantmoins il nya aulcuns veftiges de colonnes , combien qu’elle 
demonftre y auoir eft e muraille , feant fur le bort de quelque eaue . La largeur d’icelle place 
contient dixneuf piedz & demy. Au dehors de ce theatre a la main feneftre,fe voyent veftiges 
de deux edifices,mais par la grande ruyne d’iceulx Ion ne peult facilement trouuer leurs fins. 
Nonobftant Fedifice marquée par F, pour aultanr qu’on en voir,femble bien eftre auoir efte 
enuyronne & ceintft d'auitres appartenances. La largeur de la place cottee F, contient trente 
& vng pied. Les deux petittes manfions, tiennent huidf piedz & demy d’ung cofte, & de Paul 
tre di x &: demy.Les loges ou ar cures la ou font les quattre colônes ( pour lesquelles ie les riens 
en ceft endroit) font de vingt fept piedz & vng quart en longueur^ de dix piedz & demy en 
largeur.La latitude de Fedifice figné par E,eft de vingt piedz. Les nicherz des coftieres, com 
tiennent dix fept piedz. La longueur du tout, eft de foixante piedz, eftant diftant du théâtre 
cent & quarante & vng pied. Et de laultre édifice feprante & fix piedz & demy. 
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La moiftie de l’ancienne palme anticque. 
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DES ANTIQVITES 

E (le figure cy embas fignee par A,me femble duoir ejle la Sccnc de quelque T hedtre,eftdnt entre Tandy CXT errdeindi mm 
du Theatre yd fi peu de Vejiiges, que ie ne le mefurdy , ne me fines diiffy ce/le partie dicelle Scene , laquelle eft beaucop plus 
ruyne,quiey ne fe monftre: mau ejlant d cbeual en pajfant prins en portrdiéiure feulement linuetition . La Porte marquée 
par B, Je trouue d Spoletofort anticque de lordre Doricquc, laquelle aujfy parmoy ne fut mefuree , mai* feulement prins 
le porget de la forme CT inuention . L4 porte fignee de C, eh entre F oligno CT R orne fors du chemin: CT combien quelle 
piult fembler eitre chofe irraifonnable ou non licite t par la frdfture que fai <fi larcure furmontant oultre larchitrdbe t phrife 9 
CX corniche , ce néanmoins ne me defplaift pourtant linuention : ie neflimay aujfy le me jurer finon la haulteur CT largeur , laquelle e/i de 
\ingt CX vng piedz CX demy , CX de dixhuik piedz* A mon dduii ce femble auoir e/îe quelque temple oufepulturç % mavs quoy quil en foit 
U fe demonjlre fort dggreable a loel . 







T 








CH AP. III I. 


LE IIP. LIVRE. 


L On di£i que ceil édifice fut le por 
ticque de Pompee, aültres l’apel- 
lent la maifon de Marius, niais du com 
mun fe nonimeCacabario: Icelluy édi- 
fice félon ce quon en peult trouuer,n*e 
ftoit feulement que pour foy ayfer ou 
négocier, car il ne fi trouue aulcunes 
maniions. Et combien qu’icelluy édi- 
fice foit a prefent quafi tout ruyné, ce 
neantmoins eftcit il fort grand, conte- 
nant en luy trelgrande place, coe encor 
par plufieurs maifons aux parties terri- 
ennes Ion trouue de celte edifice:La ou 
elt celte ligne , eft pour lheur la voye 
qui va de Campo flore vers la place des 
iuifz,appeliee ludeca : Et ou la croix fe 
demôftre, font a prefent affizes les mai 
fons de lain6te Croix: La marque G,elt 
la place de iuifz:La coite M,font les ma 
cellaires: ou le C elt , celt la Cimetierre 
de Sain6t Saluateur . Et ou vous veez la 
lettre C trauerfee,elt le front de la mai 
Ion de Celfis , par lequel lieu on peult 
comprendre fa grandeur. Les trois ron 
deletz eltoient montées pour paruenir 
aux aultres rondeurs ouuertes. Et par- 
ce qu’au deux d’iceulx rondeurs Ion 
n’apperceoit aulciis veltiges de degrez, 
elt doncques a prefumer,que furet pla 
ces ouuertes a faire fon eaue, car telz 
chofes font necefl'aires. Le plant de celt 
oeuure elt mefure de la mefme aulne q 
le Theatre de Marcello fut mefure. La- 
quelle mefure fe trouuera cy apres en- 
tre les obillilfes, 6c fera la demye aulne 
de trente minutes. Premieremét donc 
ques, iefpefleur de chefcun pilaftre, elt 
de trois aulnes 6c demyerlefpeifeur d’u 
ne chefcune colomne, elt de deux aul- 
nes : Les entrecoulomnes font de tous 
coïtez neuf aulnes 6c demye : Les pila- 
Itres des quatre coin gz, font d’aultant 
plufgros que langlet comporte affis au 
canton : Lequel canton fut iudicieufe- 
ment fai6t,lupportant Ientier coing a- 
uec force 6c beaulte d’œuure : Et en ce 
peullent les arcliiteâz comprendre par 
doàtrinejen quelle façon 6c maniéré fe 
doibuent aliéner les coingz auec les co 
lomnes , 6c pilaltres, a celle fin que les 
cantons furuiengnent au regard des co 
lomnes . Laquelle cliofe donne fiabili- 
té 6c force, audidtes coings , beaucop 
plus qu’il ne feroit fi lediét coing fut ti 
rez du long defdidtz pilaltres: Et pour 
ce que les cantons lefquelz font retirez 
en dedens,fi ainfy eft qu’on les regarde 
en forme diagonale, la ou les deux ron- 
de colomnes coeuurent le coing, fem- 
blera eftre coingz imparfaietz , Par- 
quoy (comme Pay di6t) ie prile 6c ex- 
time fort celte maniéré de faire, de prin 
cipalement pour aultant q on les peult 
$:eoir de tous collez» 
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DES ANTÏCLVITES 

(juchant l’ichnographie de cefte édifice enay fuffifamment parle, maintenant eft 
choie côuenablede donner quelque notice de fa forme fe veant hors de terre, coin 
bien que les vcftiges en font de petitte eficace ; Ce neantmoins Ion a trouue tanc 
en pied & en eftre, qu’on en a pour le moins comprins Si trouue 1 efcorce du dehors,iequel ve 
ritablement eft vne inuention ingenieufe pour vne ceuure folide, Si principalement en 1 ordre 
première qui fe peult nommer Doricque,combien qu’elle naye architrabe,trigliphes,ne cor 
nice,mais bien quelque forme, & icelle treftubtilleroent faiifi e auec grande flabilite,& beaulx 
iiementz,tant de pierres dures que pierres cuytes:commepar la figure fuyuante Ion peult ap 
parceuoir.Les efpefleurs Si largeurs dont cy deuant font mentiônees,aprelentnaiieray leurs 
haulteurs . Q ui eft, que celle de la colomne auec baie & chapiteau eft de dixfept aulnes : Et 
la haulteur de chefcune arcure eft quinze aulncs.Les haulteurs des penantz ou côtreclefz fer 
rant lefdiftes arcures, font chefcun de deux aulnes. La haulteur des liementz eftantz au lieu 
de l’architrabe contient deux aulnes efcarcement, Si aultant contient auffy la fafcie de defius 
iceuIx.Ce deuxiefme ordre fembie eftre importable,parce que la mafie ou folide dupîlaftre 
furuient fur l’ouuerture de l’entree,vne choie au vray dire faulce & inlicite ieIonraifon:Ne- 
antmoins daultant que le première ordre eft fort foiide & maffif , mefmes par la fermeture 
de la clef, ferrant Tarcure,aufty par la côtrepierre,ou contreclef de défi us, par la ferme fafcie 
aufly de defius, & puiflantesefpaulles ou contrefortz des arcures: Lefquelles enfemble demô- 
ftrent & reprefentent telle fortitude (comme en e if eft il eft) que les pilaftres fur iceulx repo 
fantz ne femblent appefantir ne greuer l’oeuure de defoubz,cequi fe feroit,fi ceftoit vng fim 
pie arcure auec fon architrabe,phrife,& cornice:dont par telle raifon fuis contrainft m abfub 
geftir a non blafmer ny defprifer telle inuention . La largeur de fes arcures, font chefcun de 
quattre aulnes: & leurs haulteurs contiennent neuf aulnes. La largeur de chefcun pilaftre eft 
de deux aulnes & vng tiers . La grofleûr d’une chefcune colomne contient en diamètre vne 
aulne & la iïxiefme partie.La haulteur d’icelles colomnes iont chefcune dvnze aulnes & vne 
huiftiefme partie,y compris bafe & chapiteau. Si font côduiftz lelon l’oeuure Corinthe. L’ai 
tnude de farchitrabe^phrifejSlcornice/ont de deux aulnes trois quartz:combicque d’iceulx 
membres particulières , impoffible m’eft en donner quelque mefure , parce quilz ne font en 
eftre, ny en effeft.finon feulement quelque petitte portion de mur, par lequel Ion peult com 
prendre auicunement la haulteur dicelluy architrabe,phrife,& corniche. 


La rroiziefme partie d’icelle aulne dont ceft édifice eft mefure. 
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DES ANTIQUITES 

Ntre aultres fumptueufes antiquirez de Rome,ya deux colomnes de marbre tour- 
tes entretaillees d’hiftoires de rafionnable relieue . LVne eft appellee la colomne 

Antoniana , & laultre le nomme la colomne Traiana : mais touchant celle Traia- 

na , veu quelle eft celle qui eft la plus entière, en donneray quelque notice : Celle colomne 
(comme Ion dift) feift faire lempereur Traianus , laquelle colomne eft de marbre ioinéfe de 
plufieurs pièces, Si fi bien aflemblee, & alliée, quil eft aduis aux regardant ellre dvne feule 
pièce; Et pour declairer les particuliers mefures dicelles,ie commenceray au pied de Ion ba- 
fement : Premièrement doneques le degre en terre repolant,eft de trois palmes de hault: Le 
Plinthe dudift bafe eft hault vne palme & huift minutes, Le bafe entretaillé Si cnrichy con- 
tient la mefme haulteur ; Le plat d’icelluy balTement eft de douze palmes Si lix minutes e» 
haulteur; La corniche enrichie, eft vne palme Si demye de hault; La place ou pend le fefton, 
eft hault deux palmes Si dix minutes:Lentiere bafe de la colomne,eft de fix palmes Si vingt- 
huift minutes de hault, Comparty en forte telle , que le plinthe au coing duquel ya vng ai- 
gle (qui font en nombre de quattre coingz) eft hault de trois palmes Si dix minutes: La haul 
teur du thore de deftus,eft de trois palmes Si hui# minutes : La cintfe eft de dix minutes en 
haulteur. La haulteur de la colomne alïcauoir le troncq, contient cent & dixhuiél palmes Si 
neuf minutes . Laftragal aucc fes quadretz ou filletz foubz l’echine , tient dix minutes : La 
haulteur de lechine , contient deux palmes Si deux minutes : La haulteur de labacus , com- 
porte deux palmes Si vnze minutes : DeiTus icelle coulomne ya vng pedeftal de forme ron- 
de, par lequel Ion forte de la montée, Si facillemct peult on circuyr Si aller tout alentour d’i- 
celluy, parce que la pleine contient deux palmes Si demye de large: La haulteur d’icelluy pc 
deftal,eft dVnze palmesentout ,referuela bafe,lequelle contient deux palmes. Si la corni- 
che de deffus eft d’vne palme de hault:La couronne ou couuerture ronde de deftus lediél pe 
deftal.eft de trois palmes Si demye de hault: La grofleur dudift pedeftal , eft de douze pal- 
mes Si dix minutes : Lefpeffeur de la fuperieure partie de la coulomne, eft de quatorze pal- 
mes , Si fa grofteur embas contient feize palmes : La rotondité fignee de A , en la platte for- 
me, reprefente la grofleur d’enhault. Et le cercle marque' par B, eft la grofleur d embas : La 
latitude de la limace ou montée, contient trois palmes, Si le fufeau quattre palmes : La lar- 
geur du baflement, eft de vingt quattre palmes Si fix minutes , En laquelle efpace font deux 
viftoires entretaillees, tenantz vng Epitaphe, foubz lequel ya plufieurs Trophées entretail- 
lees. Et en cedifte Epitaphe font pofee fes lettres foubfcrip ces. 

S. P. Q.. R. 

IMP . CÆSARI D I V I NERVÆ. F. N E R V Æ 
T R A I A N O A VG . GERMANIC. DACICO 
PONT. MAX. TRIB. POT. XVII . COS.~vT7PP* 

AD DECLARA N DVM ,QJV A N T Æ ALTITV- 
DINIS MO N S ET LO CVS SIT E G ES T VS. 


C ^Efte colomne (comme dit eft) eft toutte hiftoriee,de tresbonne taille, enrollee d’vngfil 
let ou bifet , elle eft canallee en forme Doricque, Si audnfles canaulx font icelles figures 
entretaillees en forte que refleuemët defdicles figures n’empefehent ny ne défigurent la for 
me de la coulomne ny aufly des canaulx, Entre aulcunes figures iuruiennent plufieurs fene- 
ftrelles, rendantz commodieufe lumière a la montée , Si combien qu’icelles feneflrelles foi - 
ent pofees par ordre , fi n’occupent ny empefehent toutteflfois leidnfles figures, ou hiftoires, 
nonobftant quelles foient en nombre de quarante & quattre , comme par la coulomne luy- 
uante nous demonftrerons, Neantmoins que ceulx cy (ont les plus diffufez Si amples mem- 
bres , cy defignez Si deferiptz . Tous lefdiftz membres font mefurez par l’ancienne palme 
Romaine, laquelle fe trouue auprès delà la rotonde. 
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DES A N T I Q.V I T E S 

A y cy deuant allez amplement traifte de la colomne Traiane,& de fes particuliè- 
res mefures , maintenant fera oftention de ientiere colomne proportionnée apres 

la principale & reduifte en cefte petitte forme . La colomne doncques marquée 

de la lettre T,reprefente la colomne Trayane,de laquelle font produises & yffuesles Obe- 
lifces . De narrer l’origine Si la caufe pourquoy premièrement elles furent apportées a Ro- 
me, ny a quoy elles feruoienr,ne m’en trauailleray en faire déclaration, a Poccafion que Pline 
affez plainement le declaire,mais feulement reciteray icy les mefures, en demonftrât les for- 
mes d’aulcuns qu’en Rome i’ayveu Si mefure. Et premieremër l’obelifce fignee par 0,eft au 
dehors de la porte Capena,&eft engrauee de leftres Egiptiennes.Sa groifeuraffeauoiraupied, 
contient dix palmes Si demye. Si fa haulteur quartre vingtz palmes,& fut icelle feule mefu- 
ree auec la palme anticque , mais les aultres trois fuyuantes furent mefurees par l’aulne mo 
derne contenant foixante minutes, de laquelle aulne ia ligne qui eft tiree au long defdiëlz obe 
lifces eft la moitié d’icelle compartie en .xxx.minutes. L’obelifce marquée deP,fe trouueen 
Vaticano,ceft a S.Pierre, eftant de pierre Egiptienne.au fommet de laquelle Ion veult dire 
que les cendres de Gayo Cefare y font gardces.Sa grolfeur d ; embas,eft de quattre aulnes 8c qua 
rante deux minut.Sa haulteur cAtient.xlii aulnes &demye.La partie fuperieure, a defpefteur 
trois aulnes Si quattre minutes.Et au defoubz auprès du pied? font ces lettres foubfcriptes. 

DIVO CÆSARI. DIVI I VLII . F . A VG VSTO . T I. 

CÆSARI DIVI AVGVSTI .F. AVGVSTO SACRVM, 

L Obelifce fignee de la leftre Q_,eft a S.Roch au mitant de la rue,defpiecee Si rompue en 
trois pieccs,lon di<ft aulfy que la empres en ya encor vne enfepuelie en terre,a lopofite de 
la Augufta.La grofleur embas de la predidïe obelifee codent en chefcune face,deux aulnes Si 
xxiiii.min.Sa haulteur côporte.xxvi. aulnes, &.xxiiii. min. La grofteur d’enhault,eft de.xxxv. 
min. Son bafement eftoit tout d vne piece. Lobelifce marquée de R , eft nel circo di Antonino 
Caracalla , eftant caifee comme en fa forme Ion peult apparceuoir.Lefpefteur dicelle Obelif- 
ee eft en linferieure partie de.ii.aulnes &.xxv.min. Si en la fuperieure partie elle a vne aulne 
&.xxxiii.min.Sa haulteur comporte.xxviii.aulnes,&feizemin.EttouslespedeftaIz de chefcu 
ne des obelifees, font proportionnez apres le principal. Et combien que para uenture en y ait 
encor daultres en dedens Rome lefquelles naye veu, fi ay ie toutteffois bien voulu faire apa- 
roiftre celles qui de moy font efte yeues,& comme dvng chefcun les myeuljc congneues. 
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DES ANTIQ.VITES 








tCoftfeo/ cbifia X, empereur 
vefpafc'ei) au mitant De facite/côe 
2»w0uf^u6 auoit propofe Défaire: 
*- lc .?.!*°0 ra P0 If Duquef ap àiutfe 
^^•pozttonô (ainfi côefebiftce 
cfr auffp De,tin,orDre<5)a ceffe fin 
que touttee cpofe6 foietit mpeufjc 
erttenbueG/ pour fe granD artifice 
q«t P &ift. (Ce pfant êft mefure par 
fapaCme anticq,(t cômenceant pie 
mierement au parties ejtterieuree: 
reô pifa/îree font Doneq6 De frôt 
De Di> pafm.(T fît minu.et) farceur; 
Xefpefleur Dwnecpefcne cofomne 
cottem.tïij.pafm, maiô CcpiCafire 
contient De epitt} cofte St).\>atm.(c 
fj.mt. 3U Disante Dung pifaftrc a 
«wftre côporte bip pafm. refte Cee 
quattre pzincipateG entrées fefqfc 
fe6 tiennent. ïïÿ.patm, 2Ufpeflfeur 
De6 pifa/îres Des cofh$ e/* Dc.jrjj. 
pafmesXa fargeur De fa première 
«mSufatiô ou portîcâ/ efr De.rrü. 


cfe6 carre*/ cropant qui(* furent oBfer 
wej g fatet a futifite De6 pfaceG renDât 
a iceffe6 fumiere appartenate.Le trois 
$iefme pfant etf auffp par Depors corne 
fe feconD/referue feG arnDufattonô qui 
font Dauftant pfuflargc $fe6 pifafireG 
famoinDriffent / (t eft famBufatio ejetes 
rieure »offee par croip/(r finterieure a 
Botte; ïou6 feô pup6 ou portefettes 
ftgner6 par.V.fortoientfur ft6 Degm, 
pour xmg cÇafcut) fe retirer et} fot} fieu 
(Smobieur.Le.iiife.pfant/eft auffrpar 
De0or6 corne fe6 auftree troi6/ refeme 
quitnya nuf* arcq$/|t auffp fe6 cofom 
ne6 font pfatte6î aujt efpacee DefqffeS 
font femftre6 fïcome foi) apparceuera 
cp apreG et) fort 0o graphie; fiCe quatns 
efrnc ft Dernier pfant roectpfuflcuts etp 


Les degre^ 
ainji coioinH ^ 
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efmoy / <t pmagiftatit ft ta torafe fpa* 
ctoftte côpicnant fe6 Deujc amCufatiô<5, 
rfîott couuerte ou not):{ r ce a foccafiot) 
be fa grande ruyne,par Caquette du de* 
bens rot) napperceoit aufcunGvefiigeG 
de nuf$ ptfajîree quztconqG! ftnot) et) 
fejcterieure partie fa ou foi) voit queffi 
origine baufams areq$ et) croit fong; 
(t court ; comomct auec Ce mur/come Ce 
pfant fc bemôftre&t ainft quot) pot ra 
comprenne par fe pwftCfemdCe quot p 
foufoit monter par fee begrej iotnb; a 
fa murât CCe iufqueG au feneftrcG e\ tteri 
eureôXa btfîance que contiennent CeG 
flcfcfieô ou bards/fignificnt Ct6 begrej 
fur fefquef* foi) fvtffVott : (t vng cÇzfcîi 
bcgre$ tftott de teffe farceur que fa 
ptrfonne eftattte affile a fot) aife / »ng 


«uftre pouoit paffer pat 
binant factfementfanG 
tempe fcfyet : 2iu bebens 
btceufjc begre$ eftoimt 
emot auftre6 pfufpetitj 
inarc0e6pour cômobirc 
(t pour affer vng c£kjct* 
et) fa p face comme et) ta 
figure G çc H. ef* dettiot 
ftre : 2(ufquef$ begre$ 
font auftunscanaitfpot* 
goutiereô du $auft ctp 
Bas fe tuant; pour com 
butte feaue ou x>3tne em 
6as / ferempfe de ce fe 
monftre et) fa figure H, 
£e6 begre$ a feoirfem 
cCtnothbung cofte vng 
Bot) botqt' a eeftfe fit } cj 
feaue ny demeura befjuG 
fefquefj begre$ eftoient 
fo:t 6iet) ioinct ; (t etta 
femBfe CieeG/comme fa 
figure,!, fe bemonpre. 




Montées entre 
les degrés^ 
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DES ANTIQ.VITES 

Près auoir demonllré Fichnographie de ce Colileo Romain en quattre maniérés, comme Fedifice ell de 
quattre ordres:maintenant eil chofe conuenable de faire ouuerture & demonftration de fon profil, par 
lequel Ion porra comprendre grand partie des choies intérieures. Parquoy dôcques celle figure fuyuan- 
te reprefente le total édifice eftant fur terre, droicl au vray corne fil feull coppé par le mitant, par laquel- 
le figure Ion peult copgnoillre,premiereméttous lesdegrez fur lefquelz feoientles regardantz.Lon voit 
aufiy en icelle les fecretes ambulations comme elles e^fioient, Ion comprent illec comment St en combien de fortes 
fe dreiîoient les montées, lefquelles certainement eRoient fort commodieufes St ayfees a moter St defcendre,en lbr 
te que Lampliitheatre ne tardoit guieres a eftre remply de grand nombre de perfonnes , St encor plus legierement 
vuyd fans empefchementz d’aulcuns.En icelle figure comprend on aully la partie extérieure, commet St en quelle 
maniéré F efpefl'eur tant des pilallres que du mur iè diminuoit en montant amont foy retirant en Pinterieure partie 
ce qui donne grade fortitude a ledefice.Et en ligne de vérité Ion voit encor pour lheure du iourdhuy,d’aulcunes par 
ties de forthographie extérieure touttes entières depuis le hault iufques au bas. Ce qui fe voit au côtraire en f inté- 
rieure partie qui ell ruynee, dont celle instabilité procédé par le retirement de deuers le centre, Ce qui fai£t Fœuure 
plus délicate St de moindre poix, prenant de foymelmes forme piramidale.Et cecy n 7 a elle obferue aux communes 
édifices de Venife,mais le contraire, parce que les murs font par dehors en perpendicule, St diminuent en Finterieu 
re partie. Et cela font il^Cpar faulte d'heritaige) pour gaigner plus de place en la partie fuperieure: mais ce qui don 
ne grande a yde St alfiilençe a telles fabricques,ell,qu , ii n’ay nulz arcqz,ne nulles fortes de volfeures qui opprdfent 
ou deboutét les murs, ayns f abondance des fommiers qui fe paient aux mures bien ancrez, viennent iefdiôlz murs 
a fe vnyer auecques les traueures,de forte que telz édifices durent aultant qui ceulx fommiers, lefquel^ par temps 
au befoing Ion les renouuelle : Ce neantmoins telles fabricques nont iamais telle perpétuité comme les anticques, 
fai6l^ par tel ordre qu 7 on aperceoit en la face du Colifeo, duquel ie reuiens a en parler. Et parce (commeiay di6l) 
que les parties intérieures font fi ruynees, qu’on n’en voit en linterieure partie chofes quelconqs, laquelle eil fignee 
St delpartie par la ligne avant au deux boutz les flefehes. Et a Foccafion qu’en icelle Ion ny aperçoit aulcuns verti- 
ges, fi la iuperieure partie du finement des degre^iulques a la partie de dehors fut couuert auecques doubles galle- 
rieSjOu fi celloit vng feul porticque,&: que le refidu demeura delcouuert.'Cela caufe que ie l ay voulu demonllrer en 
deux maniérés: L ? une ell, comme il fe voit audiél profil alfocie St vny auec toutte l’œuure:Et Faultre forte, eil celle 
qui efl portraiélé St delignee a part au defius des degrez, laquelle ordonnance f accorde auffy a Faultre œuure, quant 
on la meél de lorte que les deux fleurs de lis (ellantes marquées fur les pedeftalz)fe viennent a rencontrer egalemét. 

Riais parce quon voit aulcuns velliges (côe dit ell) de volfeures çroifees, lefquelz encor pendét en linterieure partie 
du mur,ainfy que Je quatriefme plant le demonllre,me fai 61 iuger St mell aduis que celloit vng porticc]ue ou galle 
rie feule , St que laidtre partie elloit defcouuerte pour ferrer le peuple, St ainfy eilant Ion peult recepuoir plus de 
gens quil neull fai6l fi les galleries furent ellees doubles. Or maintenant pour retourner au principe de noz degrez, 
a celle fin de ne lailfer chofe fans en toucher daultant q poflible me lera.Ie dis doneques q a loccafion des ruynes Sc 
rempliflementz des matières dont la pleine ou place du mitant ell fort remplie, tant St fi fort quon ne peult apper- 
ceuoir ne ymaginer, de quelle haulteur les premiers degrez dicelle place eiloiêt elleuez. Mais par la notice de ceulx 
qui en ont veu 1a fin, elloit ledi6l premier degre tant eileue St fi hault de terre que nulles belles fauluaiges & nom- 
priuees,ne pouoient greuer ne nuyre aulcuns des regard an tz,& aufly y auoit vng appuyement ou garde poidlrine, 
auec vng large chemin pour alentour circuyr, comme cil demonllré par la ledlre C. Les deux ouuertures de deflus 
larcq maieur St mineur, elloient aulcuns Ipiracles pour rendre St acquérir lumière. Les places ou lieux elleuez de 
deflus les degrez ellantz couuertz lignez de A , font ouuertures St paflaiges par lequel les regardans entroient ve- 
nant par les montées au Theatre. 
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DES ANTIQUITES 
Extérieure partie affcauoirrorthographie de ce CohfeoRomain,eft côpofe de quar 

| tre ordres: dont Ja première ordre (cômenceât de terre)eft œuure Doricque,6Ccom 
I bien qu’en la frize n’ya aulcunes trigliphes ny methopes , ne auffy en l’epiftilç ou 
architrabe ne font les guttes.ne loubz la coronne les fuimines:ce neantmoms le peult on ap- 
peller Doricque . Le lecond ordre eft d’oeuure Ionicque } prenez que les colomnes ne foient 
ftriees ou canalees, nonobstant en ef^d fe peult nommer Ionicque. Le troiziefme ordre, eft 
côpofe de laCorinthe^œuure trefferme & Solide fans entretaille.-refte les chapiteauxjefqudz 
pour caufe de leurs haulteurs, ne font pas trop délicatement fauftz . Le quatriefme ordre eft 
Comporte, d’aulcüs appeliez Latine^parce qu’il fut inucté des Romains, les aultres nommée 
Italica, mais a la vérité on la peult bic nômer Comporte, & ne feuft feulemct q par les mutiles 
qui tont en la frize, & parce auffy qu’aulcü aulrre ordre n’ont nulles mutiles en leur frize. Piufi 
eurs arguer & demandet feauoir la raifon,pourquoy les Romains feirent édifier cefte édifice de 
quattre ordres, & qu’ilz ne le feirent faire tout d’vng ordre, corne plufieurs aultres, aflcauoir 
celluy de Verone, lequel eft tout d’œuure rufticque, le mefme auffy eft celluy de Pôle: Pour 
a ce refpondre,il eft notoire, que les Romains anticques,côme Dominateurs de l’vniuerfel,& 
principalemct de ce peupleront les trois ordres ontz receuz leurs origines,vouIurctpofer fe 
trois gendres l’vng fur l’aultre , & pardeflus iceulx meflrc l’ordre Compofite ou Latine , par 
eulxinuentee,vueilianrpar icelle donner a congnoiftre corne eftantztriüphateursde ce ocu 
pie, vouleurct auffy triumpher en leurs œuures,les difponâtz & entremeflâs a leur bon plaifir 
& volunte.Delaiffant doneques fes raifons retournerôs aux mefures de l’exterieure partie de 
ceft édifice, Iequeledifiice eftoit efleue deux degrez de terre, le fécond degre eftoit large cinq 
palmes, &le premier deux.Leurs haulteurs eftoict chefcun quelq peu momsdvne palme.Les 
bafes des colom.ne çôtiennêt pas du tout deux palmes enhaulteur,6c ne font auffy corne le Do 
ricque.LacoIom.eft groffe,quattre palmes 5cdeuxmin.Sa haulteur eft cfe.xxxviii.palm.&.v. 
min. y compris bafes Si chapiteaux.La haulteur du chapiteau, eft enuirô de deuxpalm. Lespi 
laftres a ch c feu coft e des colom. contienne t trois palm.6c trois min. La largeur de l’arcure eft 
de.xx.palm. 6c fa haulteur de .xxxiii.palm. Depuis Je fommet de l’arcure iufques foubz Par- 
chitrabe ya cinq palmes 6c fix minutes.L’altitude de l’architrabe eft de deux palmes&huift 
min.La haulteur de Ja frize,eft de trois palm. 6c deux min. La corniceauffy côtienr aultâr. Le 
pedeftal du fecôd ordre côporte huift palm.6c dix min.en haulteur.La haulteur de la colom. 
auec bafe 6c chapiteau eft de.xxxv.palm Sa groffeur & de.iiiipalm.Lepilaftre auec l’arcure* 
côtiennet aultât queceulx d’embas. Refte la haulteur de l’arcq .qui tict xxx.palmes. Depuis 

l’inferieure partieiufquesfoubzrarchitrabe.ya.v.palm.Scfixmin.La haulteur de Parchitrab. 

eft de trois palm.La haulteur de la frize, eft de deux palm.& neuf mimL’alcitude de Ja corni 
che eft de trois palmes 6c neuf min.Le pedeftal du quatriefme ordre, appelle côpofitefen ceft 
endroift a noftre aufteur parte de narrer le troiziefme ordre, neârmoins qu’icy qu’il en foit il 
nya pas grande differcce d’icelluy de la Ionicque) Le pedeftal Compofite doneques eft haulc 

xii.palm. Lesfoubzbafes de deffustiennëtchefcü.iiii.palm. La haulteur du pillier auec bafe 6C 

chapiteau, eft de.xxxviii.pal.6c fix min.L’altitude de l’architrabe, frize, &cornice, font enuyrô 
de dix palm.en liaulteur,côpartisen troisportiôs eealzj’vpepour la cornicej’aultre oour la 
frise ou lesmutilcs font,& la tierce pour rarchitrabe.Hais a quille raifon les arcliiteSz poferft ldîlici 

mutiles en la Phnze,chofes q pai aueture au parauat oneques ne furet faiétz,ien ay déchiré en mô.iiii'Uiure mô ad- 

ms & bon fembht au comencemet de lordre CompofiteChap.vnj .Les pilliers ou colom.de ce.mjLfont phtz & peu 

elleue* & tous les aultres (ont rodes colomnes aflcauoir les deux tiers fortât horsdes pilaftres.Les mutiles de deflus 

les teneftres ioubftenoient aulcus iommiers,lefqueft fo miniers ou tifons p aulcüs trouz faift^ en la corniche, on les 

laifloit delcedre, auquelz fe tiroiet & efpardoiet cordes & tetes pour couurir létier amphithéâtre, tât pour la chaleur 

du foieil coe pour kplme. La railon pourquoy les colônes font tout dvne grofleur,& qlles ne fe diminuât IVne fur 

1 aultie, co me femble eftieraiionnablejce q Vitruue ordone,q le fécond ordre foit diminue & reftrain&du premier 

la.mje.partie.'de cecy ay îe aufly en mondictuije.hure,Chap.tx.declaire mon opinion, au traiéle de les colomnes de 

es compofer courtes ou longues. Et pour auoir plulample congnoilfance des membres particuliers les ay bië voulu 

meftre cy au cofte de l’orthographie dudift Colifeo, lefquelz font diligemment proportionnez kpnncinal 

enfemble leurs carafteres pour myeulx les congnoiftre. 1 apiesiepunupal, 
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DES A N T I CL V I TES 


Hifpello vne cîte fort anticque en la terre de Ro 

combien quilny ait trigliphes ne methopes,ne 
aufly nulles guttes en lepiftile.Les deux torelles des co 
lie* fe peultent appeller modernes , pour caufe des aor 
nemët* de deflus. Icelles torelles font dvne égalé façon 
combien que lvne aye laifl'e a portraire.Lichnographie 
touttefFois ay mis cy embas , & fut mefure auec le pied 
anticque.Et depuis lvne des tours a laultre ya feptante 
piedz.La porte au mitant eft vingt piedz de large.Chef 
cune poterne ell dix piedz de large. Les pilaftres d'en- 
tre les deux portelettes font chefcun dix piedz de large 
La haulteur ne meluray ie point,mais feulement en 
pans linuention , pouree que fort elle me pleuft. 
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Ç* Ë6 côrtticeG/Bafemétyfc BafeG/fotttreficqueê battticquttet: (t cefCuy qui eft note par 2f/afle<tuoirvttf ptece be eofcmtte/auee Car 
^ c0ftr*0r/fri$e (c comict/tutc 4uflp 1 e G&ftmêt be befluG/efioit tout butte pietre/Ceur Çaufteurefi be.pi pirb} amicques aiufv pzo 
pôitionnt$.1&t fut tvouuee 0o:6 be &Otnt p^eG bu CtÇ teX* cotnicÿe marquer be £> fut trouuee «ur fotibemenr$ be pierre Dont 
gramât teG fei fi: be recÇief enfouyz au mefmefieu .<To u6 fr6 memdteG efioient aufîy butte piece/paufte be firpteb* anticque/(t p:o 
potttone auptincipaf.'L* 6afeft#ne par £/efi * &,2YXarc/f02t 6iet) defoittçftte boeuure £ 02 int$c/mai 6 tiô pas trop çfranbc; tfpenft 

















(fa £Ttre pfuftrurG fumptueufte «nttcqirite; qui 
fe trouucnt enX>erone/pa pîtnapafrmêt tmcy 
2{mppitÇeatre boeuure ruptcquf/appcrfe 2^rr ? 
na : buqur f rn r>ec y (iconographie ou p(ant/ brs 
montrant aufTp au cofte vne partie du p:ofi( / 
wefme et ) qurffr manière efiotêt (eG beurr*. X. eG 
ouuertureG qui font fur fefbict* begreyeftoient 
p02te((etteG par (efqueffeG forç reuott be6 interi 
euvcG monteeG fur iceufr beg re;/(t be fapouoiêt 
befcenbze lufqueG aux deux bepute$ fe(ot) feur6 
dignité; . iCeffe figure fignee 2i/bemonftre comt 
ment (eG poitefettcô eftoiëtfur iccitCx begre; Z a 
figure B/reptefente et) qufffcfoiwe (eG befcëteG 
(T monteeG eftoient conbuict ; aitfb begre;:ZTÎef 
mcG f bp apperceoit auffy et f iceCfuy Ces enclUffe 
ment; (t loinctureG btcrufr brqrc$. 'LeG petittes 
cfouttcrô rcttât au coftiereG/eftoiêt faicteô pour 
robuirc (eaue (t vzine bu prupfc/bu 0aufr 
fane nuyte nv empccÇer autcunc perfone:(t eftoi 
ent auffy (efbict; beg re; queCque peu becfinant 
verG ( eftf goutierG pour befcëbte (eaue et) iceffeG 
tct) (inferieure partie y a pfu/îrur6 pomfctttô et) 
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fotmt be f es beur cy bcf ou0$ bemonftre it enco^ 
baitftre forte tous conbuict$ boeuure rufHcque. 
X.icdno#rap$ic be cefte ebtftce fut mefure par Ce 
mtfntc pieb bont (e tgeatre be pofe fut mefure:fr 
p xmiercmêt pariant b t6 parties extérieures/ Ca 
qroffeur bu pifatfre eft be.vii).picb; (t s?nq tiers 
3Lt6 pfat* piffierS contiennêi c0ûp trois pieb$ft 
ï>n$ tiers: par-ainfy bemeurét farqes cpüi) be pi 
f<*ftre6 fouBfîenât farcq/beux pieb$(t bemv.fa U 
titube besarcq$ e/h xi) pieb$itbemp:re/?e fesquat 
tre principaufx qui font pfufcrrâb^XfSpifafïrrs 
be6eoftc$ font ct>âîi> be fit pieb$befprffeur:fe pot 
tieque circulant a fentour e/ï .xiïj.pieb$ be farge 
ronb roffq: fe porticquc bu mitant a.tr.pieb$(r 
bemj» be farqc/ »offe$ en ronbeur : fe potticquc 
encor pfus en beben6 cfi be vit) (t btmy en farq. 
pareiffemêt roffex.mats aut beuxprincipaffsèn 
trees y a cincq potttcus »offe$ fur fes pifa/tres: 
coe fon peuft par fe pfant apparceuoir : (T ceffup 
bu miCieu efîpfus fpacieus que fes auftre6. 

refit be s mefures fe peuffent comprêbre par 
fe beffufdicte*. 
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DES A N T I CLV I T E S 

Vaut a l’ichnographie du prediéï Amphitheatre,ay declaire Si donne afTez ample 
notice de toutres les principales mefures,& aulTy fufïïfammct traite de fon profil. 
Maintenâtferayie déclaration del extérieure partie, laquelle ceunre ne fe peult ap- 
peller finô rufticque.Et pour auoir allez dift de la grofleur Si largeur, pour lheure m en tairay 
lans en plus toucher, mais de la haulteur en narreray Si donneray côgnojftance aultât qu il me 
fera poîiible.Et premieremet la haulteur du premier arcure côtient trente trois piedz.La haul 
teur des pilliers, eft de.xvii.piedz. La forme de l’architabe,frize,& cornice, côportct fix piedz 
en haulteur. Lapuyemct ou garde poitrine de dellusla comice, e/t de deuxpiedz^&. demy de 
haulr.La haulteur du fécond arcure eft de.xxiiii. piedz, & eftlargedouzepiedz.L altitude de 
chefeun pillier font de.xxvii.piedz Si demy. La haulteur de la cornice,frize,auec la forme de 
rarchitrabe,eft de cinq piedz Si demy. Lapuyemct du tiers ordre, côtient.iiii. piedz & demy 
en haulteur. La largeur de l’arcq eft de neuf piedz Si vng tiers. Et la haulteur dicelluy,eftde 
dixfept piedz Si demy.La haulteur deslargespilliers,eft de.xx.piedz&demy.A lencôtre def- 
quelz eftoict appuyez (aultât que Ion peult côprendre) diuerfes ft atues d allez bonne grâdeur. 
La.iii*.& derniere cornice eft de cinq piedz de hault,& ne traifteray icy de nulles de les parti- 
culières mefures.Parcequ auec grande diligence iay tranfmue icelle cornice du grânt en cefte 
petitte forme, laquelle figure lera demonftree en la première carte fuyuante fignee par ABC. 
Et la auprès fera aulTy le profil ou taille de l’exterieure partie dudnft Amphithéâtre. Et tierce 
ment fenfuyt la auprès l’orthographie d’vne piece du deilufdi<ft Amphithéâtre par dehors, le 
quel eft tout rufticquemct belongne,auec pierre de Verone eftant trefdure,mais lescornices 
font faift es quelque peu plus mignottes Si gracicufes, lesquelles cornices font de diuerfes 8i dif 
ferctes formes de celle de Rome, fort refemblant la maniéré des cornices de l’amphitheatre 
de Pôle. Touchant la plaine de cedift Amphithéâtre Veronefe, du commun peuple appelle 
La arena , prenant le nom de arena,qui eft fablon, lequel en illec on y efpandoit a la cômodite 
de plufieurs diuerfes ieux Si esbatemens,que Ion y faifoit: parquoy nay Iceu auoir aulcune ap- 
parence du fond, mais bien pour aultant qu aulcuns V eroniens men ontz racompte,difoient 
qu’apres lacheuemët des ieux Si esbatemens faiftz fur le fablon, incontinent furuenoict eau- 
es par diuerfes conduitz, qui en brief & peu de temps empliffoit Lentiere place^ enprefence 
de tous les regardantz tellement qu’ilz pouoient ioufter Si batailler fur cefte eaueauecnaftel 
les Si petitz bateaux, & iceulx esbatemes Si ioyeufetez parfai(ft^& acomplis,fe euannoient Si 
perdoient icelles eauespar aulcuns fecretz, Si demeuroit le lieu fecq comme parauant. Cecy 
Si encor plufieurs aultres chofes peult on bien croire, fi nous voulons confiderer la grandeur 
&'puiffance des Romains.Et puis que nous fommes entre en propos de la grandeur Romaine 
& des antiquitez de Verone . Il eft notoire quil ya encor fur la trefrenommee riuiere A dix, 
ainfy sppellee, deux beaulx Si triumphantz pontz anticques, entre lefquelz y eftoit affis vng 
fort beau fpeftacle, fur lequel fe pouoient afleoirgrant nombre de gens, pour veoir les ieux& 
esbatemens de iouftes fur nacelles Si aultres triumphes qui fe faifoit fur icelle riuiere: Ledift 
fpeftacle eftoit appuyé Si ioinft contre vne montaigne au long du bort de ladite riuiere.Et 
quelque peu plushault au deflus duditf fpetfacle,eftoit vngTheatre, la Scene duquel f’accor 
doit auec le deflufditf fpetfacle.Et parce feomme dit eft) queledift Theatre eftoit édifié en 
la montaigne auec grand artifice,furuenoit encor au fommet de ladifte môtaigne vng grand 
édifice, lequel furmontoit tous les aultres, mais les ruynes d’icellu y fonttant grandes. Si par 
l’efpace du temps fi efgare Si aboly,que trefgrande defpence feroit & perdition de temps den 
vouloir recouurir touttes les mefures . Neantmoins parce qu’en plufieurs places de ladite 
montaigne iay aperceu aulcuns membres d’icelluy,me faitft fort efmerueiller penfant feule- 
ment a la magnificence . Ceft chofe auiTy bien licite Si raiionnable qu iceulx Romains fei - 
renr a Verone fes beaulx chiefz d’œuure, a l’occafion , que a mon femblant, ceft la plusbelle 
côtree Si fituation de toutte Ita! ; e,tant pour les belles plaines, môtaignes,& eaues qui y font. 
Si pardefius rout pource que le peuple dicelle ville eft fort humble, courtoys,& amyable. 
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D E S A N T I Q. V I T E S 


G Ranîes chofès iTendiuerfes formes f irent les renommiez & fameux Romains, de fqtielz 
a loccafion desgrandes ruynes len na peu compridre,a qttoy elles Jeruoient,& principale 
ment ce fie édifice appellee Le fette Sone di Seuero, duquel encor pour Ibeure Ion en voit vng 
coing en eflre & far pied, a esl de trois ordres tout d‘ceuure Corinthienne, (yapperceoit on eut 
demment,quil a efte fatH ç 7 rafaamble par le defpoullement ( 'Tvfurpation d“ aulnes édifices, par 
ce qu'aulc unes colomnes font canallees, les aulnes vuyes , & auec ce font aufjy les chapiteaux , 
O-auhres auttres difierenslung de lautre-La haulteur de ce fi édifice naypas mefare, mats bien 
h plant, & kfipefaeur <3 grofaeur des chofes. Et pour aultant que ien puis comprendre, diminue 
chtfcttn ordre efiantz lung fürlaultre,dela quatrie fine partie, félon ladoHrine de Vitruue. C e- 
fle figure inferieure repre fiente le plant de ceil édifice, CT au (j'y le ciel ouVolfeure duplanchier 
de défais Us colomnes.Et fut mefure par le mefmepied dont le Theatre de Tôle fut me fine. Et 
premièrement lefpejfeur du mur contient trois piedz &demy. Entre dung mur a aultre ,ya quat 
tre piedz & demy. Entre le mur (T la colomneya difiance de cinq piedz O trois quart z,aultat 
auffy contient lefipace d'entre les colomnes. Lefpejfeur dune chefcune colomne tient deux piedz 
ervwe quart. En cesi édifice naperceoit on aulcunes manpons,ny apparences denulz Ve figes de 
devrez ne montées pour au défaut paruenir . Combien que Ion ymagme CT comptent afaez quil 
continnoit en plufgrande formera ou paraduenttire en aultre place pouoient eflre fittitz babi - 
tâtions, a montées. Et certainement ce fl édifice e fiant entier, (embloit lien eflre & aùcirgrax 
defumptuofitejtant pour le grand nombre des colomnes, que pour le décor defesaornemeritz . 





Le pla7it de V Amphithéâtre de Vole. 


A P oie Vne cite en D dlmdtie y a ce fi Amphitedtre,Cf efl 
encor fort entier , lequel édifice nd feulement que la 
pmiere aefie oufdcepdr dehors ,auec fes qudttre contre - 
fort^chefcun forme de trois pildjïres , ce q ie croy duoir 
elle faitt pour fortificatio, parce q le circuyct du mur efl 
dinfyfeul hdbdndonné : &de cejle édifice en linterieure 
partie nen d efte fditt dultre ebofe fors que le mur exteri 
eurduec fes dreures fierté par A y mais pdr lindiition daul 
cuns trouz qui font du dedens du mur , peult on croire q 
illet Ion y pofoit des degrés Cf pldces afeoir , f aides de 
bois, pour Jeruir du befoing de leurs fe fies Cf paffetemps 
Keantmoins pour dccordtion de ld figure , dy bien voulu 
cy demonfirer pdr pourtraidurela partie intérieure ,ain 
fy qud mon aduts fe porr oit faire. Ce fl Amphithéâtre fut 
mejure duec Vng pied moderne, leql efl pofe du defoubz 
de ce plant. La largeur de ebefeu arcure efl de neuf pied £ 
O deux onces, excepte les qudttre principaulx arcqz» lej 
quel z contiennent chefcun quinze piedz de largeur . Le 
front des pilafires efl de qudttre piedgCf deux onces, Les 
platz pilliers font larges chefcun deux piedzCfdeux on* 
ces jpardinfy contient ebejeun cojle des pilafires Vng pied 
de largeur. Les pilafires des coftez fout chefcun de cinq 
piedz & troi* onces de largeur . Lentredeux des pila - 
Jtres CTcotrefortz contient trois piedz Cf qudttre onces 





DES ANTIQ VITES 


nya nulz termines de melures,a i occafion que lamontaigue n’eft égale, car par Lefleuement 

dckdiaemontaigncnefaueugIiftfcuIcmctJepedcftaI-,maisàuffyrordreprcrnieredesarcqsç 

auccque tous (escprnichementz de defïus font totallementabfconfez 3 & paruient la baulteur 
dicelle montaigneiufquesalaplaine du iecond ordre,pour cefte caufe ne donneray aulcunes 
mefures quelcôques de la baulteur dudift bafement,mais cômenceray depuis la a mont. Par 
ainfy doneques la baulteur du pedeftal foubz le pillier, eft de deux piedz St demy.La baulteur 
du pillier ou colomne platte aueefon chapiteau, contient enuyronfeize piedz. L altitude de 
I arcure,tient.xvii.piedz St demy.L arebitrabe eft hault vng pied &.ix. onces. La baulteur de 
la phrife eft de neuf onces. La baulteur de la cornice elL dVng pied,& dix onces. La baulteur 
de lapuyernent (fi d auenture il en y eft) furuenant fur la cornice, eft de telle baulteur que la 
cornice. L altitude d vng chefcun pillier eft de.xxi. piedz St neuf onces, y comprins le chapi- 
teau. La baulteur de 1 arcure tient dixhuift piçdz St vne once. L’efpeffcur dudift arcq, tient 
vng pied &neuf onces. L architrabe,frize 8t cornice,eft defemblablehaulteur a celle d embas. 
Le bafement marque par X,contient quattre piedz St quattre onces.Depuis le bafement iuf- 
ques foubz la cornice ya dixneuf piedz. La baulteur «ficelle cornice, eft d Vng pied& demy. 
Et cecy eft félon 1 orthographie, qui eft 1 efleuemct dudiéf Amphithéâtre, laquelle orthogra- 
phie eft en la carte enfuyuante fignee de P. Et pource ( corne en ce traifte deLichnographie 
Pay faift mention) que ceft Amphithéâtre a au quattre coftez aulcuns pilaftres,lefquelz font 
eftez faiftz pour fortification St côtrefortz dumur^lequel mur eftoit la dedens feuler & baba 
donne de toutte fociete,dont Pay voulu monftrer la forme corne il pouoit auoir efte.Pource 
la figure marquée de Q^, fignifie le cofte de Lvng des côtrefortz. Et la partie fignee par H,re 
preiente vng pilaftre.La partie fignee par I,demonftre le profil du mur dudift Amphithéâ- 
tre. Entre le pilaftre H, ode mur ou pilaftre I,ya vne allee, large de trois piedz St vng tiers,tel 
lement que deux perfonnes enfembles y peullent facillemet fans aulcunsempefchemens a L 
1er SC venir.Cefdiftes contrefortz ont fur chefcun ordre leur plantz ou pauez ou le peuple fe 
pouoit tenir debout,maisilnyanullesmontees ne aulcunes apparcces de degrez,mais fe font 
de bois, comme demonftrent aulcunes mutiles de pierre St trouz furuenâtz fur les feneftres^ 
dont cydeuant eft fai mention. Etafïïnq les cornices de cefte prefente édifice foyetmyeulx 
entendues,les ay voulu meftre cy au cofte en grande forme, a celle fin quon la peulle mefu- 
rer,& de fes membres auoir la côgnoiffance,car ilzfont fidèlement St par grande diligece tranf 
muez du grand en petit.La maniéré de ces cornichementz font fort different a ceulx de Ro- 
me, comme Ion peult apparceuoir.Et quant a moy,ne me vouldroye afifter en mesœuurs de 
telles cornices,mais bic me vouldroie feruir de celles du théâtre du mefme lieu, pource quel 
lès font de meilleurs forte St beaucop myeulx entendues . Et tiens pour vray, que ceftuy fut 
vng aultre Architeél different aux aultres ,il peult eftre que lediél Architeft eftoit natif 
d J Allemaigne,parce qu’icellescornices fentent la maniéré dudift pays. 


Le demy pied commun, par lequel ce prefent 
Amphithéâtre fut mefure* 
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DES ANTIQUITES 

1îotttelC4w«ffo bebené ftome/fa ou pour fleure font Ct6c$tuautj: be ptajeitefes/gbe pgtbt, a'ya fes vclîiatG bumr trefettb 
nadCeft precteux pafatG, fuite partie buqitef tftoit fitue fur fa montagne /maie fa partie be fa mentee etëoitbtefTee g ioincte 
outre fa defeente bc fabicte montaigne/ ficonimr par fe 'profit fuyuaitt fon peuft apparceuoir. Iic0noqrap6te bc cefte coin 
fice/fut mefuree par »ne aufne/bont fa tierce partie biceffe eft cy em6a6 benote. Et premièrement aur nic&ett Z (C VL/ furent 
ttorne fes figurée bu £i6re/ J bu #if / fefqueffes a p^efent font tranfporteee a gefuebere . la pface marquée par 2if eft vng cûet 
rmn ouaftee contenant bi;r autneô be farge. 1 a partie ftgnre par J 5 /eft be bou;e aufnes en carreureXa partie t C cSftent trente tir auf 
fies en fongueur g bi^utct be farge. la «Court D/ contient trente ftr aufnes et* carreure.l es foge6 ou ga furies tatentcur font cBefs 
cunee quattre farge la pface a fopo^tte «£/£>/ efï be fem6fa6fe mefure, la fargeur bes ouattre montres eft be quattre aufs 

neeXee pfaces «/font beu* courtyf;/c0efcm> contenant et> fongueur i Cent fr quato*;e aufnes/(t et? fargeur foirante rr deux aufnes ir 
©emye.lrG fogeo v font fargc6 treize aufnes. les pfufgranbes monteeSypour abuenir fur fa pfame bubict paffaiG/contiennent.rtrf 
aufnes befargeurs.iles parties daupzeGteG coin g; figures be *&/ font cÇefcuneG farge bou;e aufnes (t benire/g fougues feite aufc 
nee g ^em^eXee parties 0/font contrefort; fou6tcnant$ fe6 montées la pface C/efl* »ne court rendant fumiere au r fieur be bébés, 
f c6 beur affees J , eftotent pour paruemr beffuS fe6 begre;. le grant fuperBieujc frontifpice eftoit au mitant be ceft ebtfice/be teffe 
lïïSiï ?'?!? 1 e fa partie bu mitât coptent/fansfes foges ou gaffeneô/g ecurrpf; . les beurfigures fc/g */ fereant au bc0o*G bubict 
ebifice/fune befqueffeô rep^enfente fc coing K/ei} pfufparfatcte (T grande forme/ (t fauftre benote fung beS coing; be fa courtD. 
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Ces trou p fentes figure s 
font membresdu deuantdift 
palaUda partie dembas en pe 
titte forme ^demÔJlre le pro 
fil de la partie du deuant dudiél palaU.ajfcatioir 
les motees,p lefquelleslon puenoit fur la plaine 
de ledifice,pce quil efioit en la motaigne,®' ef> 
toictces motees fort magnifiqs etcomodieufes t 
La partie de deffm le montra ou les colom.fignees de F, 
fe ïeict t efloit le cojle de ledifice du mitât.Cegrâd pillier 
plat marque auffy de L } efi le pilier angulaire dufrotifpice 
lequel eft quarre:touttes les aultresfont rondes % a loccafio 
qfur les coings les rondes colcm.ne duifent.Ce pillier efl 
large en linferieure partie. iij.aul. CTaudejfuiAtj.auln.CX 
deux tiers: fa baulteur auec bafe CL chapiteau efl de.xxix. 
auln.O'eft canallee de hault en bas: U haulteurde larchitra 
be ejl.if.auln.&demye : le mcfme eft lafrizegaillardemét 
entretaillee: la cernice efl haulte.ipf.aul.O'vngM^.Tou 
tes proportionezaps legrâd: lafrife fur le copte lôgue.Ç . 
aul. le cemicemct Ofrontifp.aultâtqStf,mutil . tout dune 

r\ 7 A /T. n (1 * . * . ? _ • . tf* . • 


piece de marbreAefrotifp.feJleuoitau mitât la.Pj*. partie 
















DES ANTI CL VITES 

Ntrc les r uynes de Rome Ion trouue plufieurs chofes,hors defquelles impoffible eft 
de comprendre ne d’imaginer a quoy elles feruoient combien que touteffoisfe y 
voyent ruynes plantureules defrompues Si adnichillees par lefpace du temps. Par 
lefquelles fe comprent la magnanimité des anticques Romains : dont entre lefquelles antic - 
quitez céfte fuyuante figure eft merueilleufement bien entendue , i’entens qu’elle fut faide 
dung bon Si ingénieux entendement, pour aultant qu’on en voit encor en eftre. Cefte édifia 
' ce eft appelle La bafilica dclforo tranfitorio, duquel parymagination Si haulteur de la colom 
ne fuyuante, Ion poult comprendre l’altitude d’icelluy.Combien qu’on n’en voir le fommet 
ny la fin : parce que la fuperieure corniche n’eft la en œuure, ne mefmes a lenuyron des ru y- 
nés, ne C’en trouue aulcune piece quelconque, par laquelle on porroit attirer & feauoir, quelle 
chofe a peu eftre fur cedifte edifice.Cefte ruyne fut mefure auec laulne çômune Si moderne, 
laquelle eft compartie en foixante minutes, dont la moitié fe trouue entre les obelifees. Ces 
colomnes eftoient efieuees de terre, fept degrez dehaulteurs ayfees & cômodieufes. La grofi- 
Leur de la colomne marquée par C,eft de trois aulnes au diamètre inferieur a lencontre la ba 
fe: Si le diamètre de la fuperieure partie de defoubz le chapiteau, contient deux aulnes &.xl. 
minutes. Le haulteur de la nue colomne ou troncq,!ans bafe ny chapiteau,ccmporre.xxiiii. 
aulnes, &.Iv.minutes.La haulteur de la bafe eft d’vne aulne & demye. La haulteur du chapi- 
teau eft de trois aulnes&.xxvi.minu.Xa haulteur de l’architrabe eft de deux aulnes &.xxiii. 
minutes. La corniche d’entre la colomne Si contrepillier,Iaquelle corniche eft marquée par 
D.tient en haulteur vne aulne,& .xlviii. minutes . La fuperieure cornice(côme dit eft) n’eft 
a trouuer. La contrecolomne ou pillier plat, eft de la mefmc proportion comme la colomne 
ronde,& fe diminue auffy en la partie denhault.Le chapiteau eft de femblable façon de ceulx 
du Pantheonou rotonde.La bafe fignee par C,eft la mife au cofte en plufgrâde forme, eftant 
proportiône appres la grande de mefures égalés: le mefmes voit on auffy en la corniche mar 
quee par D » l’ay cy deffus demonftre Si narre les mefures des grades colomnes, maintenant 
ie decla ireray celles des petittes colomnes, fignee par B. lefquelles colomnes ont foubz elles 
vng tresbeau bafement,duquel la haulteur contient fix aulnes : la groffeur defdiftes colom- 
nes contient pour chefcune au diamètre d’embas vne aulne Si vng tiers :8i en la fuperieure 
partie eft diminuée Si eftroilfie a l’aduenant de la groffe colomne . Sa haulteur auec bafe & 
chapiteau, eft de treize aulnes Si deux tiers : la haulteur de fa bafe eft de la moitié du troncq 
de la colomne, façonnée corne la grande: la haulteur du chapiteau eft dune aulne Si demye, 
fort bien conduict Si befongnee: dont la grandeur de la forme d’icelluy fe demôftre en mon 
quattriefme hure au commencement de lordre Compofite . Cefte colomne eft ftryeeou ca 
nallee ainfy que la figure d’empres le dénoté : elle a auffy fa platte côtrecolomne de mefme 
forme : i’architabe,£ri^e, Si cornice,de deffus cefte colomne, tient enuyron quattre aulnes en 
haulteur: laquelle cornice a les mutiles ou modiglions fans dentilles. Et reffamble fort Iceii 
ure du Panthéon. Et d’aultant que i’en puis comprendre,feruoient icelles petittes colomnes 
a quelque ornement de portes de ladite Bafilica . 


La troifiefme partie de laulne commune, 
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LE IIP. LIVRE. CHAP. IIII. 41 

L Eî Terme? de T itm font moindre que les aultres^ui caufequil^font appelle^ du peuple Terme minori , N eantmoins a mon dduis t i{% 
ont efte'z tresbien ordonnes: Lichnograpbie de ces Termes, efl mefuree duec ld pdlme Anticque. Et du premier le didmetre de la ronde 
forme mdrquee A, contient enuiron cent O cinquante palmes : La partie B, tient en longueur C7 largeur foixante palmes : La forme D,com 
porte en diamètre, enuyron cent palmes: Et le portai E, contient cinquante palmes : Cefte partie ronde H, efl de cent O* cinquante palmes 
en diamètre : La partie 1, efl de cent palmes , eflante enuyron de deux carrez r j Les deux parties , chefcunne marquée de K , contiennent a 
chefcun cofte trente palmes : La partie L,tient en longuèur,cent vingtcinq palmes,& fa largeur trente palmes : La rotondité marquée par 
M,eft enuyron de cent CT Vingt palmes en diamètre : La partie N,e)i longue cent O quarante buict palmes largevingt Ü fept; La par* 

tie O, efl le mefme : Le conferuatife des eaues fenfuyuent cy apres . 














DES A N T I av I T E S 

L A Conferue ou cifterne,la ou f’entrenoit Sc gardoitl’eaue des Thermes de Titus,filz de 
Vefpafîemeft merueilleufe & de grande artifice : A Toccafion que les arcqz defditfz ci- 
fiernes,font pofez en tel ordre, que vne pcrfone eftant au mitant d’vng diceulx, peult facil- 
lement veoir au trauers de tous les aultres . Et efi: cefte place appellee du commun peuple 
Les fepte Sales : Et ce pour caufe, que les efpaces font en nombre de fept, & par icelles peult 
on regarder & veoir par le trauersje deuât & derrier,toufiours le nombre de fept portelertes. 
L’efpeifcur du mur, efi: de quattre piedz &de my . La largeur d’vng chefcun arcure, efi: de fix 
piedz. D’vng arcq a Iaultre ya vingt fept piedz. La largeur d’vng des murs a l’aultre eft.xv. 
piedz , efiantz volfez en rondeur de conuenable et raifonnable haulteur . Lefdidîs murs Sc 
volfeures font plafirez d’vne treidure matière. 

L’ancienne palme Romaine. 
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LE III e . LIVRE, CHARIIIÎ. ax 

En Rome bailleurs font plufieurs pôtz édifiez des Romains, mais feulemcc demôflreray icy l’inuc 
tien de quattre maniérés, a celle fin qu’en édifiât aulcun pont, Ion en choifiït la plufagreabie forte. 


Ce pont (appelle, 'PowffS.^wgf/o, parce qu’il eil iurlc i ibre près du chafteau S. Angel. Au temps 
des Anticques eiloit ce pont nomme, Le Pont Elio,de Elio Adriano. 
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DES ANTIQUITES 
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E NtreauI- 
tresTher- 
mes eftâtzen 
Romc.ie trou 
ue cefte Anto 
nianemyeulx 
entcdue q les 
autres, çôbien 
quainfy foit q 
lesthermesde 
Diocletiâ fôt 
plufgrâdz, ce 
neâtmoins ie 
trouue en tou 
tes les parties 
de ceux c y pi* 
beaux aiïocie 
mctz&corref 
pôdcces qu’en 
tous lesautres 
pceqenlapla 
ce B C, fe pou 
oict faire tous 
esbatemcrs & 
triüphes fans 
aucuns empef 
cementz.Et a 
loccafiô qles 
thermes eftoi 
ent principa- 
lement fai fiz 
pour baigner, 
oultre les di- 
uerfes ieux q 
Ion y faifoit. 
Les côferues 
deseaueseftoi 
ent au derriè- 
re de ledifice 
marquée pA, 
conduises & 
iceux remplis 
p les aquedu • 
tf^feruant a 
telz befoingz. 
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C E plant eft 
mefure a - 
uec l’aulne co- 
rn une , dont la 
tierce partie di 
celle fe môftre 
au defoubz de 
ceft édifice. La 
ligne du mirât 
de la place, eft 
de cent aulnes, 
par laquelle lô 
porra trouuer 
quafy tourtes 
les mefures,def 
q lies pour cau- 
le de briefuete 
n’en declaire- 
ray . L’exrre- 
rnite d’icelles, 
mais bien des 
chofes principa 
les. Et premie- 
remctlVnedes 
placesalacôfer 
uatiôdes eaues 
eft de.xxx aul- 
nes de long , 8C 
lx. de large. La 
partie X, cftlô 
gue.lxxxi.aul- 
ne, & .xliiii.de 
large. Le rond 
édifice D, eft en 
diamètre foixâ 
te & huift aul- 
nes. La place B 
C , eft de fept 
centz aulnes en 
longueur. La 
partie du mitât 
îïgnee par G, 
contict en lon- 
gueur enuiron 
cent & cinq au! 
nes& foixante 
en largeur. 
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DES A N T I dV I T E S 


r j{ F bccafion que au deuantdicl plant 
ou platte forme, par la petit te corpulen 
ce de la figure ( laquelle impoflible efîoit 
de la mettre en ce prefènt Hure en pluf- 
grand forme ) Ion nepeult congnoiftre 
les particuliers membres, a raifon dequoy 
iay cy en fes deuxmerges "voulu ouuer te- 
ntent demonflrer aulctms diceulx tnem 
bres, comme lingenkux jirchitecl par 
le moyen des caractères que y font notes 
porra legiercment congnoiftre & trou 
uer les conferantçauec F entière ichno- 
graphie. 




© 


O 


© 

© 


a 


O 

0 



©9 0 ® 


© 0 



O 




... 


I' LE III e . LIVRE, CHAP.IIIL 44 

C Ombien que Tes prefentes figures (oient fans ordre,et de plufieurs pieces.ce neantmoins 
le prudent Architeft les congnoiftera toutteffois eftre icelles des deuandiéfes thermes, 
ayant regard aux caratferes ou lettres y eftâtz, lefquelles conférées a Ientierc ichnographie, 
fe trouuera quelles parties ce font.auffy congnoiftra il, que la partie H et X, n’appartiennct 
• a la partie de F. Car ces inferieures fïgures,font trois feparez membres,prenez quelles foient 
par extrémité pofees Fvne près de laultre.Ie nay aufly declaire ny donne icy aulcunesparti- 
culieres mefures,car FArchitefl fe aydera Si feruira plus de f inuention,que des mefures. 
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DES ANTI'Q. VITES 



T7 Nuiron fept lieues Dalkayre Ion trouue vne piramide,de laquelle demonftreray la for 
H me.&donneray les mefures d’icelle.d’aultât que ien ay recouuert de M.Marco grimano 
gentilhôme de Venize Si patriarche daquiloya, d’icelluy mefuré Si auffyefté au dedens Si au 
deffus.Cefte Piramide eftoit mefuré par pas, dont chün pas contient quelq peu plus de trois 
anticques palmes.La bafe eft a chefcun coite de .cc.&.lxx.pas,& d vng carre parlai él. Elle eft 
entieremet fai été de dures pierres creues.Et par le dehors d icelle peult on monter iufques au 
fommet, mais non ayfeement, Car chafcune marche eft de trois palmes Sfdemye de hault,8C 
aufty nya tant de plaine fur chün que Ion y peult pofer le piedt d’vng hôme.Le nombre des 
marches ou degrez depuis le basiuiques au iommet,eft de.cc.&.x.& font toutz dune mefme 
haulteur,tellemct que la haulteur de toutte la mafte contient aultant que la bafe.Lon prefu 
me Si croit,qu’icelle piramide eftoit vneSepulture,parce qu’au dedcsyavne manfion,au mi 
tant de laquelle ya vne grande pierre, prefumât que iur icelle y peult auoir efte quelque tom 
beau d extimation.Pour entrer au deftufd. fe trouue a la main gauche vne montée de pierre 
laquelle circuyt Si tourrfepar dedes ladite piramide iufques a ladite manfion.Enuiron le mi 
tât de cefte piramide ya encor vne entreeimais il eft ferre deiorte qu ôn ny peult entrer. Au 
fommet de ceftedite piramide ya vne belle plaine, large a chün cofte de huift pas.Et par icel 
le congnoit on lacheuement & parforuilfement d’icelle piramide, neftant ague côme d’em- 
bas il femble eftre. Q_uelque peu ar 
rierre de la, Ion trouue vne telle de 
pierre dure auec vne partie delapoi 
éfrine , tout dune piece, dont le vi- 
fage contient dix pas : Si ya en cefte 
figure aulcunes lettres Egiptiennes. 

Et de cefte piramide 
Si telle , efeript Pierre 
Martir par luy veu Si 
mefurc guieres moins 
different de cefte me- 
fure. 
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Res qu’ainfy foit que les Gréez onteftez les premiers inuenteurs de la bonne & droi&uriere Archi- 
te&urejcomme noilre précepteur Vitruue de ce donne tefmoignaige,mefmes aufly aultres diuerfes au 
cteurs:ce neantmoins a f occafion des grandes & continueles guerres , Ôc aufly q les pays ont ellez fubiu 
guiez par aultres plus puiiïàntes Nations,fontles places tellement delpouhes & rames, quen toutte la 
Grece Ion ny voit hors terre chofe de quelque eficace,ou bien peu. Mais d’aultant que paraulcuns m’a 
trouue encor quelque veitiges d’vne édifice. Lequel, ainfy que Ion peult comprendre, contenoit cent co 
lomnes,&eltoient icelles colomnes de telle altitude, côme ion peult aparceuoir par daulcuns eftantes encor debout 
& en eltre,que de noftre temps nauons nulluy iiiffifant a nulz geét* de pierres pouoir eftendre iufques au fommet 
diceiles:& mefmes deux hommes de bras a bras ne feauroint enuyronner vne defdiétes colomnes. Et parce que en 
F vng des anglet* entre quattre piiliers Te trouue vng maffif mais bien peu hors de terre & fort ruynez,femble y a- 
noir elle vne montée pour paruenir au delfus de Fedifice.Laquelle édifice Ion ymagine que fe doibt auoir elfe vng 
porticq,la on vfoit daulcunes cerimonies,a celle fin icelles eltre du peuple myeulx aperceues.Et combien (ainfy q 
dit elt) que de cedite édifice Ion ayt bien peu d^aparence de ce que hors terre fe demonllre,referue aulcunes coloni 
nés, nayant receu d’icelluy aulcunes mefures particuliers, ny auiîy auoir elfe departy par la veue defdidtes choies, 
ce neantmoins ay bien voulu cy defoubz poler & meftre celle figure parportrai6t,prenes quelle ne foit femblable 
a la preterite.fi elt elle pour le moins comme ie la puis entendre. Et ores que telle maniéré ne fut iamais elle faiéte, 
pourueu que aux champs on Telîeua quelque peu hault hors de terre, croy pour certain quelle auroittresbeau re- 
gard, & principalement par les quattre obelifees fur les coingz. La grolfeur d’vne chefcune colomne a mon ymagi- 
nation doibuent eltre pour le moins de cinq palmes, de leur haulteurz auec bafe Sc chapiteau de cinquâte trois pal 
mes. La haulteur de Larchitrabe,frize,& corniche, peultéc eltre de dix palmes. Et a celle fin que les bafes du fécond 
ordre, ne feobfcurfilîent de la veue inferieure, appartiendroiticeulx elleuer en forme de degrez félon leurs apparte 
nances.Ce deuziefme ordre deburoit a mon aduis, diminuer de la quatriefine part de celluy dembas, corne en plu- 
fieurs de diuers lieux iay en mon liure quatriefine traiéle. 





















DES ANTIQUITES 

A Vpres de S,George en Vetdbro fe trouue ce p fient edifice,lequelfiutfdi£i des bdncquiers CT mdrchdntz de boeuf z du temps Lucius Septimius Seuerus,CT j 
*de Mdrcus Aurelius Antonin 9 ; lequel édifice efl dœuure Co mpcfite,a tous coflez fort bien dorne CTenrichy de diuerfes fculptures.Lon ne fefmeruei liera 
fi Idfrïfie Odrchitrdbe font couuert CT occupe de ce tdblet , qui cdufoit q ladite fri) 'e neftoit grande dfifiez pour y adioujler toutte leficripture quon y defiroit 
mecire,quifutldrdifion q Idrcbiteéi le copojd de telle fiortepne corrumpat pource lordre darclntefture,d loccdfion qui Uijjddu coingz lentiereO ample forme 



I E nefcripray en plein les mefures de cejle édifice, pdrce quelles furent perdues dp s Iduoir mefure : mais me fouuient bien q ld largeur dung pildflre d dultre , 
contenoit douze dnticques piedz»Ld hdulteur dicelle largeur eftoit de Ymgtipiedz.Lefpeffeur dungcbefcun pildflre duec touttes fies colones ( lefquelles font 
flattes) contenoit quittre piedz O demy. Et dultdnt comportait Urcbitrabejbrifif cornicbe . / > 
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T Et «««ret m n Je/ôiik. (e démon firent font iomementz duieffufdiâ Idificejequel en Vérité efl Un t enricby 8 Mme q nulz Mitres e&fieef» 
^Rmé e/r flmenullVe^Ieelns thle,Oe(l tffez. mfinnMemétfM,touttesebefis bien eorrefpondites, Refirue U eormehe fupeneUre, Uquelle 
p dr u fumptueuCite des enricbefTementz (Tenuilleures e/l fort confufi Ovitieufi depuis lechne embas,&ce pour deux nufes,lune foi.ru qentr e Udi 
tt eébtne Lee fis ecufz,ny d nulle diuijion ddulcune Cinuttfe oufillet,qui ejl cbofi toutteffoufort ücite&oportune pourfepererlungaes mar.bns je u 

trey&principalemct quÂt ilz font enri 
chiz dentretrilleuresiUutre rrifon en- 


cor plufgrdnde ejl,qudu defoub^des de 
tilles y a deux œuuresdune mefrne ndtu 
re i O’ de fembldble trille ,ce qui nejl cbo 
fe rrifonndble,ny ne V ouldr oie frire , 


doncqs propofe exprejjemct q cejl cbofè importable 
& de idmrit fembUbles ne mettre en dtuure. 


Part intérieure fou b lien an t le cieh 
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p . E S A N T I Q.V I T E S 

L Es T hennés de Oiodetianjont 'yeritablemét tre friche d ? édifice y come Ion peult coprendre pdr les ruy * 
nés diceuix } que pour le iourdhuy Ion Voit gifant p terre : Et en oultre les trefgrandz appartementz a 
(y de diuerjes formes y ejlant z auecques riches aornemetz , mefmes le grant nombre de colomnes q y 
ejl oient, donne ample tejinoignaige de fa grandeur: Ht certainement p les diuifions de cejle lchnographie y peult 
hngenieux Architeéi coprendre KT auoir grande afjifience dicelles y p les diuerfes formes y ejlant z, combien 
<ju p on ne peult nyer y qu'au dejfufdifies ne Ji trouue plufieurs difcordances y ce qu'en nojlre. temps ne fut ejle 
fupporte : nonobjlant que ie ne du ceçy y a la correction dmg tel Empereur y ny aujfy de telle multitude dArchi 
teétz qu alhors fe trouuoient } prenez q ddoneques neftoient fi expert KJ entendu f come en aultre temps: mats 
le dis feulement au grand bien diceulx ,/e fquelz ne fe trouuerot mdignesa lire mes efcriptures.Bien efiyray 
que laplusbelle partdung édifice efi y la correfpondence KJfes appartenances , KJquil ne foit occupe de chefe 
quelconq o ffendant a lœil : pource ie di z que fi la ïoye .A. B, efioit corne elle de C.D. le derrière de iedifice 
enferoit plusaggreable &myeulx affis,en forte que touttes les \oyes en feraient plus franches KJlibvesJâns 

empej'ckemés dauU r i . ' 

■ - Üliü e» ^ 
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cunes chofes,çjpar 
ainfy laptie de ledi 
fice du nutât jignee 
de. A daquelle Jorte 
hors du droifi mur 
> ers le T heatre } ne 
empefekeroit le che 
min , mais demeure 
roit entre icelluytr 
leditTheatre le [pat 
ce y lequel ejî appel- 
le aux aultresvrays 
Théâtres y P rofee* 
nium : KJp telle mi 
tüere fetrouuer ois 
€nt les chemins lars 


ges KJ amples , par 
lefquelz ledit edifi 
ce auroit tant plus 
belle correfponden 
ce . le ne toucheray 
aujfy des aultres A 
C ,ny de B D. lef- 
quelzjbnt de for* 
me difcordâtetmati 
par les portions du 
dehors trouueraKJ 
congnoiflra en luy 
mefrne leprudétAr 
chitefi lesdifeordz 
que Ion y trouue . 
Neantmoins ( corne 
dit efifilyatant de 
belles inuëtions KJ 
partiementzque ce 
ne fera chofedepe 
titte affiftêce au iu 
dicieux : Architecte 
Et Vozfoujlcneurz 
KJ defendeurs des 
cbofesanticqSyVvz 
plaifeme tenir pour 
excufe y fi en parlât 
Vouspeulx auoir of 
fence y Me me fiant 
toufioursau iuge- 
ment KJ diferetion 
des fdiges KJenten 
duz* 
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E fie ichnogrdpbie efi me furet due: U piulmt Anticij : nu» pour ce qu'en ce pldntme fuis plus aionnêi 
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C l_, 

Imuzntion, q fur aultre çbofe , n'en donne aulcunes pticulieres me fur es, &feroitduJfy chofe en vérité 
* trop longue d rdcompter : Ce nedntmoins Vdy mu & trdnfporte dueccjrdnde diligcce encefle petite for 
me proportions de telle forte q le prudent Arcbited porrdfdcilemét a peu près trouuer les mefUreSjfoyayddnt 
des petittes pdlmes,ejhntes dudemy cercle copdrties en dix parties cbefune portion ejl de.x.pdlmes,q Vient 
„lentierre ligne d ejlre Cent pdlmes : Pdr dinfy doneques duec le compas en m<m lonporrd d peu près côprendre 
les mefures* de cefle édifice. Qudnt d /orthographie n 3 en dy dulcunement Voulu mettre en pourtrditt,& ce pour 
trou rdifons ? premier p les grandes ruynès en quoy Ion y trouue peu d’apparence üaultre pour les difficultez 
des mefuratios dicelles ; & ld tierce, poureequen vérité pour dultdnt q Ion en Voit en ceji édifice , ne fut icelluy 
fditt en ce tresbeureux (jfelicieux temps des bons Arcbiteâz^cdr Ion y dppercoit grade difcorddnces & def- 
ordresjnavs bien trefgrande richejfes ddormmétz,Et pource qu’en telle petite forme dichnograpbie Ion ne peult 
bonnemét demonjlrer ld pftttion des membres dicellefieferay cy dpres ample ojlention de ld partie du mitant , 

La paulme 
Anricque. 
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Ource ( comme dift eft) que l’ichnographie ou plant desTliermes de l’Empereur 
Diocletian eft reduift & tranfmue en telle petitte forme , a grand peine peult on 
bonnement comprendre tourtes chofes de membre en membres: A raifon dequoy 
ay bien voulu pour le moins faire prefentarion d’vne feule partie en forme pIufgrande,com 
me celle que cy embas eft defignee,& vient la partie du mitant a eftre ainfy que la lettre A, 
le demonftre. Et la ligne qui au milieu eft, contient cent palmes commela precedente . Par 
laquelle le diligent Axchiteft: porra auec le compas a peu près congnoiftre & trouuer quafy 
tourtes les mefures . 
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T Es Thermes de Diocletian (aflezfuffifamment mentionne) Te vfoient pour plaifirs 8C ioy 
.Leuferez publicques, & par defius tout, a baigner, dontpource conuenoir grolTe quantité 
d’eaues,lefquelles eaues fe conduifoient de long par aquedutfes,& paruenues au lieu, eft oient 
conferuees en aulcunes grandes & profondes alternes: dont celles des Thermes dudift Dio- 
cletian eftoient faites de telles fortes & maniérés comme demonftrcnt celles d’icyembas. 
Elles eftoient faites auec pilaftres,for lefquelz auoit volfeures en croix, auec les mures a l'en 
tour, fort bien platree de tresbonne matière, & de mefmes cft le pauement, tant ferme & dure 
que pour le iourdhuy encor eft en eftre.L’efpefteurs defdidles pilaftres font de chefcun cofte 
dequattre piedz.Entre lvng des pilaftresa Jaultreya douze piedz,& eft a entendre piedz an 
ticques Romains.Combien que les deflufdiétes Thermes foient parpalmes mefurez.Et celle 
inferieure ligne eft vng demy pie d anticque. 
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Le demy pied Anticque. 
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DES A N T I av I T E S 


N Rome lont plufieurs anticques Arcqz triumphaulz, entre lefquelz cell edifîce eft 
àf J tenu ou re pute' de la plufgrâd part du cômun^pour vng Arcc 


vng Arcq triumphal:toutteffois 
pour aultant de côgnoilTance qu on en peult auoir,eftoit ce vng Porticq ou loge,fem 
blable a vne bourle de marchârz,& paraducture elle peult auoir elle faiéle de quelq 
natiô feule, ainfy q encor pour le iourdliuy fe trouue aux villes &'cirez marchâdez,Ia ou les na- 
tions ont leurs efpeciales places, côbien que touteffois ne foient feparees. Ce porticque efitoic 
iSLelforo boario:SC}pa.r les Anticques eltoir appelle, leTemple de Ianus, lequel ell mefurc auec la 
palme anticq : Celle édifice a quattre porres, corne le plant dembas le demonllre : entre lung 
des pilallres a Iaultre,ya.xxii. palmes: a lentour du porticque font.xlviii.nichetz, mais il nen 
nyaque feize apofer llatues ou ymages,&Iarefte ne font qu’aparcces,alcauoir de petitte caueu 
te: lefquelz diél nichetz efloient aornez de peritzpilliers peu elleuez,daultant qu’on en peult 
comprendre, & eRoient d’œuure Corinthe, mais pour lheure il ell fruflrc de telz aornementz. 











Le plant de la fuyuanre édifice. 
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LE III e . LIVRE. CHAP. IIIL 

L Es baulteurs des arcqz font de quarante quattre palmes % la hdulteur des hafes cy defoubzfignez de E,font chefcun dune palme & \mg 
tiers. La fafcie Djaqlle au cornet ^ ejl couertie en comice ,e fl de mefme haulteur^Ôie prifefort le iudice de larchiteéi en ce fl endroift: 


ceft,quil nefeift aulcune proieéiure de comice aux inferieures parties a celle fin de nempefcber aux negotians. La baulteur des aultres 
comices ne furent mefurees } man la forme dkelles contrefaire en diligence enfuyt cy apres . 
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DES ANTIQVITES 

I Es cinq pièces de cornichenictz fuyuantz,font les aornemetz du porticq cy deuant demonftré: 
-'La baie E, & la fafeie D,furent meiurez (côme dit eft) Si en celle forme proportionneemenr du 
grand rranfmis en petit : 
mais les aultres furet feu 
le met côtrefaiiftesaveue 
doeil , adeaufe de l’alti- 
tude ou elles font, Et y a 
peu de différence d’entre 
lune&laultre de mebres 
Si de haulteurs: La figu- 
re C , eft la fafeie foubz 
le premier Nicbet. 




T tnumplial enfuyuât on IappelIeL*w triumphal diTito ,dont le plant d’icelluy eft cy de- 

X^foubz dénoté, eftant mefure auec le pied anncque.La largeur de l’arcure contient .xviii.pfd- ~ 
xvn.mi.La grofieur de la colomne eft d’vng pied Si vingt & fix minutes Si demye.Le pied dont 
prefent eft mcfure,tient foixante &quattre minute*,duquel cy embas en poues yeoir le demy 
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LE III e . LIVRE, CHAP.IIII. y0 

Vanr a la largeur Si groffeur en ay fuffifammct parle, maintenât narreray de la haul 
teur.Et premieremërja haulteur de Iarcure eft de double largeur: Le bafe du pede 
ftal,eft deux piedz Si quattre minutes de hault : La corniche dudift pedeftal eft de 
trente cinq mi. de haulteur: Lalritude du bafe de la colomne eft enuyron dVng pied, & tous 
iceulx membres melmes le chapiteaux de la colône bien proportionnez de mefures,fe trou- 
uent au cômencemët de lordre Compofite en mon quarriefme liure : Le plat du pedeftal eft 
de quattre piedz &demy de hault:La haulteur du troncq de la colône fans bafe ne chapiteau 
eft de dix fept piedz Si treize min. La haulteur du chapiteau, eft dung pied Si vingt fept min. 
Lalritude de iarchitrabe eft dung pied Si dixneuf min. La frife efthaulte vng pied &dixfept 
min. La cornice eft hauite,deux piedz Si fix min.Le bafement de lepitaphe, contient en haul 
teur comme la frife: La haulteur dicelluy epitaphe,eft de neuf piedz Si douze mi. Sa largeur 
eft de.xxiii.piedz;Lefquelz membres feront cy apres plus amplemët demonftrez&defcripz. 


c 


SENATVS 

POPVLVSQJVE R OMAN VS. 
DIVO TITO DI VI VESPA- 
S1ANI F. VESPASIANO 


AV Cî VS T O. 



Soubz ceft Arcurs ya .xv. parcqz carrez fort aorncz Si enrichys : & au mitant 

vng plufgrand quarre, ou il ya vng Iupiter enrretaille. 
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DES A N T I Q, V I T E S 

E feroit cliofe fort ennuyable St facheufe tant a l’efcripuain que au Ie<fteur,de vou- 
loir reciter tourtes les parties de ces cornicemctz de membres en membres, en for- 
te comme elles font fort près St diligemmct efte mefurees: mais bien ay voulu pren 
dre la peine de feulement icelles tranfmuer auec foigneufe diligence des grandz,en celte pe- 
titte forme, tellement que le difcret leéleur,auec le maniement du compas facilement porra 
trouuer les proportions. Il eft bien notoire, que la plufgrande partie des aorncmentz ellantz 
aux arcqz triumphaulx de Romme,fefloignent grandement des efcriptures de Vitruue. Ce 
que croy St penfe procéder dvne chofe,qui eft,que les deuantdnfles arcqz font faiélz, la pluf- 
part de defpoyllemens daultres édifices, ceft de diuerfes pièces ramaflees,mefmes peult dire 
qu’en icelluy temps les Architeftz eftoient audacieux, fans auoir regard ny cure d’aulcunes 
obferuances,parce aulfy que ceftoient chofes pour vfer aux triumphes St folempnitez,& pof- 
fible (comme fouuent fouloitaduenir) fai des a grande b a fie . La partie du colle figne de A, 
eft (ainfy que dit eft) la bafe de l’epitaphe.La part B, eft la fuperieure corniche, frize, St archi- 
trabe: laquelle cornice a mon femblant eft fort Iicentieufe,par plufieurs raifons : la première, 
elle eft trop haultaine , félon la proportion de l’architrabe, St encor par deffus ce elle a trop 
grand nombre de membres, St principalemct les mutilesSt dentiles enfemble eftantcs en vnc 
mefme corniche font reboutees St deieélees de Vitruue.Ce neantmoins elle eft fort bien be- 
fongnee, St fpecialement laScime de delfus, St fi ceftoit que i’eulfe a faire telle cornice (obfer- 
uant l’ordre droiéluriere) ie feroye la Scime de moindre haulteur, St la coronne plufgrande: 
les mutiles laifferoie en leurs effeftz, St ne entretailleroie point les dentiles, mais bien la Ci- 
maife. L’architrabe de celte me plaift alfez bien. Les deux membres fignez de C, reprefente 
la face St le profil de la menfule, qui eft la clef de delfus l’arcq . Les membres marquez de E, 
l’vng demonftre les impolies de ladifte arcure, St l’aultre eft pour la fafcie dentre les colom- 
nes. Ladite impolie E,eft véritablement riche d’aornementz, St plus que trop, car l’vng des 
membres obfcurfift l’aultre , St fi iceulx membres eftoient diuife,en forte que lung fut entre - 
taille,8t laultre non, ie les priferoie de beaucop plus, St en cecy fut larchiteél qui reftaura Stre 
feift le Panthéon fort iudicieux, carenlesaornemctzlon ne trouue telle confufionny erreur. 
Les ceuurcs de defoubz celle arcure font tresbien faidesSt bien comparties : Et eft aulfy vng 
tresbeau compartiment St fort riche d’œuure, A ceulx qui font embruuez8t plains des antic- 
quirez de Romme femblera paraduenture que ie m’aduence de trop grande hardielfe de me 
vouloir entremefler de i uger St reprendre les œuures des difcretz St trefentendus Romains A n 
ticques,mais en ceftendroiét ie requiers d’accepter mes parolles en bonne part, parce q toutte 
mon eftude St diligence ne tend a aultre chofe,que d’enfeigner St remonllrer a ceulx qui ne 
le fcayuent,St qui fe humilieront a ouyr ce que ien ramente St diz.Car il ne fuffit de faire cho 
fes anticques comme elles fe voient, mais ceft bien aultre chofe de fcauoir choifir St ellire le 
plusbeau, fuyuant l’auélorite de Vitruue,St deiefter en arriéré le laid St mal entendu. 

11 eft bien vray que ceft la plusbelle partie a l’archite<ft,de non fe fouruoyer a iuger ou con- 
dampner comme plufieurs font.lefquelz obftinez en leurs opinions, font touteschofes ainfy 
quil^ont veu en Rome,difant, les Anticques lont faidl : St auec cela couurent leur infipien- 
ce,fans donner aultre raifon d’aulcunes defdiéles chofes. Il en ya encor daultres difantz.que 
Vitruue n’elloit qu’vng homme, St que eulx aulfy font homes , fuffifantz et alfez entenduz 
a faire inuentions nouuelles, fans auoir regard que ledi<5l V îtruue confeffe et congnoift d’a- 
uoir efte inftruift de plufieurs prudentes et doftes perfonnes en partie de fon temps et mef- 
mes par les efcriptures et doflrines delailfez d'aultres fespredeceffeurs,et bons maiftres. 
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DES A N T I CL V I T E S 

1 V defâubz le Campidoglio , ya vng Arcq triumphal : Lequel par les infcriptions 
' dicelluy lûnpeult comprendre, quil fut faid au temps de Lucius Septimius Seue- 
rus,& en fon nom:Et daultant que ion en trouue & apperçoitfil fut faid & compofe 


.lémmi ^ L 4 -i 4 

de delpouiiles daultres édifices : il eft auffy fort garny de belle taille & beau enrichiiTement, 
eftant auffy fort curieufement befoigne Si ouure , tant aux coftez, comme deuant & derrière: 
il fut mefure aueç Ianticque palme Romaine , de douze doigtz > Si chefcun doigt de quattre 
minutes, ce quy vient a eftreen tout quarante huid minutes : La largeur de larcure du mi- 
tant, tient vingt deux palmes & quinze minutes Si demye: La largeur des arcures,aux coftez, 
contiennct chefcun neuf pahnes &.xxx.minu.&lefpefteur dung chefcun diceulx eft de.xxiii. 
pahn.&.xxv.minu. Les poternes ou portellettes mefmes des coftez font chefcune de fept pal 
mes &.xxx ,minu. de largeur. La latitude des pilaftres aueç les colom . font chefcun de . viii . 
palm.& feptminu. La grofteur dune chefcune colomne dernbas eft dedeuxpalm.&.xxx.mi. 
La grofteur dune chefcune colomne denhault font de deux palm. &.xvi. mi. Lefpefteur des 
colomnes plattes font chefcune de.xx viii.minu . Ceft Arcq eft pour lheure enfepuely Si en 
terre iufques au deffus du pedeftal , ce qu’ont caufe les ruynes , que tant per celles il eft cou- 
uert: Si combien que Ion a defcouuert quelq; peu pour le mefurer,ce neantmoins n’a on feeu 
paruenir iufques au bafe du pedeftal pour icelluy mefurer, a loccafion que ceftoit chofe trop 
penable de mouuoir icelles ruynes ,■ 
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Le Plant de Larcq Triumphal de Lucio Septimio; 
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f V deùant iay declaire tous les mefures de ceft Arcq triumphal quat a lichnographie,allcauoir la gro fleur & laf 
^—^geur: maintenant traiéteray iedes haulteurs. La haulteur de larcure du mitant, contient quarante cinq palmes 
& trois minutes. La haulteur d’ vngne chelcune arcure des collez, eft de vingt cinq palmes. La haulteur du pedellal 
elt enuiron de dix palmes. La grolleur de lacolomne (côme dit ell) contient deux palmes & trente minutes au dia- 
mètre d’embas,& en la fupeneure partie dicelle droift foubz larchitrabe deux palmes Si feize minutes, &fa haulteur 
eft de vingt & trois palmes, & vingt cinq minutes. La haulteur de larchitrabe, contiét vne palme Si trente minutes. 
L’altitude de la fnze,efl d’vne palme Si trois minutes.La haulteur de la cornice, ell de deux palmes Si quatorze mi- 
nutes. La haulteur du plinthe furüenât fur la cornice marque auec vne + ell de.xxix.minutes. La baie dedelîus icel 
luy plinthe, tient demy palme.La fuperieure cornice, ell d'vne palme Si deux minutes. Les aultres membres parti- 
culiers feront c y apres dedaire,tranfmiles en plufgrandeforme, Si de meilleure proportion. 

IMP. C ÆS. LVCIO SEPTIMIO. H. FIL. SEVERO. PIO. PERTINACI A VG. 
PATRI PATRIÆ PARTHICO ARABICO, ET PARTHICO ADIABENICO 
PONTIF. MAX. TRI B VN IC. POTEST. XI. IMP. XI. COS. III. PRQ 
C OS. ET IMP. CÆS. M. A VRELIO. L. FIL. ANTONINO. A VG. 

PIO FELICI TRIBVNIC. POTEST. VI. COS. PROCOS. P. P. 

OPTIMIS, FORTISSIMISQJ/E PRINCIPIBVS 
OB REMPVBLICAM RESTITVTAM IMPERIVMQ_. POPVLI ROMANI PRO- 
PAGATVM INSIGNIBVS VIRTVTIBVS EORVM DOMl FORISQ^ S. P. Q^. R . 




DES A N T I Q. V I T ES 

N la carte precedente iay fuffïfamment traite des haulteurs& largeurs de ceft arcq. 
rriumphal,de Lucius Septimius Seuerus , pour celle heure ie natreray des particuliers 
& efpecialz membres, & côme cy deuant iay did,il nya nul baledes pedeftaIz ; com- 
biêîTqüe Ion peult prefumer d’auoir elle pour le moins de telle haulteur comme celle de fa 
cornice, laquelle comice contientvne palme, & aultant peult contenir aufty ladite bafe:del- 
quelz membres les formes cy apres fenluy uent,fignez de G.La bafe de la colomne,ell la auprès 
marquée de F, laquelle bafe a foubz fon plinthe vne platte pierre ou contrebafe, ce queparad 
uenture fut faid a loccafion que la colomne n’euft feeuparuenir a telle haulteur qu on la de- 
firoit. Le chapiteau n’ay ie pas icy mis, pource que Ion en trouuera vng femblable, au com- 
mencement de l’ordre Compofite en mon quatriefme liure , car cell arcq eft d’œuure Com- 
porte . La haulteur de l’architrabe eft d’vne palme Si trente minutes : Et la phrize de neuf 
palmes & trois minutes:Laquelle phrize, parce quelle eft remplie de fculpture ou taille, fem- 
ble eftre de moindre haulteur qu’elle n’eft en effed en la place ou elle eft . Et aufty félon la 
audorite Si dodrine de Vitruue,appartiendroit icelle eftre la quatriefme partie plushaulte 
que ledid architrabe,ce qui eft le contraire. La haulteur de la cornice eft de deux palmes Si 
quatorze minutes, laquelle en vérité eft trop haultaine, félon la proportion des aultres mem 
jjres,& ce monftre encor d’aultant plufgrande,parce qu’elle a plus de proiedure que fa haul- 
teur’ce qui me faid efpecialement croire , que ceft arcq fut ramafte&aftemble d’aultres di- 
uerfes édifices, pour caufe de la corruptiô defdides membres-La forme de l’architrabe,frize. 
Si cornice, eft cy apres figne par B . La haulteur des bafes furuenantz fur icelle cornice, font 
chefeun de demy palme.La haulteur delà derniere Si fuperieure cornice, eft d’vne palme Si 
deux minutes, contenant aultant de proiedure Si faillie, comme Ion peult apparceuoir en la 
fioure, Si en tel lieu ne veulx defprifer ny blafmer telle cornice, maisiediz quelle eft faide 
auec grand entendement, parce que fadifte proiefture luy rend commodité. Si fernble eftre 
plufgrandc, adeaufe quelle fe voit du bas a mont, Si a loccafion aufty qu’il ya petitte quan- 
tité de matière, ce qui n’apefantift l’edifice: Cefte cornice eft cy apres marquée de A. La cor- 
nice foubftenant le grant arcure figne par C, d’icelle eft fa proiefture de beaucop trop exce- 
dente.Et quant a moy,en tel endroit luy donneroie pluftoft moindre faillie que fa haulteur, 
a celle fin que par icelle grande proiefture nem’aueugla ny abfconfay la veue dudift arcq. 
L’oeuure marque dé D,vient a eftre la fafe, laquelle va de colomne a aultre,au deflus des deux 
petitz arcures, lequel fe aftocie Si acompaigne auec la cornice C. La cornice marquée par E, 
eft celie,foubftenant les deux diftes petitz arcures, laquelle cornice a vne fcime,que ne voul- 
droie aufty medre de telle forte en œuure, pource que touttes cornices n’ayant les proiedu- 
res droidurieres.font toufiourS malplaifantes & inagreables,Et laplusbelle part dvne corni- 
ce eft, que la coronne foit de bonne haulteur. Si melmes de bonne proiedure: parquoy ie dis 
pour vne reigle commune, que touttes coronnes ayantz plufgrande haulteur que la icime, Si 
pour le riioins ayantz aultant de faillies comme leurs haulteurs , feront toufiours des eiiten- 
duz louees Si prifees, ce qu’ay bien voulu ramenteuoir, pour Si a celle fin d’aduertir iceulx-lef- 
quelz n’en ont aulcune congnoiftance. 
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D E S A NT I aV I T E S 

V Royaulme de Naples, aflcauoir, entre Rome et Naples,ya beaucop d’âticquitez 
a Loccafion que les Romains prenoienr grant deduid et fe deledoiêt en Tes lieux. 
Entre iefquelies ya ceft Arcq triumphal allez congneu , Si en grande veue , encor 
pourlheure tout entier & incorrumpu.Ce qui ma femble bon de le pofer & medre au nom- 
bre des aultres Arcqz, lefquelz ont eftez fai<5î des Romains . Dont ce prefent Arcq eft a Be- 
neuento,pardeça Naples,& fut mefuré par vne aulne moderne. De laquelle cy embas eft de- 
monftre la tierce partie: La figure inferieure eft l’ichnographie d’icelluy . Et de faire décla- 
ration de qui ou par qui fut faid cedid Arcq n’eft befoing, parce que de l’efcripture pofee Sc 
taillee au delïiis,lon le porra congnoiftre. La largeur de l’arcure eft de huid aulnes: L’efpef- 
feur de la colomne eft dune aulne : Le pilaftre foubz ladide arcure , eft auffy de mefme lar- 
geur : Chefcune entrecolomne contient trois aulnes: La baulteur dudite arcure eft quafy de 
deux largeurs: La haulteur de la bafe du pedeftal auec fa contrebafe , tient vne aulne dix on- 
ces, & fix minutes: La haulteur de fa corniche eft de neuf onces: Laltitude de la bafe de la co 
lomne,contient fept onces : La haulteur du troncq de la colomne fans bafe ne chapiteau,eft 
de neuf aulnes & quattre onces : La grofleur de la colomne embas , comporte vne aulne en 
diamètre, eftant diminuée en la fuperieure partie la fixiefme part : Le chapiteau eft hault, 
vne aulne,cinq onces & demye : La haulteur de larchitrabe, tient quinze onces: La frife,dix- 
fept onces. Et la corniche, vne aulne, trois onces & demye : Le plinthe feruant de contrebas, 
venant pardeffus ladide corniche, eft hault dixneuf onces& vng quart: La bafe feant fur icel 
luy, tient vnze onces en haulteur : Lepitaphe eft hault, de quattre aulnes Si deux onces : La 
haulteur de la fuperieure corniche , eft dvne aulne Si trois minutes : La haulteur des impo- 
rtes de lareure,font chefcun vne demye aulne. 


L’aulne de laquelle fut mefure ce prefent Arcq, compartie en douze onces, & 
chefcune once en cinq minutes: Comporte les douze onces, foixante 
minutes, dont vecy la tierce partie d’icelle aulne. 
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DES ANTIQUITES 

i 

Es aornementz de l’Arcq de Beneuento, lequel eft demonftre en la carte paflee, fe- 
ront declairez Si demonltrez cy apres proportionneement de façon telle que font 
les originales . La bafe doncques de ce pedeftal auec fa corniche cy apres defignee 
par F , font certainement deux membres detresbonne maniéré Si belles pièces de 
cornichementz . La bafe de ce pedeftal enfemble la contrebafe de defoubz, iont haultz vne 
aulne Si dix onces Si iix minutes.La corniche du mefme pedeftal, eft haulte.ix. onces: la bafe 
de la colomne a fept onces en haulteur , Si eft tout d’ceuure Corinthienne, fort bien propor- 
tionnée apres ladifte colomne, la q lie eft fuyuante marquée dung E. Le chapiteau n’a y point 
icy mis, parce qu'elle (ainfy corne l’ay cy deuant dit) fera trouuee au cômencement de lœu- 
ure Compofite en mon.iiii*. liure, a l’occafion que ceft Arcq eft d’ceuure Compofite. Larchi 
trabe,phrife,& corniche, qui furuiennct fur les colomnes, font cy en cefte marge fuyuante dé- 
notées Si marquées par C, lefquelz membres font rresbien proportionnez au refidu de l’edi- 
fice.Et non obftant que la corniche excede en haulteur l’ordre ordonnée de Vitruue,Ce ne - 
antmoins elle eft trefproportionneemct faifte Si conduire de membres: Si nya aufty en icel 
le tel vice ny defordre.quil ya en plufieurs aultres corniches,aufquelz font les mutiles &den 
tilles l'acompaignant enfemble . Mais l'architeft en cecy prudent Si faige,ne voulut entre- 
tailler les denteletz, combien qu'en ladifte corniche y a pofe Si mis la formel ce pour eui- 
ter tel fcandale . Cefte mefme confideration auoit aufty l’Architeft qui le Panthéon refeift, 
en la première corniche de deftus les chapelles enuyronnant le temple du dedens; Et pource 
l'oit l'Architeft aduerty,d*euader Si fuyr tel fcandale, & quil ne fe fonde fur chofes des licen- 
tieux et audacieux Architeftz, f'exeufant Si difant, les Anticques lont bien faift, parquoy ie 
le peulx aufl y faire . Et combien que les aulcuns veullent arguer ,difans, quil ya heu tant de 
diuerles Architecte , non feulement d’ytalie , mais en plufieurs aultres places Si contrées du 
monde, qui ontz faiCte les corniches auecques mutiles et dentilles entaillées, enfemble aifoci 
ees, tellement que telle vfance eft conuertie en vne loy et confuetude. Ce que touteffois ne 
vouldroie obferuer en nulles de mes chofes, ny aufty a aultruy confeiller. 

La contrebafe de defoubz l’epitaphe, deiïüs la corniche B, eft haulre dixneuf onces Si demye. 
La haulteur des baies de deftus,font chefcû d’vnze onces.La haulteur de cedift epitaphe,con- 
tient quattre aulnes Si deux onces. La haulteur de la comice d’icelluy,eft d’vne aulne Si trois 
onces.La bafe de ceft epitaphe eft a prifer,adcaufe de fa petitte proie<fture,pour raifon du re- 
gard d’embas a mont. Mais la cornice dont ie veulx parler,eft beaucop trop haultaine félon 
la proportion de lepitaphe: Si fi elle eftoit de moindre faillie,^ que la coronne fut pluflarge 
Si de piulgrande proieCi ure,meft aduis qu elle f’en monftreroit beaucop myeulx,& l’eftime 
roie aufty plus de n’auoir tant d’entretailleures,& que fes membres fuftent compartis en for- 
te , que l’vng fut entretaille Si l’aultrenon . Mais il ya plufieurs Archire<ftz , & principale- 
mëtpour lheur du iourdhuy, lefquelz pour complaire au peuple, & aufty pour enrichir Sic ou 
urir leurs vitieufes architeftures, y mettent tant d’entretailleures que parce ilz confondent 
du tout l’architefture. Si luy oftent la beaulte de fa forme. Si qu’ainfy foit que parcy deuant 
foient efte eftimees les choies folides Si fimpleffes de taille auprès des prudentz Si iuditieux, 
fi font ilz encor pour le temps prefent. La figure fignee par D, eft l’vng des importes de l’ar 
cure,eftant pour tel membre trelbien entendu. La mefme corniche fe change appresen vne 
face, laque lie court & va a lentour ainfy qu’on aperçoit en fa demonftration,& eft demy aul- 
ne de hault.Et combien q ces importes de l’arcure ne fe monftrct d’aulcune taille ou fculptu 
re,fi font ilz touteffois entretaillez au principal, refte quilz font eftez oubliez a contrefaire. 
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DES A N T I av I T E S 

Vpres de l'amphitheatre de Rome appelle du cômun CoIifeo,yavng trebel Arcq 
triumphal, lequel eft fort riche, tant d’aornemctz que de ftatues ou y mages, & de 
plufieurs diuerles hjftoires : Il fut dedie a Conftantin, maisvulgairemct eff appel 
le Larco ch Traft. Ce fumptueux Arcq, combien qu ainfy foit qu’il eft pour l’heur 
du iourdhuy fort aboly & enfepuely a l’occafion des ruynes & accroiftementz de terre , Ce 
neantmoins il eft encor de grande haulteur ,& fes portes & entrées font encor a prefent plus 
de deux largeurs en haulteurs . Ceit Arcq (comme di<ft eft)eft fort plaifant a loel , & trefri^ 
che d aornementz & de taille.Refte que les corniçhementz ne font de belle forme, ny manie 
re, combien quilz foient fumptueuz de fculptures,defquelles traifteray cy apres.Ce plant cy 
deioubz dénote, eft l’ichnographie dudift Arcq triumphal_,& fut rnefuré auec l’anticque pal 
me Romaine. La largeur du grand arcure, eft de .xxii. palmes, &.xxiiii.minut.La largeur des 
moindres arcures aux coftez, contiennent chefcun vnze palmes &.xi.minu.& demye.Lefpef 
leur des pilaftres^font chefcun de neuf palmes & .iiii. minu.Lefpefleur des arcures des coftez 
font chefcun de .xxi, palmes & demye. Par ainfy vient a eftre la place en dedens 1 arcq quafy 
en carreure.Lefpefleur des pedeftalz font chefcun de trois palmes, &.xxix minu. La groffeur 
des colomnes font chefcune de deux palmes &.xxvi minutes -, lefqüelles colomnes font ftry 
ces & canallees du hault embas,& font d’entieres rondeurs, ayantz au derrière leurs contrepil 
fiers , ' - 




Le plant de P Arcq triumphal de l’Empereur Conftantin. 
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L Es largeurs & grolfeurs dé ceft arcq font fuffifamment declairez, refte leurs haulteurs defquels maintenant ie 
trai&eray.Et premièrement la bafe du pedeftal auec le plinthe, eft hault vne palme 8c trente minutes. La haul 
teur du plat defdi&z pedeftalz,eft de fept palmes & cinq min. La liaulteur de la corn ice du pedeftal, eft de.xhi.mim 
La liaulteur des contrebafes,dedefoubz la bafe ou plinthe de lacolomne/ont cheicune de, xxxihmm. L’altitude du 
bafe de ladifte colomne,eft de.lx.min.La liaulteur du trocq delà colomne fans bafe ny chapiteau, eft de.xxvi.palm. 
&. xxv. min. La liaulteur du chapiteau, eft de deux pahnes,& i xxxiiij.min.& eft d’œuure Compofite. La liaulteur de 
Larchitrabe contient vne pahne,&.xi.min.mais la fn*e contient beaucop moins, eftante touteffois entretaillee, ce 
qui eft (corne 1 ay aultrefois dit) co traire a la do&rine de Vitruue.La liaulteur de la cornice, tient vne palme, &*xxi. 
min. L’altitude de la contrebafe, foubz le deuxiefme ordre, eft de trois palmes 8c neuf min. Et de la,iufques au fom- 
met de la corniche ya douze palmes en liaulteur: 8c la Multeur d’icelle corniche codent. xxxiij. min. Les pedeftaîz 
de deffus icelle corniche, ne furet point mefurez, fur lefquelz dutamps pafley auoit aulcunes ftatues,mefmesàulîy 
deftus la corniche figneede B, y eftoient ymages appuyantes 8c ioinctes contre les quattre pillaftres, lefquelz repre- 
fentoient les prifonnieurs vaincuz, 8c triumphateurs. Les lettres cy defoubz defignees, font pardeiîus larcure, en la 
place figne par A, 8c en ya encor beaucop d’auîtres,qui font en diuerfes lieux de Larcq.., 
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DES A N T I a V I T E S 

Vant aux proportions Si mefures de l’Arcq triumplial de l’Empereur Conftantin 
en a y cy deuant raifonnablemcr fai# mention. Ores veulxie maintenant traiter 
des membres particulières des cornichemctz & deleursmefures.Et premieremct, 
la bafe figne par F, eft celle du pedeftal de^Arcq precedent: la haulteur de la quel 
le contient vue palme &.xxx.minu. La baulteur du plinthe loubz la ba(e,tient.xxviii.min. 
La relie der membres eft mefureemeut comparty Si proportionne au principal : la haulteur 
de la corniche du pedeftal, lequel foubz la bafe E eft defigne, rient vingt deux minutes. & eft 
aufly proportiônee apres la principale. Les contre bafes venantz foubz les bafes des colomnes 
( lefquelz ie prefuppofe eftre illec pofez pour caufe d’accidentz pour efleuer les colomnes ) 
contiennent chefcun en haulteur trente deux minutes.La totale haulteur des bafes defdi#es 
colomnes tiennent chefcun cinquante trois minut . De l’altitude defdi#es colomnes ,eft cy 
deuant declaire , Si aulfy mefmes des chapiteaux, defquelz chapiteaux la forme n’en eft icy 
m ife,a l’occafion qu’en mon quatriefme liure en l’ordre Compofite y font les pareilles . Les 
haulteurs de l’architrabe, phrife,& corniche, font cy deuant declairees: ladifte corniche eft 
fort modefte,cat il n’ya en icelle telle licence, comme es aultres de ce prefent arcq,ainfy que 
celle des importes de l’arcure du milieu, figne de C, lefquelles viennent a eftre plufgrandes, 
& plus membreux,que la grande Si principale cornice: aulTy eft elle du tout confufe de mem 
bres,& que plus eft,& choie infupportable,c’eft, qu’il ya les mutiles Si dentiles lVne fur l’aul- 
tre aftociees , Si prenez qu’iceulx dentiles ny eftoient , ce neft ce chofe raifonnable de pofer 
telle cornice pour impoftz alupporter arcures,dont en ce fut l’archite# du Theatre de Mar 
cello plus prudent Si expert que ceulx cy, car les importes des arcurer de ce delfufdi# Thea- 
tre, font les plusbeaux Si myeulx entendu importes que oneques i’aye veu,& par lefquelz Ion 
peult apprendre Si congnoiftre, comment Si en quelle forte Ion doibt faire telles chofes. Les 
importes des moindres arcures,fignez par D, font chefcun hault vne palme Si vingt trois mi 
nutes Si demye: lefquelz importes fe monftreroient beaucop mieulx,que les deux platz den 
tre l’aftragal de dertus Si lechine defoubz,fuffent conuertisen vne feule plaine,laquelle fer- 
uiroit d’abacus,ou auffy pour coronne,Ieur donnant appartenante ou deue proie#ure.La ba- 
fe foubz le fécond ordre,figne de A,eft haulte feize minut. La haulteur de la fuperieure cor- 
niche, eft de quarante trois minutes : laquelle haulteur trop peu feroit au regard de fi gran- 
de diftance, fi ce n ’eftoit que fa gaillarde proiefture ou faillie ne la fecourut 8i ayda. Si aulfy 
parce que d’embascontremont eftregardee,femble eftre beaucop plufgrande qu’elle n’eft en 
effeébpource i’eftime fort cefte maniéré decornichez en ceft endroi<ft,& mefmes toutresaul . 
très corniches dont lescoronnes d’icelles excédent par proie# ures ou faillies:leurs haulteurs 
ce que toufiours myeulx fe correfpond,& fe peullent faire aulfy de moindre grolfeurs & def- 
cences de pierres, mefmes endurent les édifices Si 1 upportent moindre charge ou pefanteur. 
Neantmoins pourtant ne les doibt on faire de trop excedentes proiertures : mais regarder 
aux eferiptures de Vitruue en la coronne Ionicque,8c en la Doricque, de mon quatriefme Li 
ure , la tr o u uera Ion ample déclaration . 
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DES ANTIQ.VÎTES 

A V dehors de la ville d’ Ancône fur le port de mer, y a vne chief de mer , Peftendant quelque bonne partie en 
dedens la mer , lequel ne fut faiift fans merueilleufe defpence,& eftoit pour contregarder 3c deffendre les na- 
uieres de la merde leuante . Et fur icelluy ya vng Arcq triumphal tout de mabre, 3c d’œuure Corinthe, n’ay- 
ant aulcunes fculptures ou taille, excepte les chapiteaux, lefquel* font faiélpar bon entendement, 3c en vérité ceft 
édifice eft de telle beaute 8c correfpondence, 8c fes portions li bien accordantes au corps , de forte qu’vne perfonnc 
ores quhl n’euft la cognoiffance de F art, fi fe refiouyroit pour le moins de fa beaulte, 3c ceulx qui rentendent,veant 
telles concordances, ne demeurent feulement contentez ny fatiffaift* , mais louent 8c remercient grandement le 
bon A rchiteft, lequel a donne occafion anoz pofterieurs d’apprendre 8c eftre inftruiclz par ce tresbeau 8c bien faift 
édifice. Aux acrnementz duquel eft li bien contregarde l’ordre Corinthe, qu’en nulz aultres arcqz quelconques. Et 
par fon bon 8c ferme affemblement fe trouue pour lheure encor entier, refte qu’il eft defpouillez de plufieurs aorne 
ment z. Ce tresbel arcq^aultant qu’on en peult comprendre, feit édifier Nerua Traianus,duquel la ftatue ou figure 
(félon qu'on dit) eftoit en la fuperieurite ou fommet de cedié: arcq, feant a cheual faignant de menafler les peuples 
de luy conuaincuz 8c mis en fubie&ion,a celle fin que de rechief ne fe rebellarent: 8c eftoit cefte ftatue faicle de cuy- 
ure fort bien befongnee . Entre les eolomnes de defiiis la cornice fignee de E,y eftoient aulcunes figures de cuyure, 
félon que les lettres demonftrent efcriptes en fes lieux : il ya aufly certaines enfeignes de trouz ou pertuys, dénotât 
qu’il y auoit elle feftons pendantz de cuyure ou d’autres matières femblables,lefquelz peultent auoir efte vfurpe 8c 
pris des Got* ou V Vandalz,ou d’aultres leurs ennemys. Ceft édifice fut mefure aueçle pied anticq, duquel le plant 
cy defoubz eft demonftreXa largeur de l’ai cure eft de dix piedz,fon efpefleur de Finterieure partie tient.ix.piedz 8c 
deux minutes. La groifeur de la colomne, eft de deux piedz 8c .xi. minu. Les entrecolomnes ou efpaces d'entredeux 
font chefcunes de fept pied* 8c cincq minutes en largeur . Les eolomnes forcent hors du mur vng pied &.xi.miniu 
La haulteur de larcure,eft de.xxv.piedz 8c vng tiers, & combien q cefte haulteur excede deux largeurs, n’eft pourtât 
meiîeante, quant îomapperceoit la totale malle. La haulteur dVng chün pedeftal auec fes cornices,eft de cinq piedz 
8c quinze minutes 8c demye.La haulteur de la bafe de la colomne auec fon foubzbafe, eft d’vng pied 3c.xxxvi.min. 
L'altitude de la colomne iufques loubz le chapiteau, eft de.xix.piedz 3c.xxij.min.dc demye: fa grofieur au defoubz 
du chapiteau, eft dung pied dc.lvj.min.La haulteur du chapiteau, eft de deux piedz, &.xxiiij.min.y compris fon aba 
eus, lequel contient dix minutes . Cedift chapiteau fe trouuera en mon quatriefme Liureau commencement de 
lordre Corinthe.La haulteur de iarchitrabe,eft dung pied dc.xij.min. La haulteur de la frile eft dung pied &.xviij. 
min. La haulteur de la corniche, eft dung pied dc.xxij.min. La haulteur du plinthe furuenant fur la corniche, conl 
tient vng pied 3c fix minutes 3c demye.Laitiudede la bafe, de deftuslediét plinthe, tient trente minutes. Lahaul- 
teur de lepitaphe iufques loubz la corniche, eft de fix piedz 3c vingt deux minutes, refte la corniche de deilus, laque! 
le ne lut mefuree mais feulement contrefaire* 4 


Le demy pied Anticque Romain. 
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Le plant de ceft Arcq Triumphal Dancone. 
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DES ANTIQUITES 

L me femble d’auoir affez fuffifammct traiflé des mefures de ceft Arcq d’Ancone: 
mais a celle fin que tous les membres des cornichementz foient rnieulx entenduz, 
les demonilreray en la carte fuyuante de plufgrande forme, & commencheray aux 
inferieurs parties, ainfy quilz font mifes en ceuure , au fortiffement de terre : La haulteur du 
pedeftal figne de G, eft de cinq piedz y comprins tous fes cornichementz : Mais la haulteur 
du plinthe venant ioubz la baie dudifl pedeftal, eft de dixhuia minutes . La bafe de deffus 
icelluy,eft de dixneuf minutes Si vng tiers de haulteur . La corniche du pedeftal, contient .xx. 
minutes & vng tiers en haulteur:& aultant comporte la pierre platte marquée de F laquelle 
félon mon aduis ya efteadiouftee pour efleuement de la colomne, & ne fe monfire pourtant 
point mal, mais pluftoft myeulx, parce quelle eft aornee alentour d’vne cinae, par laquelle 
fe fepare duplinthe de la colomne . La bafe qui eft d’auure Corinthe enfemblela cinae de 
la colomne contient quarante trois minutes en haulteur, Si fa proieaure tient feize minutes 
Si demye en largeur.Lefpeffeur du pedeftal tient trois piedz quinze minutes Si demye.L’eft 
pefteur de la colomne eft de deux piedz Si vnze minutes, & des ftries ou canaulx en ya treize 
hors du pilaftre du derriere.La largeur d’vng chefcun canal eft de dixfept minutes Si demye; 
Et le lifte dentre deux, tient deux minutes & demye. La haulteur du chapiteau, eft de l’efpef- 
feur d’embas de la colomne, fans labacus, lequel chapiteau eft de tresbelle forme, par lequel 
nous pouons comprendre le texte de Vitruue eftre corrumpu, Si que lediaVitruue entedoit 
la haulteur du chapiteau fans labacus, a l’occafîon que la plufgrande part de tous les chapi- 
teaux que oneques raye veu ny niciurc, font de famblables haulteurs, Si encor plushaultz,& 
principalemct les chapiteaux de la rotonde,dont lvng d’iceulxfe peult apparceuoirau com- 
mencement de ce prelent Iiure . La haulteur de l’architrabe de deffus la colomne , eft d’vng 
pied Si douze minutes.La haulteur de la frife eft dvng pied Si dixhuifl minutes. L’altitude 
de la corniche, eft d’vng pied Si vingt deux minutes.Ces trois prefentes font marquées en la 
phrife d’vng A. Le plinthe furuenant fur la cornice,eft hault vng pied fix minutes Si demye. 
La bafe de deffusicelluy tient.xxx.minutes.L’efpace ou les lettres font efcriptes,eft fix piedz 
&.xxii. minutes de hault, eftante marquée d’vne +. L’impofte de larcure eft figne de D,dont 
la haulteur contient vng pied Si quinze minu.Mais la cornicefuperieure (comme dit eft) ne 
fut mefure. La haulteur de la menfole au lieu de la clef fignee par B,de deffus l’arc ure, eft de 
trois piedz Si trente m imites, & forte hors du mur en la partie fuperieure vng pied & quatorze 
minutes, & en la partie inferieure forte vng pied. Les quattres tablettes auec la corniche def- 
fus,eftantes entre les colom. peult onprefumer auoir efte pour foubftenemct de quelque fta- 
tues dedemy taille^defquelles tablettes cy au coftez marquées de E , en peult on apper- 
ccuoir la forme : Si y eft auffy le profil la auprès, par lequel Ion congnoift de 
quelle forte elles furent befongnees.car elles font remplies d’ouurai 
ges iufques près du centre.La haulteur des corniches qui fur 
i icelles font, eft de trente deux minutes.Et combien 

que n’aye narrez de membres en membres 
tourtes leurs proie fl ur es, fi les ayie 
touteffois tranfportez auecq 
grande diligence du 
grand en cefte 
petite for 
me. 

Et furent 
comme dit eft de 
la refte, auec lanticque pied 
Romain mefurees. 
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DES A N T I dV I T E S 

Ola Cite de Dalmatiegifantepresdela mer, eft dotee Si remplie de plufïeurs An- 
tiquitez , Si oultre le Theatre SC Amphithéâtre ( dont cy deuant eft fai<fî menti- 
on) lont encor aulrres edifices,deiquelz fuis d’intention depour lheur en traifler. 
Et en principal ya vng arcq tnumphal d’oeuure Corinthe, treiriche d’aornemctz, 
tant de ligures comme de fueillages 8c aultres effrangerez , de forte que depuis les pedeftalz 
amont, nya membrene eipacelans eftre entretaille,tâtaufront du deuant, comme aux coftez 
Si par dedens,mefmes auffy foubz rarcure,en laquelle ya plufïeurs Si diuerfes aorncmentz de 
taille. Si conuiendroit auoir grande efpace pour le tout monftrer: a railon dequoy ne démon 
ftreray que feulement les parties defquelies i’archited porra auoir necefftte par 1 muention 
Si mefure.Le plant de ce fuyuant arcq eftcy embas dénoté, & fut auec vngpied moderne me- 
fure,duquelpied fe demonffre la moi die d’icelluy en celle inferieure partie. L’arcure eft lar 
ge douze piedz Si demy, Si fa haulteur enuyron de vingt Si vng pied. Les pilaffres au codez 
du dedens,font quattre piedz defpez.Lefpeffeur d’vne chefcune colomne^contient vng pied 
neuf onces et demye : Lentrecolomne tient deux piedz trois onces et dernye : Les pilallres 
de larcurc font larges,chün d’vng pied et deux onces: La haulteur du plinthe venant foubz 
la bafe du pedeflal,contient vng pied. Ladide bafe efl haulte quattre onces: Le plat des pe- 
deftalz, tient trois piedz en haulteur: la corniche tient quattre onces : Le plinthe marque par 
D, foubz la colomne, tient quatrréonces : La haulteur du bafe de la colomne auec fon plin- 
the, eft de dix onces et vng quart : La haulteur de la colomne., eft de feize piedz vne once et 
trois quartz : La haulteur des chapiteaux font chefcun de deux piedz et vne once: Laltitude 
de larchitrabe^eft dung pied et vne once: La haulteur de la Phrife,eft dVng pied et deux on 
ces : La haulteur de la corniche, eft d’vng pied et dix onces : Laltitude du plinthe furuenant 
fur la Cornice_,eft d’vng pied Si deux onces : La haulteur deffoubz bafes des pedeftalz Si aulfy 
de leurs Plinthes de dell us , font enfemble d’vng pied et deux onces : La haulteur de la Bafe 
feuile,eft de dix onces : La haulteur du plat defdiftz pedeftalz , contient deux piedz et vne 
once : leur corniche tient fix onces . Le petit cauez venant deftus icelle corniche (lequel co- 
rne ie croy eft deVitruue Corona Lifts appelle) tient cinq onces:Et eft cccy touchant Tichno 
graphie de ceft Arcq luyuant. 



Le dcmy commun pied,compartiz en douze portions appellees onces^ 
dont celle prefente ligne eft de fix onces, qui faiél vng demy pied. 
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Les mefures de ceR Arcq prefent font cy deuanr notees,en IaCarte fuyuante feront demonflrees les 
particuliers membres. Ces grandes lettres qu’icy font_,fe voyent en ia phryfe fignee de. Y. 

SALVIA. POSTVMA. SERGE DE SVA PECVNIA. 


L. SERGI VS. C. F. 
ÆD. II. VIR. 


Ces maiufcules prefenres font aux troix pedeftalz marque^ de .X. H. et A 
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ES .ANTiaviT.ES 


N la carte paffee iay traifte des vniuerfeles mefures de Larcq triumphal de Pola: 
„ mcfmes auffy demonftré la forme dicelluy : & en partie deelaire des iumptueux 8c 
riches aornementz du mefme Arcq : Maintenant traitf eray des membres particu- 
liers. Et cômenceant premièrement en la partie inferieure, en telle mode qui! fut première- 
ment pofe & mis fur la terre : La haulteur doneques du plinthe eftant foubz le baie du pede- 
ftal,eft d’vng pied, combien q toutteffois en ya encor vng foubz icelluy qui eft de plulgrade 
altitude, mais il eft couuert de terre : La haulteur de l’enuironnante renuerfee Cimayfe auec 
laftraeal delfus le plinthe eft de quattre onces:Le plat de cheicun pedeftal eft de trois piedz 
de hault. Sa Cimaife de delfus, contient quattre onces: aultant comporte auffy la conrrebafe 
delfus icelle Cimaife: La haulteur des bafes dyne chefcune colomne eft de dix onces, & fort 
bien befoimmez de taille: & ores q fa forme foit de Doricque,ce neantmoins par les deheatz 
aornemetz reprefentent St femblent eftre faitfe pour vne Corinthe:Lefdiftes : colomnes font 
ftryees ou canallees depuis le hault iufques embas, & fortent aultant de canal? hors du pila- 
ftre, comme cefte figure cy defoubz le demonftre:La haulteur d’ung chefcun chapiteau auec 
fon abacus, tiennent deux piedz & vne once : lequel chapiteau eft de plufgrâde haulteur, que 
la grolfeur dembas de la cblomne. Nôobftant il eft fort gracieux St plaiiant a loeiI,& eft icel 
luy au plufrichemct conduift St ouuré,ainly que cy apres Ion peulr veoir en fa propre figure. 
Et quanteffois que le chapiteau de Corinthe, fera plus hault qie diamètre ce la colomne em 
bas, alors le iugeray & trouueray plus aggreabie a loeil, qu’il ne feroit,fil ne côtenoit feulemct 
que auec fon abacus le diamètre de fa colomne . Et combien que Vitruue ainfy le defeript, ce 
neantmoins (ainfy q dit eft en diuerfes places) le texte peult eftre corrompu-. La haulteur de 
l’architrabe, tient vng pied St vne once : La haulteur de la Frife,eft d vng pied St deux onces. 
Laltitude de la Cormce,eft d’vng pied St dix onces: laqile Cornice eft fort defordonnee,ores 
qu’elle foit riche d’œuure, p laquelle œuure le trouue confondue . Et ce que plus luy defplaic 
ceft Lechine auec les œufz de delfus la Scime , vne chofe qu’en vérité eft inagreable a loeil: 
Et encor que plus eft a defprifer,ceftq ladifte Echine eft ouitretaillez en la partie fuperieure 
fans eftre couuerte daulcuns petit? membres, a celle fin qu’elle fut efte conferuee,& ne parue 
nir a eftre confumee des eaues: mais touiiours ayantz trouuez imprudentz Aichitcftz.,côme 
encor pour le iourdhuy fe trouuct: Lefquelz pour complaire au peuple, admeinent St pofent 
beaucop de fculptures en leurs Œuures, fans auoir regard a la qualité de lordre.& les feront aut 
fy bien en l’osuure Doricque, laquelle requiert conliâce, force , St grauite, beaucop d entretail- 
leures,côe en celle de Corinthe, laquelle par fa delicatete luy appartient diuerfes aornemetz. 
Mais les iudicieux St feauans Architeftzobferueront toufiours le décor. Et fil aduient qu’ilz 
faflfent aulcune œuure félon la Doricq, ilz enfuyuront les bonnes anticquitez,qui la plufpart 
faccordent aux doftrines de Vitruue: St fil font auify quelque befongne apres 1 oeuure Corm 
the, icelle veftiront St aorneront ilz félon l’appartenâce de 1 oeuure . Et cecy ayie bien voulu 
ramenteuoir,pour en aduertir & donner congnoifiance a ceuix qui en font ignora ns, Car les 
fcauâs n’ont que faire de mon aduis.Or pour retourner au propos,Il ya fur cefte cornice vng 
bafement, conformant trois pedeftalz: Soubz lequel ya vng Plinthe ou Toubzbafe furuenant 
fur icelle corniche, & a celle fin de non efire occupe par la proiefture d icelle corniche,efieue 
dvng pied de hault.Deflus icelluy furuient la bafe, duquel la haulteur contient dix onces.Le 
plat dudift bafemct,eft de deux piedz St vne once de haulteur .La cornice de defius eft d vng 
demy pied de hault,laquelle cornice eft gracieufe,& le difeerne tresbië les membres lung de 
laultre, parce qu’entre vng membre taille, ya toufiours vng vny St nô taille. Deffus icelle cor 
nice ya cefte ioinfture appellee Corona Lifis,d’aultant que ie puis entendre par Vitruue, la- 
quelle contient en haulteur cinq onces : Pardelfus icelle ya encor aulcunes pierres, qui n’ont 
point de fin ne bout, par lefquclles Ion peult prefumer, fur icelles y auoir efte quelque aultre 
chofe : La haulteur de cefditfes pierres font chefcune de dix onces. La haulteur des importes 
de ceft Arcq, elf auffy pour chefcune de dix onces, lefquelz importes font du tout aefordônee 
ment faift. Et combien que les trois membres eftantz lung fur laultre diuerfes, toutteffois fe 
conforment ilz en proieéf ures,parquoy iiz ne font bon effeft en 1 oeuure, Q_uant aux auttret* 
membres, Ion les congnoiftra,par les carafteres du grand Arcq. 
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DES ANT. IQ.VITES 

N Vérone ville fort Anticque y a beaucop d’Arcqz triumphaulx , de entre les aultres en ya vng aupje* 
de la porte de Cartel vecchio: lequel pour vray a tresbelle forme St proportion. Ceft Arcq pour aultanc 
qu'on en peult comprendre, eftoit aufly bien aorne derrière comme deuant, St auffy aux collez auoit il 
deux entrées, ainfy q Ion peult congnoiftrc St apparceuoir par les vertiges encor pour llieure y ertantz, 
combien quainfy foit que ie ne demonrtre q’ung colle : Cell édifice fut mefure du melme pied, que le 
deuantdift Arcq de Pola fut mefure : La largeur de celle arcure, eft de dixpiedz St demy : L’efpelleur d vne chelcu- 
ne colomne, ell de deux piedz St deux onces : Chefcune entrecolomne, eft de quattre piedz, St trois onces de large: 
Le pilallre ou pillier de Larcure,eft de deux piedz St deux onces de large: L’efpeffeur dudite arcure aux parties inté- 
rieures, eft de quattre piedz St demy: La largeur de chefcun tabernacle dentre les colomnes,ell de deux piedz St dix 
onces : Et eft cecy touchant la largeur & elpelfeur, Mais venant aux haulteurs, la bafe doncques du pedellal de la co 
lomne, enfemble le Plinthe, ell vng pied St trois onces de hault: Le plat du pedellal, tient quattre piedz, trois onces 
St demye en haulteur, Sa corniche contient dix onces St demye : La haulteur du bafe de la colomne ell dVng pied: 
La haulteur du troncq de ladidle colomne, fans bafe ny chapiteau,comporte .xvij. piedz St trois onces: La haulteur 
du chapiteau, ell de deux piedz Sc quattre onces St demye: Larchitrabe contient en haulteur, vng pied St demy : La 
haulteur de la frife eft d’vng pied St fept onces St demye : La corniche ell haulte, vng pied St dix onces: de combien 
quen celle figure y foit le frontifpice, ce neantmoins ne le voit on en ‘ceft Arcq : car depuis la première corniche a 
mont n’y a aulcunes chofes. Nonobftanjt ores qifainfy foit que le mur par longuelle de temps foit confume St aba- 
tu,fi voit on toutteffois d’aulcuns velliges, par lequel on peult comprendre le frontifpice y auoir elle : La corniche 
fuperieure ny ell point , St parce n’en declaire nullcs mefures quelconques , quant a banticquitc : Mais en ay bien 
voulu faire St demôllrer vne aultre par portraiture (ellante fur fa place) de telle forme St mefure, comme mon in- 
tention feroit de faire icelle, ayant pour commune reigle,que les chofes de delfus la quatricfme partie deminueroint 
a celles d’embas: Celle cornice doncques fera h quarte part moindre que celle de defoubz,eftante ainfy compartie, 
que l’entierre haulteur foit diuifee en quattre partz de demye : La demye fera pour l’Allragal auec fa Cinte, vne 
partie entierre fera pour la frife: vne aultre partie fera pour vng membre foubz la coronne,qui peult eftre vng den- 
til ou Echine: Latroiziefmepart fera pour la coronne auec fon fillet: de la quatriefme,fera pour laScime : Laproie- 
ture foit corne la haulteur . Et ainfy fera celle fuperieure corniche de telle raifon faite corne dit ell : Entre les co- 
lomnes ya tabernacles ou fouloient eftre en iceulx llatues ou ymages: Lefquelz tabernacles contiennent en largeur 
chefcun deux piedz de dix onces, de leurs haulteurs fept piedz , St font profondz au mur vng chefcun vng pied Sc 
dix onces: la haulteur de leurs bafementz, eft pour chefcun de quattre piedz , y comprins bafe Sc S cime : Les petitz 
pilliers,font a chefcun collez vng demy pied delpez: Larchitrabe contient cinq onces St demye: La frife, ell haulte 
iix onces: La haulteur de la corniche fans la Scime, comporte quattre onces : La haulteur du timpan du frontifpice, 
eft de huit onces: Au delfus de cefditz tabernacles ya fur chefcun vne tablette de vne corniche delfus: lefquelies ta 
blettes contiennent chefcune deux piedz en largenr , St en haulteur vng pied : La haulteur de leurs corniches font 
chefcune d’unze onces: La haulteur de bouuerture del’arcure, combien qu’il foit en partie enfepuely en binferieu- 
rite, fi eft il toutteffois plus de deux largeurs en haulteur : car fa largeur eft de dix piedz de vng quart, St fa haulteur 
cil de vingt cinq piedz St demy: Le chapitean venant foubz V arcure eft aultant hault comme large. L’œunre de ceft 
Arcq eftCompolitejdc eftoit fort aorne de ftatues de cuyure St de marbre,ainfy quon peult comprendre par lespla 
ces vuydes* 




L’icîmograpîiic oïl plant de ce prefent Arcq. 
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A forme de Farcq triumphal de Caflel Vechio , en Verone, eft de telle façon & maniéré, eommc cy defouba 
eft demonftre. Et combien que depuis la fnze a mont,ne foient aulcunes enfeignes de nulz aornemctz,Ce 
neantmoins pouoit ainlÿ auoir eite.Et pource q les membres de celle pfente font lipetis,parquoy a grand 
peine les porroit on entendre . Les ay bié voulu meélre en portraift 8c lignifications, de lettres plus ample- 
ment en la carte fuyuante. Cell arcq triumphal pour aultant qu’en la partie de dedens Ion trouue par efcript,vueillenc 
les aulcuns propofer qVitruue auoit icelîuy faiçï faire: ce q ie ne croy,& ce pour deux raifons,pour la première ell,q îe 
ne vois point que Linlcription parle de Vitruuius Pollio, mais poflible ell q ce fut vng aultre Vitruue qui le feit faire; 

Laultre railon plus ouuerte ell celle, q Vitruuius Pollio, en les efcriptures darchiteélurr,lés mutiles &dentiies,ellâtz en 
vne corniche les defieéle Sc répudié, iaq Ile corniche trouuez en cell Arcq,& pource ie if affirme en maniéré quelconcq, 
que Vitruue (Tentens le grand Arçhitecl) aye ordonne cell Arcq : mais comme il en foit, cell Arcq a tresbelle forme. 

! Ces prefentes lettres font loubz le ta- Ces lettres font entaillées en finterieu- Ces lettres font auflÿ au pe* 

bernacle au pedeilal. re partie de cell Arcq. déliai du tabernacle. 

C. G A VI O. C. F. L. VITRVVIVS. L. L. CERDO M. G AVI O. C. F. 

S TR AB Oi\I ARC HI TE CT VS, MACRO. 








DES ANTIQUITES 

L’occafion que ie n ay a fiez amplement declaire ny defcript tous les membrespar 
ticuliers de ceft arcq deuandi<ft,ny aulfy tant demonfirc en forme par laquelle ilz 
puifient eftre comprins,a raifon dequoy les ay voulu prefenter plufgrâdz en celle 
carte fuyuante par relie forme du principal tranfmis.Et premièrement la haulteur 
du plinthe venant foubz le bafe du pedeltal figné de G, efi: d’vng pied Si trois onces. La haul- 
teur de la bafe de défi us icelluy plinthe, contient fix onces.Leplat du pedefial marquée de F, 
eft de quattre piedz, trois onces & demye de hault. Sa corniche eft de dix onces & demye en 
haulteur. La bafe de la colomne efi: d’vng pied de hault.Le plinthe de ladiifie bafe, le conuer- 
tift en corône Lifts, laquelle chofe fort me plaifi,parce que i’ay veu aulcuns pedefialz Gréez 
de telle mode.La colomne efi firyee ou canallee du hault en bas. La haulteur de fon chapi- 
teau, côtient vng pied quattre onces & demye, mais fa forme n’eft pas icy,pour caufe qu’elle 
efi demonftree au cômencemêr de lordre Compofite.Lequel chapiteau en efifeft efi Compo 
fite,combic qu’on peult iuger Si nômer lenrier arcq Corinthe, & ce chapiteau efi en ce defiuf 
didl lieu marque de C:Et mefmemct fe trouue aulfy audiéf lieu les chapiteaux desimpoftes 
del’arcure, lequel efi figne' par D , mais les chapiteaux des tabernacles dentre les colomnes, 
font cy deuât denotees par H,& auffy la cornice auec la bafe marqué par E,efi celle qui vient 
foubz les tabernacles.La figure C,efi la table de delfus lefdiftz tabcrnacles.Et la figure mar^ 
quee D,efi l’architrabe,phrife & cornice du frontifpice des tabernacles. La figure B, efi Fou- 
uraige enuironnant l’arcure: La corniche fignee par A, efi la principale cornice de delfus Iar 
cure, laquelle en eflfefi efi bien befongnee & aggreable a loeil, combic que touteffois elle loit 
entacheede ce vice, au parauant de moy faift mention, qui efi que des mutiles et dentiles re 
prouuez deVitruue,par les plufapparentes raifons. Mais en ce palfaige fuy t Si feflieuera vng 
grand cry de plufieurs: lefquelz dirôt que depuisVitruue,rant Sc en fi grandz nombres darchi 
refiz ont eftez qui ont faiifiz aux Itales & ailleurs, les Corniches auec mutiles & dentilles, cô 
me dit efi, tellement que dorrefnauant nya plus de redarguements ny contradiéliô : mais efi: 
ofiroye a vng chefcun de faire tout ce qui fe trouue aux Anticques : À lencontre defquelz ie 
peulx refpondre.q en nyant le cômencement^ilz feront vanicqueurs de tourtes chofes: mais 
lil efi ainl'y quilz confelfent Si congnoilfent Virruue auoir efie vng trelgrand Si feauant Ar 
chiteéf, comme la plufgrand part pour tel le tiennent: eulx mefmes (en lifantles eferiptures 
dicelluy Virruue ) confelferont quil^ont grant tort. 


La moifiie du commun pied, par lequel lichnographie & lorthographie 
enfemble tous les aornementz de cefi edihee font efie melurees. 
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DES A N T I CLV I T E S 

N Vcrone a la porte de i Leoni } ya vng Arcq triumphal auec deux égalés entrées, 
defquelzfe trouuc en peu de places, mais bien auec trois arcures: Laquelle édifice 

combien qu’elle ayt la figure de fix feneftres, ce nonobftant ne font elles ouuertes, 

ne aufty de fort grandes caucures,mais pour aultant que Ion en peult comprendre, ont eftez 
places, ou font eftez rondes ymaiges ou ftatues. Deftus la premier corniche droift au milieu 
eft cefte édifice, cauee en maniéré dVng nid, mais point fort profond au mur.Neantmoinspar 
la grande proiefture delà corniche fypouoienttenir Si eftre aulcunesperfonnes,faifant quel- 
que office en temps de triumphcs,mais telles chofes font de petitte importance a l’architeft, 
araifon dequoy veulx maintenant traifter des mefures . Et premièrement l’ouuerture d’vng 
chefcun arcure eft dVnze piedz de largeur, Si dixhuift de hault. Le blocq oufoubzbas dupe 
deftal,eft d’vng pied de hault. La bafe dudift pedeftaficontict trois onces. Le plat dudift pe- 
deftafitient deux piedz, & vne once en haulteur: Et fa corniche contient trois onces. La haul- 
teur de la bafe de la colomne, eft de huift onces Si demye.L’altitude de la colom.fans baie ny 
chapiteau.eftde.xii.piedz Si vng tiers.Sa groffeur eft dvng piedSiquattre onces.La haulteur 
du chapiteau,eft d’vng pied Si huift onces.La haulteur de 1 architrabe, tient vng pied, Si cinq 
onces.La phrize contict en haulteur vng pied Si huift onces, & aultant comporte la haulteur 
de la cornice.Depuisladifte comice iulques au fécond ordre, y a trois piedz Si demy de haul- 
teur, fur laquelle ya certaines mutiles, au deftus defquelles peulent auoir efte ftatues ouyma- 
eesjoinftes cotre les fept pilaftres, entre lefquelz font les feneftres aornees Si enrichies de pe- 
tits pilliers point trop efleuez . La largeur d’vne chefcune feneftre comporte deux piedz Si 
deux onces : Si leurs haulteurs font chefcune de quattre piedz Si trois onces. La haulteur des 
grandes coiomnes,font chefcune de cinq piedz Si quattre onces, y comprins baie Si chapiteau, 
& font p lattes peuefieuees. L’altitude du fécond architrabe, tient fix onces Si demye.La haul 
teur de la phrife, eft dvng pied Si demy. Celle de la corniche eft de dix onces Si demye . La 
coronnc Lifis de deftus icelle cornice eft haulte dix onces.Chefcune bafe du fécond pedeftal 
eft d’vng pied de hault : le plat d’icelluy eft hault trois piedz fept onces Si demye : La bafe 
de la colomne du fécond ordre, contient huift onces en haulteur: Chefcune colomne tient 
huift piedz, trois onces Si demye . L’efpeffeur d’icelle, côporte chefcune dix onces Si deniye. 
La haulteur d’vng chefcun chapiteau eft d vng pied, vng once Si demye.La haulteur de 1 ar- 
chitrabe contient vng pied Si vne once . Lafrife eft d vng pied Si deux onces : Et la corniche 
tient vn<r pied en haulteur, fur laquelle ya encor quelqne peu du mur, mais Ion ne fceit que ce 
peult auoir efte. Ceft arcq n’eft pas de grande efpefteur.mefmes n’appercoit onal’aultrecofte 
auoir efte enrichy de nulz aornementz,a l’occafion que au derrière de cedift arcq Ion en trou 
ue encor vng aultre fi trefpres l’vng de l’aultte , que a grand peine peult on aller entredeux, 
ainfy comme cy apres ie diray Si demonftreray par figure. Les feneftres de ce prefent arcq ne 
font en tel ordre, mais font quelque peu defordonnees : Car les deux feneftres ne viennent 
droiftement en perpendicule fur la poinfte du frontifpicc, mais font de cofte, laquelle chofe 
defplaift a loeil . Et pource que telle difcordance ne pouoie endurer, les ay cy mis par ordre. 
Les chapiteaux de ceft arcq font en partie Compofite Si lec auIcunsCorinthes,comme cy a- 
pres ie declaireray Si prefenteray par figure. 

Deftus ceft Arcq a la main droifte font efcriptz ces lettres fuyuantes. 

T. FLAVIVS P. F. NORICVS. IIII. VIR. ID. V- F. B AVI A. L. 

PRIMA SIBI , ET POLICLITO SIVE SERVO , SIVE LIBERTO 

MEO , ET L. CALPVRNIO VEGETO. 


J 



— 


^ 


LE III*. LIVRE» 


CHAP. IIII. 6 4 



» 











/ 


DES ANTIQUITES 

Y deuant i’ay demonftre les vniucrfeles mefures du precedent Arcq,& aueç ce fa 
forme proportionnée apres le principal : mais des particuliers membres n’ay fceu 
en fi petitte forme donner aulcune certitude d’iceulx : Defquelz membres parce 
quilz font beaucop,&: de diuerfes aornementz, nous en voulons aux deux Cartes 
fuyuantes declairer quelque motif. Quant aux haulteurs & largeurs nen feray plus de narra 
tion,car nous en auons di<5f: mais feulement les demonftreray telles quelles font. 

La figure de eft le premier pedeftal auec fa bafe,& auec le commencement de la colom 
ne au deflus, laquelle elf canellee, tous les membres eftantz proportionnez apres le grant. 
Le Chapiteau figne par E. ayant larchitrabe deflus,fuyt fur la première coIcmne,ainily que 
les caueures le demonftrent .La figure marquée par D,vient a eftre rarchitrabe,phrife,& cor 
niche, enfemble,l’vne près de raulrrejefquelz font fur lefditfes premières colomnes.Et icel 
lecornice par les au&oritez Si exemples declairez cy deuant en plufieurs places,porra le pru 
dent Lefteur veoir Si congnoiftre , fi elle eft vicieufe, ou bonne , Le Chapireau 
marque par F , eft celluy qui l’arcure foubftient fur les pilliers carrez. 

Et fes deux chapiteaux font dœuures Latines, Si fort beaulx. 

Et ainfy doncques , comme i’ay di<ft , ne traifteray 
d aulcunes mefures , car fes prefentes figu- 
res font proportionnées arpes le 
principal Si auec trefgran 
de diligence du 
grand en 
petit 
trânfmis» 


La moiftie du commun pied, duquel cefte deuandifte double arcure 
auec fes aornementz fuyuant font eftez mefurez. 
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înfy comme i’ay dit , eft ceft Arcq deffufdift fort riche d’aornementz , entre Ief- 
quelz d’iceulx en ya de biens entenduz, Si en ya auffy qui font vicieux Si difformeZ. 
Et ne trouue en vérité, que plus me defplaife,que la cornice paflee fignee par D, Si 
ce pour caufe des raifons prediftes: mais quant a la refte de touttes les aulrresdef- 
fufdiffes,font de bonne maniéré, tant les enrichiffementz comme lcscorniches.Et ainfy com 
me lesmcmbres p s fiez font du premier ordre, le femblable font auffy fes fuyuantz du deuxi- 
efme ordre. Cefte mutile fignee de H, eff au commencement du fécond ordre, deffus le fron- 
tifpice,fur lefquelles mutiles (comme dit eft) y eftoient figures ioinffes contre le plat pilla- 
ftte . La feneftre marquée de J, eft la forme de l’vne des fix feneftres, aüec fa cornicherte de 
deffus, & eft la fuyuante fa mefure droifturiere.Le chapiteau Si la bafe K, font de la mefme fe 
neftre , demonftré en plufgrande forme, a celle fin d’auoir des membres d’iceulx meilleure 
congnoiffance. La bafe, Si le chapiteau ligne par L, eft le petit pillier dentre les pilaftres Si les 
feneftres. Et veri tablement,auz deux bafes,affcauoir,ceulx des grandz pilliers ioinduz auec 
ceulx des petitz,fut en ce larchiteft trefingenieux d’accorder f vng auec l’aultre, en for- 
te que lefdiffes grandz pilliers auroient leurs bafes appartenantz , Si auffy les petitz 
piliers leurs bafes de moindre haulteurs a l’aduenant, ce que fort ie prife . L’ar- 
chitrabe,frize, Si corniche_,figne par Qreprefentent celles du deuxiefme or- 
dre au defl'us des petitz pilliers : Cefte corniche eft fort moderee , Si non 
confuze dentretailleures . Le pedeftal marque par B, eft celluy du 
dernier ordre, fur lequel fe repofe la bafe fignee par M ' mefmes 
auffy le chapiteau qui eft la deffus eft fon affocie,eftant icel 
luy de pureœuure Corinthe, lequel eft conforme au prin 
cipal tant d’oeuure comme de mignotife,Si eft a mô 
femblant fort gratieux.L’architrabe frize Si cor 
niche,figne de A_, demonftre la derniere cor 
niche: l’architrabe n’eftarepudier,pour- 
ce qu’il n’a que deux fafcies, car fil 
en auoit trois , par l’efioigne- 
ment delà veue.fe monftre 
roit trop empefche. La 
cornice auec les mu 
tiles m’eft fort 
agréable , a 
l’occa- 
fion qu’elle 
n’a nulz denti- 
les eftante tresbien 
compartie de membres, Si It 
neft auffy confufe détaillé, maisayt 
vne gracieufe proieff ure, la- 
quelle comporte quel 
que peu plus que 
fa haul 
teur. 

La moitié du commun pied. 
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DES A N T I'Q V I T E S 

(2! EÆ hrçq triomphal fut fait devant le precedent , ce demonjlre la tablette diçelluy , en laquelle y a efeript , P. VA L ER î ^ ^ > 
C H C l L i V S, Q,. SERV ILIVi, P. C O R N H L 1 V S. Et Ion croit 9 que ce a ejle du temps de Hannibal . Cejt Areq 
est mefure auecq la mefme mefure du deuantdidl. La largeur de leuuerture dungehefeun arcure ^contient \ 117 e pied^O'ja haulteur. x\^ 
f>ied%, • ebefeun des pilaf res defdictes arcures font dung pied 0\ ïïtj. onces de large.Entre les deux pilajlres ya cinqpiedz O'ditj. onces. 
Les cojle z tiennent ebefeun trois piedz . La cimaife feubz le C, au lieu darebitrabe, comporte Jlx onces ÇÏ demye. La haulteur de lapiÿije 
efl dune pied, fept onces £7 demye. C ejle tinte de deffus la pbrife contient deux onces . La cimaife foubz le dentille e/i de quattre onces 
0\>ng quart : £7la cimaife de la dejfus eft dune once & demye . Lajlragal contient Lne once. La cimaife de dejoitbz la cor orme, tient Vn<e 
once trois quartz . La çoronne eft baulte trois onces O'demye : Sa cimaife eft de deux onces C7Vng quart . La Stime esi hatdte trois onces 
C Tdemye: mais fon filet tient deux onces. La proieélure de tout comporte aultant que toutte fa haulteur. Le bafement furuenantfur 
corniche, tient Vng pied } Vne once & demye en haulteur. Lefpejfeur dune chefcune des colom.canellees, tient Vng picd,trois onces. La bam 
teur dicelles fans chapiteau efi.Ytj. piedz l>ne once & demye. Le chapiteau contient dix onces en haulteitr.Cefdites colomnes nont nulz bs 
fes ne tinte. Carottus lequel aaujfy contrefait ceflArcq } ne met feulement que quattre parquesja ou hi foires font entretaillees ,cn cefl 
ordre troiziefme , O avec ce finon cinq colomnes . Ht en la fécond ordre ny met que quattre fenef res 3 cinq pilaf res, & la deffus aufjy 
cinq colomnes. A U troiziefme corniche ne peult on advenir. 
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(~'Zfle figure fig 
^ nee par B, ejl 
Urchitrabe, fnje, 
& corniche, de de f 
fui les fenejlres : 
La hduîteur de la 
première fafcie de 
larcbitrabe,efl de 
huit} onces &.ïpj, 
quartz* La fecon-, 
de tient neuf on- 
ces (J demye : La 
Ténia ejl de trois 
onces : & lafrife 7 
efl haulte d’yng 
pied & quattre on 
ces: la largeur des 
Triglipbes , tient 
y n$ pied: Cejlpe 
titte bordure de 
dejfui ejl de trois 
quartz doncedaul 
tre de dejfui ïceh 
le y contient yne 
once &ln$ quart: 
La Cimaife foubz. 
le dentille , eft de 
deux onces &Vn$ 
quart: la baulteur 
du dentille^efi de 
quattre onces 
trois quartz ’ Ce 
petit cauet de def 
fm t contient y ne 
once : Les ajlra- 
gavdz font de.itj, 
quartz donces : 

La Cimaife de def 
fus fient yne on- 
ce C y Vng quart: 
La baulteur de la ! 
Coronne , ejl de 
quattre onces : Sa 
Cimaife t ejl def. 
onces : La baul- 
teur de la Scime, 
ejl de quattre ont 
ces: fonfillet , efl 
de deux onces CT 
demye: La proies 
élure du toutjcon 
tient aultant que 
toutte la baulteur 
d’icelle : L’entier 
Arcq peult ,eflre 
appelle Doricque 
excepte Lajlragal 
entre taille , ce qui 
fut dune ftmplef- 
fe CX fantafie qui 
furuint a larchi- 
teéi . Daultres 
plufieurs ebofes 
deV erone me tai 
ray , a loccafion 
quelles font for- 
tes defordonnees , 

& principalement 
L’arcq triumpbal 
de i Borfari , qui 
* fi d’œuure bar~ 
barifque* 







DES A N T I a V I T £ S 

Près auoir traite rant de chofes Anticques,& mifes par figures, ceft aufly bien raifon 
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H t 


r &\ 


J< que ie demonftre auJcunes des modernes.Et efpecialement l’oeuure de Bramant, Ieql 
touttefFois n’ay delaifle au derrière , ayant fanft oftention & demonftre la merueil- 




ieule eeuure de Sainéï Pierre, & aultres choies traitantes des fainftz temples : Et peult on en 
vérité bien dire,cjuii a efte celluy qui a fait refufeiter les bonnes Sc parfaites Architetures. 
Neantmoins par les moiens de lulio.z. P. M. comme reprefentent tant de belles œuures de 
luy faites en Rome,delcjiielles celle d’icy embas en eft vne,& eft vne gallerie faite a Belue- 
dere au iardin du Pape, en laqlle l’on comprend deux tresbelles chofes: IVne eft fa fortitude, 
pareeque lespilaflres font de fi grande largeur &efpefleur:laultre eftpource quelle a tant de 
beaulx acôpaignementz Sc tant bien ornee & enrichie : La largeur d’vne chefcune ouuerture 
des arcures eft de dixhuit palmes, & aultant contiennent aufly chefcun des piîaftres: La lar- 
geur d’iceulx piîaftres eft côpartie en vnze portions: dont a chefcun coftelepilaftre foubfte- 
nant larcure, aura vne d’icelles, ce qui fait deux portions, aultres deux parties baillera on a 
chefcune colône, monte enfemble quattre parties : Deux aultres donnera on aux petitz pila- 
Ares des nichetz,& trois portions a iceulx nichetz,parainfy feront les vnze portions diuifees; 
La haulteur d’vng chefcun pedeftal fera de la moitié de l’ouuerture,ou aufly des piîaftres: La 
liaulteur dvne chefcune baie dudit pedeftal, contiendra vne partie de ies vnze diuiiions cy 
deflufdites: La corniche contient la neufiefme partie moins que le bafe : La haulteur d’vne 
chefcune colomne auec bafe & chapiteau,eft de neuf diametres,& auec ce la feptiefmc partie: 
La bafe eft haulre de la moitié de l’efpefleur d’icelle colône: Le chapiteau eft de meime haul 
teur,& la feptiefine partie pour l’abacus; L’architrabe,frifc,& corniche, contiennent aultant q 
le pedeftal fans fa bafe:& icelle haulteur côpartie en vnze, quattre portions fera pour l’archi- 
trabe,trois donnera on a la frife, adeaufe quelle neft cnrrctailiee : & les aultres trois fera pour 
la corniche: quant doncquesle demy cercle de larcure fera tire, la haulteur de l’ouuerture fe- 
ra doublée & de deux largeurs : Et apres les importes feront tirez fur leurs places , defquelz 
vng chefcun d’iceulx tiennent la moitié d’vne groflcur de colomne . Par ainiy feront les ni- 
chez SC quarrez de defius, leurs appartenantes proportions. ' 
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le ii I e . livre, chap.iiii; 68 

Our SC acaufe que cy au co/le (parce que la figure et de fi petitrc forme) n? y fceu 
parfaitement demonfirer les mcbres de la delïufdite loge ou galîerie,les a y bien 
voulu métré cy ernbas en plufgrande formoiïre.Cete partie C,et le pedeilal de 
celle loge, fur icelluy étant aufiy la bafe de la colône proportionnée apres le prin 
cipaî. La figure B,reprefente l’impote de l’arcure,auec vne portion d’icelle: La fi-mre fumee 
de A, démontré l’arehitrabe,frife,& corniche, de deffus les colomnes . Touchant des aenera- 
les mciures en eft allez dit, pourtant n’en ramenteray riens , car tout et proportionne apres 
le grand . En celle corniche fut f architet fort inuentif, de faire courir la coronne fans rom- 
pure tout du long de 1 édifice , & que depuis icelle coronne embas,laifTa faillir dehors la reil e 
des autres membres, ce qui la fait montrer gracieufe Si plaifante:& la couronne en et aufiy 
tant plufforre,conferuant l’entier ceuure des eaues Si pluyes . Par laquelle inuention fe porra 
a ) ^ architet en pluficurs diuers accidentz,Car les faillies de touttes corniches,ne fe mon 
firent toufiours pas bien, mais en daulcunes places bien,& en vne autre mafimefmes font les 
grandes proiet ures aulcuneffois infupportables; la ou les colomnes n’ont au cotez aulcuns 
pilât res , Si quant a fes faillies ou proiet ures en ay allez amplement traite en mon quatri- 
efme Liure,au traitie des quattre maniérés de Simmetries des Colomnes. 
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Y deuant a y demonftre vnc ccuure dcl’Architeft Bramat,maintenât fcray often- 
tion encor d’vne aultre faifte du mcfme maiftre, par laquelle le prudet Architeft 
porra auoir grande ayde Si afiftence,par les diuerles aornementz qui la le voyent. 
En ceftedite loge voulut ledift Architeft demôftrer trois ordres lvng fur laultre 
affcauoir la Doricque,Iomcque,& Corinthe: Et en vérité eftoient les ordres fort belles, bien 
enrichies Si accompaignees.Neantmoinsparce que les pilaftresde la première ordre Donc- 
que furent trouue trop debiles , & l’arcure trop large, félon la proportion defdiftes pilaftres, 
melmes auffy par le maffif du mur en l’ordre lonicque:par ces caufes en procès de temps ceft 
cômence a ruyner: maisBalthafar de Sienes vnghôme fort expert Si trefentenduArchite<ft,re 
para icelles ruynes.en y adiouftât encor contrepilaftres auec leurs foubz arcures en lordre Do 
ricq . Et pource iay dift q le prudent A rchiteft par cefte fabricq porra eftre apprins & endo- 
crine: inftruit,dizie,point feulement d’imiter les chofes belles Si bien faiCes, mais a fe garder 
de erreurs, toufiours confiderant les quantitez de faiftz & poix,que les chofes inferieures ont 
a fupporter. Parquoy foit l’architeC pluftoft paoureux ou timideque trop hardy.Car c il eft 
craintif, il predra toufiours le plus certain,& fera fes chofes côfidereemcr.mefmes il vfera auffy 
de confeil.ouy de moindre quil neft,defquelz fouucteffois Ion elt endoCrine & enfeigne.Mais 
cil eft trop haultain,fe confiant par trop en fon feauoir Si fcience, ne vouldra auoir le confeil 
de perfonne, qui caufera que fouuenteffois il tombera en deffault,ceft que fes chofes paruien 
dront a mal.Or maintennant voulons retourner a la loge dont ie tiens mon propos, en don- 
nant aulcunes reigles de fa proportion . La largeur de 1 ouuerture d vng chefcun arcure fera 
compartie enhuift portions : trois dicelles feront pour la largeur d’vng chefcun pilaftre : Si 
la haulteur dudiC arcure contiendra feize telles portions.Le front defdiCz pilaftres fera di- 
uife en quattre, deux Ion donnera a chefcun pilaftre defdiCz arcures,& les aultres deux ferôt 
pour la groffeur de la colomne . La haulteur du pedeftal contiendra la moiftie de la largeur 
de louuerture. La colomne fera haulte huiC de fes groffeurs auec bafe Si chapiteau. La haul 
teur de l’architrabe frife Si cornice eft de la quatriefme partie de la longueur de la colomne. 
Le fécond ordre fera diminue du premier la quatriefme partie, affcauoir, que depuis le paue- 
ment de l’ordre Doricque,iufques au fommer de fa corniche foit comparty en quattre porti- 
ons, & trois d’icelles fera pour la totale haulteur de l’ordre Ionicque: Si par ainiy feront tous 
les membres en eulx mefmes la quatriefme partie diminuez.Le femblable fera on auffy auec 
le troiziefme ordre (lequel eft Corinthe) contre le deuziefme.combic quil ne foit icy,qui eau 
fe d’eftre portraiCe de trop grande forme:Mais affin de nô laiffer le lefteur confuz des deux 
petittes colomnes, qui la furuiennent au mitant, Si defirant Icauoir côme elles finct: ie vous 
fais feauoir que trouuerez telle inuention en mon quatriefme Liure en l’ordre Doricque,fur 
le cofte H.ii. Et combien qu’icelles colomnettes font Ionicque.cn mondift quatriefme Li- 
ure,ce neantmoins fe peulrent faire Corinthe. Et a celle fin que l’architeft peult auoir meil- 
leure çongnoiffance des membres^ cornichemctz d’icelle œuure,ayie ces prefentes bien vou 
lu meftre en plufgrande forme, & proportionnez apres le principale entens les membres du 
premier ordre, car aux aultres ne pouoit on bonnement paruenir pour iceulx mefurcr . 






A 






DES A N T I CLV I T E S 

Beluedere a lentree desiaràinsdu Vape oultre la loge que cy deuantïay demonftre , laquelle Va toujours en mon - 
tant y y a Vne montée fort belle ,dont par icelle lonparuient fur vne plaine , ayant la forme dungTkeatre , laquelle 
montée eft par Vichnogr aphte cy defoubz reprefentee,y adwujlant le profil dicelle en l'inferieure partie, a celle fin 
delà myeulx entendre . le nay icy tenu nulz comptes ou mémoires d 7 aulcunes me fur es, mats feulement vueillant de~ 
monfirerïinuention desdegrez^uec le demy cercle de quelle forme il eft. Ce demy cercle eft fort efleue du premier 
iardin du Vapedeuers le palais, O derrier le demy cercle Ion trouue vne fort fpacieufe pleine auecques beaucop de beaulx apparte - 
mens, En laquelle place Ion entre par les deux portes, que Ion aperceoit aux deux coftez de ce demy cercle : en icelle place font plu f 
leurs belles Jiatuesy çr entre aultresya le Laochoonft Jpolloje Tibrefla V enusfia C leopatra^Hercules • 
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T T"Ecy Mette ou orthographie du dettandiB plant, tyainfy comme iay dit, ne traiBcray daulcunes me furet, prifant feulemét 
l/' linuention dicelle, o combien que icy a chefctm cofle,fbitdemonflre vngpilaftre aueefes deux colomnes , neantmohisji 

rencontrent il% en aulcunes loges,comme cy datant en efl traicle, corne il appert par les doubles colomnes ey tes niebetz 
auec les quadretz de fus. En U place de Beluedereya encor phifieurs autres chofes que ie ne demonftre,Qt entre autres, y a vue 
tnerueilleufe montée, au plant ou fond duquel ya Vue fontaine, trefplantureufe deaue, laquelle montée efl toutte enuyronnee de co- 
lomnes en linteneure partie, lejquelles colomnes font de quattre ordres, ajfcauoir Dbricque, lontcque, Corinthe, & Compoflte. 
Mais ce qui efl a efmerueilher a ebofe mgenieufe, ce fl que entre lung des ordres a laultre ny efl mife milles dimfions, mats Ion va 
de la Doricque en la lontcque, rj de la lontcque en la Corinthe, & de la Corinthe en la Compoflte, auec fi, grande fcience (T fea- 
uoir,que nulluy nepeultapparceuoir ou vng ordre prent fin <T entre enlaultre, de forte que te tuge quetamats Bramant ne fat fl 
belle ne fmptueufe architecture, comme celle cy. 
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A V dehors de R o me, A monte mario,ya \ ne ireslelle pldce.auec toutes les portions que a me place de plaifance appartiennent. T) ef quel 
y lesfingulieres parties ou portions , ayme myeuix m’en taire que d’en trop peu par 1er. Mais ie demcnfircray feulement me logeaueéfa 
face,ordonnee par le diferet Raphaël Durhin, combien quil auoit donne aultres appartenez, O grand commencement daultres chofes.Ce 
courtil ores qu’il feit quarre , ce néanmoins l’auoit il ordonne en rondeur, félon que le fendemét en partie le demoijftre.LeVeftibulefmne 
par A,Ü les deux places B, & C, ne font pas en telle forme, mais pour accmplir le plantées ay ainfy mis.Car la part CJamcrtift & fine en 
me montaignette,comme faid auffy la portion E,mais a laultre colle de la loge jigne de F ,ny eft le demy cercle.Ce qui fut delai ffe pour no 
eorrumpre aulcms appartementz,mais pour accmpaigncment lay Voulu me tire la empres. Lordre de ce/le loge eft fort beaufte laquelle les 
Volfeures font concordantemet chàngees,car la partie du mitant eftvne tribune rondelles deux des coftieres fcnt en croifures, auquel ciel 
ou Volfeure & auffy au mures lehan de V àenes a faid merueïlles de Stucco, grotefees, O aultres eftrangetezfï ellement que par la belle & 
bien entendue Architeâure auec les aornementz de Stucco & de painftures , me/mes auffy les ftatues anticques y ejlantz , celle loge peult 
lien eftre appelle la tresbelle. Et la ou le demy cercle ne refpondoit a laultre ,ne Voulut larchited pourtant laifferde laorner & enrichir 
maisfeift la paincdre,parfon difciple lulio Rcmano en la face le grand P olipbemu*,enuyronne de plufieurs Satires, laquelle œuure,le Qarl 
dînai de M edicis,qui depuis fut Pape Clément feit faire. Les mejures de cefledide Loge augallerie , ne coucheray p efcript,mais fuffife lin t- 
uention a larchited, combien que toutteffois touttes chofes font preportiennees apres le principaUCy enfuyuant appartenez, lefteuement 
m orthographie &face de ceftedifle logeprefle les nichetz des coïtez lefquelzny font point» 



P Ar ces portions fuyuantes fignees p4r B,& A, peult on comprendre ta totale Volfeure de ta deuantdiâeloge , ta beaulte de laquelle eft 
* totalement gifante en anglet figne dune croix, lequel ( comprins auffy les trois aultres) fort bien fe préparé a lefleuemet de la tribune du 
mitanty&vatoufiours par alliement auec duplication de pilliers ,iufques a chefcuneface du pilaftre: lefquelz pilliers (par la coronne qui de * 
meure entière) ne font fmbler les pilaftres trop délicat : maispluftoft par telz brifementz du pilafire en deux pilliers, faid Vng ample re~ 
gard, & neantmoins Hz font en termin dung ferme pilaftre, car mefmes leurs bafes leurs enfuyuent 3 CX pource quen la figure fuyuante, au 
pilaftre neft demonftre qung plat pillicr auec Vnepiece dicelluy , ie diz de It myeuix entendre , que chefcuneface des pilaftres de lin + 
teneur e partie dicelle loge ou galkrie ,eft auffy diuifee en trois parties , defquelles Ion entendera K3 fera on deux pilliers pi atz, O fur le$ 
coïngz ciuec Vrie entrecolomne.Et combien ( comme iay did ) quainfyfoit quil ya deux platz pilliers auec vne entrecolomne, ce neantmoim 
paraient a eftre vng pilaftre» 
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DES A N TIQ.V ME S 

Ntrc touttes aulrres villes & citez d’Italie , Naples eft appellee La Gentile . Non 
feulement pour caufe des grandz Barons , Seigneurs , Contes, & aultres innumera- 
blés nombres de gentilz hommes, mais eft aufly dotee,de iardins,& maifons de plai 
fances, aultant qu’en nulles contrées des Ytales : Et entre aultre aggreables Si plaçantes pla- 
ces eftantes fituces hors de la ville : il ya vng Palais que Ion appelle Poggio Reale : Lequel 
le Roy Alphonce feifl édifier, pour fon plailir, au temps que (au parauant l’heurcufe) Ytalie 
eftoit en paix entretenue, & maintenant malheureufe par leurs difcordz.Ce palais eft de tref 
belle forme, & fort bien comparty,en forte qu’en chefcun coing ou anglet d’icelluy,lon por- 
roit loger quelq grant Seigneur, Si ce a l’occafion qu’il ya la fix bonncsthambres,fans les man 
fions de defoubz terre, & aulcunes aulrres fecretes chambrettes.La forme de ce bel édifice eft 
cy enfuyuant demonftre en l’ichnographie& orthographie. Mais des mefures n’en fais men 
tion,pource que feulement m’ay arrefte fur PinuentiomCar le prudent Architeft porra yma 
giner de quelle grandeur il requiert auoir vne chambre, eftantes touttes d’vne grandeur : Si 
alors par cefte chambre porra prendre touttes les mefures de la refte de l’edifice: duquel edi 
fiice (corne dift eft) le noble Roy en vfoit pour fa plaifance,acaufe qu’on Paccômode Si fe a y- 
de en efte,& principalement aux grandes chaleurs,de places Si lieux des champs.La court de 
cedit palays eft enuironne de galleries l’vne fur lautre : Si en la place du milieu fignee par E, 
defcend on par degrez embas en vne tresbelle pleyne terraflee :En laquelle place le Roy y e- 
ftant auec telz Seigneurs qui luy plaifoit, & illec prenant fon repas en banquetant, on falloir 
oüurir quelque fecretes places, par lefquelles fubirement a vne veue dœil ladite place eft oie 
toutte remplie d’eaue, tellement quilz fe trouuoient tous baingnes:& quant il plaifoit a Roy 
faifoit incontinent fortir l’eaue . Et la ny auoyt neceffite de diuers habillemens pour foy ra- 
couftrer,ny aufly fumptueux & beaulx liftz acouftrez preft pour repofer iceulx a qui, il plai- 
foit . O Italiennes concupifcences, comment eftez vous adneantis& fonduz par voz grandz 
difeordz & inimitez.Desplusbeaux iardinages auec diuers compartimentz,de vergiers Si ar 
bres , de touttes maniérés de fruiéfz en plufieur nombre : des eftangz Si poiflfons : des places 
pour diuers oyfeaulx grandz Si petirz: d’eftables bieneftouffees de toutte forte de cheuaulx 
Si de plufieurs aultres chofes^n’en declaireray nullement , parce que Marcus Antonius Mi- 
chael gentilhomme d’icelle ville ,trefentendu en l’architefture,& qui a beaucop veu,en aaf- 
fez amplement traifté en vne Epiftre latine, enuoyee a vng fien amy. Mais pour retourner 
aux parties de ce prefenr Palais, lequel eft droiftement quarre.Et fi eft par le dedens 
enuyronne de deux galleries venantz l’vne fur laultre : dont au quattre an- 
glctz d’icelluy Palais', en dedens l’efpefleur du mur , font les mon- 
tées a monter en hault . Les quattre loges ou galleries fig- 
nees par B , n’y font pas ; mais pour commodité & 
aornement de l’edificc , feroierit chofes 
• bien feantes d’y cftre . 
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E N cefte inferieure figure ay bien voulu demonftrer l’orthographie du dehors & du de- 
dens.La part fignee de A,reprefente la partie de dehors. La part B, reprefente la galierie 
du dedens. La part Qdefigne les maniions intérieures. En cefte figure n ay mis en pourtraid 
le toift couurant l’edifice, car a mon femblant ie vouldroie faire tel édifice plaftree,en forte 
qu’on en vfa pour vne ambulation a veoir les paflaigcs. 


Le plant du Poggio reaîe de Naples. 
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DES ANTIQUITES 

Onfiderant fur U belle édifice de ‘Poggio Egale, m'eft venu en penfee ddcn me Etre encor y ne ficelle maniéré , mais 
d'aultre forme d i appartementz,& parauenture auec plut de commodité, parce que les manfions^jont touttes d*\ne 
grandeur, ce qui ne jè concorde pas bien, mais efi necejfaire que la première foit plufgrande que la fécondé. En ce fie 
édifice ne y ou* faiEtz aulcune place ne lumière par dedens,acaufe que ce fi y ne mai/ on de champs, fans empechemetz 
daulcuns co fi ex, lequel a en tout les quattre comgz lumière a fiez Mais quelcung porroit dire , que la J'aie auec les , 
quattre chambres, a loccajion de nauoir aulcune lumière que par les loges ougallenesferoiêt obfcures (ytenebreufisgar ce ne peult 
eflre tour par faiEl: Surce peult on refpondre,que tel édifice efifaiEl et compofi pour y fer en temps des grandes chaleurs, parce quil 
na aulcune place au mitant, ce qui faiEt la fale auec les quattre chambres toufiours freifches,a loccafo que le foleïl ny peult entrer , 
L efquelles places feront fort commodietfes & duy fables a lheur du midy . Et ores qit icelle s diEfes places nayent figrant acompbf- 
fement de lumière gomme aultres habitations, ce neanmoins obtiendront bien aufiy ample lumières qui leurs appartient, car defim 
blables fe yoyent a B olongne, laquelle efi de telle manière, & auec ce y a encor en {intérieure partie , places auecqiies loges, eH 
iournellement habitée: CeH édifice eH de tells difpoJition,que Ji auant quaux coingz y foit bonne efpefieur de muraille: La reHc 
fera forte afi'ez O fi fupportera bien , & ores que me fines lefdiEles mures fu fient de moyenne efpefieur, parce que les coings font 
contre fortz Inng de laultre .feront encor fort aj fez* Quant aux mefures ne me trauailhray den traiEler gi loccajion que ce prefent 
ej} proportxonnement faiEl. Ledifcret o expert Orchite El porraymaginer filo7i le contenu duporiet, la grandeur dune des pla~ 

' ces, (y icelle compartir en aultant de piedz , ou aultre mefure, par laquelle ilporra mefiirer tout le refie de ledifice . Et fi la contrée 
delà place le peult fupporterjon regardera premièrement fur touttes ebofis a pofir cefie édifice, que le foleil fi \iengne letier a len 
contre de lung des coings, a celle fin que tom les coftez fixent participant z du foleil, car fi lune face dicelluy eHoit droiEl contre Iq~ 
rient, O' laultre du cofie doccident , parce fenfuyuroit que le cojle fiptentrionnal nauroit iamais foleil , laquelle firoitfort Bgma- 
ticque o mal faine > 
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L E IIP. LIVRE. CHAP. IIII. 7, 

N diucrfe* manières de ordonnances porroit on édifier fur ce deuantdift plant, neantmoins parce que 
celle prelente eft vne place de plaifancc, m’a femble bon pour l*aggreablete,de la compofer félon la Co 
rinthe. le ne m’empefcheray a narrer les mefures ny haulteurs: car en mon quatriefme Liure en Tordre 
Corinthe . O . îj * trouuera on vng traidlic, lequel auec le bon iudice de Larchiteâ fatiffera . Et pourcc 
que en celle face nya nulz refcourliffementz, par lcfquelz Ion porroit congnoiflre les loges ou galleries, 
de auec ce les lieux platz de enclos Tvng hors de laultre , ie les mcdlcray cy par efeript : Les deux plushault collez 
a chefcun bout,lefquelz fentendent auoir pilliers platz depuis le bas iufqucs au hault: La partie d’entredeux, laquel 
ie n’ell fi haulte , fentend auoir deux galleries furuenantes T vne fur Taultre , dcfquelles galleries les colomnes vcul- 
lent ellre rondes, âc cela fe veult entendre derrier de aux deux collez : Lon porroit aulfy faire fur icelles loges ou gai 
leries quelq pauement,ou aultrement bien pourgefte auec fon appuy lortant de la corniche du premier ordre de la 
figure delfufdite, pour refiller a la pluye de aultres moiteursjEt par ainfy auroit la faie du mitant, enfemble les quat- 
tre chambres de la deuxiefme ordre, meilleure deplulgrâde lumiere.Pour deux raifons ayie faift les petittes fenellres 
furuenantes fur les grandes de ladite première ordre:La première ell,li lon veult faire les fenellres lî baffes de forte (j 
vne perfone ellâte aflize porroit faeillemét vcoir au dehors: dequ’icelles ne excedalfent la haulteur de lhuys,parainfi 
relleroit trop defpace de haulteur depuis lefdites fenellres iufques a la traueure,ce qui fort occuperoit deprendroit la 
lumière, de y feroit fort obfcuranais y adioullât les petittes fenellrelles, rendra a ladite fale plus de clarté. Laultre rai 
lon eft,dj les chambres d’empres la fale n’ont q faire d’ellre de telz haulteurs, mais peult on faire la aulcunes chabres 
pendctes,dont fes fenellrelles viendront a feruir. De piulieurs aultres chofes porroit on traiéler,lelqlles font a la vo- 
lante de Larchitedl. 
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DES ANTIQUITES 

O N trouuc en Iherufalem au dedens d’vne montaigne de pierre dure, vue édifice d’afleZ raifonnable 
grandeur envuyde hors d’icelluy mont par diuers in ftr unies, ainly quen cefte figure d’embas Ion peult 
apparceuoir : Et a celle fin q la place du mitant a raifon delà grande latitude, fut preferuee & aiîeurce 
des ruynes futures, y elloit au millieu d’icelle referue les deux grandz pilaftres,i5des aultres deux moy- 
ens aux coftez,& les deux petit* au deuant : a celle fin ( corne dit e(l) que la volfeure envuydee d’icelle 
montaigne, fut fupportee d’iceulx pila (1res: Au dedens de la première entree,y auoit quattre chapeilettesien la pluC. 
large place en ya dixhuift: & en la place de derrière en ya deux,& vng huys ferme, lequel fignifie qu’on pafloit pluC 
auant. Ces chapeliettes fufdiéf es,elloient places la ou on enfepulturoit les Roys de iherulalem, félon que le Patriar- 
che d’aquilea de alors, & a prefent Cardinal, m’ert a racompte,& aufiy fai<5f prefent de ce portraift. Quant aux mefu- 
res n’en auoit iceîluy Cardinal aultre mémoire, finon que chefeune dicelles chapeliettes neftoiét de moindre largeur 
que dvne haulteur d’homme, par laquelle doneques Ion peult comprendre la totale formofite & gradeur de ledifice. 
Les figures A, B, dénotent la forme defdi&es chapeliettes: celle place n’auoit nulle lumière, nyauflÿ Ion ne peult aul 
ornement apparceuoir que oneques il y furuint lumière quelconque,* l’occafion qu’icelluy édifice eft fort parfond 
foub* la montaigne. 
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I N S Y que maintenant nous auons veu SC apperceu,que les chofes 
desanciens Romains eft oient fort merueiileufes deuant noz yeulx : 
Mais fi poffible efloit doneques d’eflre defparty par la veue,ce que 
les Gréez au temps paffe ont faidz (lefqlies font tourtes confumees) 
paraduenture porroient furmonter tourtes les chofes Romaines, veu 
que Rome & Venife font fort aornees Si enrichies despillages &vfur 
parions , qui furent dudid pays admenees . Mais que declairerons 
nous des plus merueiileufes œuures d’Egipte î lefquelles femblent 
dire pluftolt fonges & fantofmes , que chofes vrayes . Neantmoins 
parce que DiodorusSiculus confeife,que luymefmeen a veu aulcunes vertiges d’iceulx : Et 
auify qu encor a prelent Ion trouue illec pièces monlirueufes, Ion en doibt tenir quelq chofe; 
Car entre aultres merueiileufes choies qu’il a veu,il recite d'vne fepulture d'vng Roy d’egi- 
pte, appelle Simandius , duquel fon pareil en grandz faidz ne fut oneques . Celle fepulture 
doneques efloit la plusrenommec Si merueilleufe,que iamais fut edifiee deRoy:car ce grand 
edihement contenoit dix ftades.qui fait vne lieue Italienne &vng quart.Premieremct efloit 
la porte auec diuerles belles pierres aornee : en laquelle y auoit vne entree , contenant deuz 
centz & vingt aulnes en longueur. Si la haulteur efloit de quarante cinq cubitus :Si a la fin de 
cefle entree y auoit vng Periftihe.ceft vng courtil ou ambulation en carreure,auec fes loges 
ou galleries a lentour : Si chefcune gallerie efloit longue quattre centz Si quarante aulnes: 
Aulqueiies loges en lieu de colomnes y eftoient faid animaulx Si beiiions d’vne feule piece 
de pierre : lelquelles efloient haultes de feize aulnes : Au deflus defdides animalz au lieu de 
l’architrabe y eftoient pierres large chefcune de deux pas,cefl enuyron dixpiedz,eftantzicel 
les aornees de figures Altronomicnes,&: le fons couche doultrc maryn. Lon veoit auflfy la vne 
auln e allée corne la premiere,mais aorne de plus materiele raille, Si a l’entree d’icelle appar- 
ceoit on trois grandes figures de marbre, faides d’vng Maiflre appelle Mennon, dont Pvne 
d’icelle figure efloit affize,& la long de fon pied paffoit deux toifes, en forte qu’elle oultrepaf 
foit en grandeur tourtes les ftatues d’egypte . Auprès de laquelle a chefcun code y auoit les 
deux aultres figures,qui ne montoient quafy que iufquesaux genoulx de cefle du mitant, I'v- 
ne efloit a la mere , Si laultre a la fille de Simandius dediee . Celle œuure n’eftoit feulement 
merueilleule pour caufe de fa grandeur, mais aufly efloit excellente pour l’art qui y elloit con 
tregardc , Si mefmes par la diuerfe forte Si nature de la pierre, car ion ny veoit en telle gran- 
de piece la bu elles f’aifembloient . L’infcription efloit, le fuis Simandius Roy des Rois pluf- 
parfaid : Si qui feauoir vouldra de moy quelque aultre chofe , ou en quel lieu ie gis mainte- 
renant Si repofe,f’efforce furmonter aulcuns de mes haultz faidz . Il y auoit encor vne aultre 
figure aparr,toutte d’vne piece, faide pour la mere dudid Simandius , Si efloit de vingt aul- 
nes de hault : ayant fur fa tefte trois enleignes Royalles^en fignifiance qu’elle fut mere, fem- 
me, Si fille de Roy. Celte porte paflee y auoit encor vne aultre gallerie plus magnificq que 
la pr^iiere, pour les fmgulieres iculptures, efqueiles lon veoit portraid la guerre de ce Roy 
Simandius, a lencontre des rebellans Badrians, eflantz foubz l’obeilfance de fon filz : Contre 



leiquelz mena vng armee de quattre centz milles hommes de pied,& vingt mil cheuauIx:La 
quelle armee eftoit diuifee er» quattre, En la première partie y efloit taillé le contenu du fie- 
ge de la ville du code ou la riuiere couroit : apres lon aperceuoit comment &: en quelle ma- 
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niere le Roy combatoit a lencontre de fes ennemys,& par l’affiftence d’vng Lion priue ou do 
mefticque incontinent furent mis en fuyte . En la fécondé partie Ion veoit mener les prifon 
niers auec les mains Si genitoires couppees : vueiilant demonftrer, qu’iceulx auoient efte laf- 
che de cueur Si foible Si imbécile de corps. En la troiziefme y eftoient entaillez les facrifices 
Si les triumphes du Roy fur fes ennemys vaincuz . Et en apres veoit on au milieu de la place 
deux grandes ftatues tourte entières, Si chefcune d’icelles contenoit en haulteur vingt fix au! 
nés, & alloit on au periftile par trois allées. Auprès de ces figures y auoit vng Prétoire fufpen 
du fur colom nés, lequel contenoit a chelcun colle deux centz vingt aulnes : En icelluy eftoi- 
ent plufieurs ymages de bois, lefquelles fembloit difcorder en dilputations, attendant la fen 
tence de trente iuges : Au milieu defquels eftoit le Prefident affis pour iuger : icelluy auoit 
pendant a fon colle figne de Vérité, & auoit les yeulx entreouuertz,& autour de luy beaucop 
Si grand nombre de liures , vueiilant par ce lignifier , que les luges ne doibuent prendre re- 
gard a perfonne,& que le Prefident doibt feulement choifir & vfer de la vraye vérité. Pafiant 
oultre celte place Ion trouuoit au mefmes Pretoir ou maifon vne fale,en laquelle de tous co- 
llez y auoit plufieurs chambres , aufquelles y eftoient entretaillees diuerfes fortes de viandes 
preftes a manger . Et par deffus plufieurs aultres figures entretaillees, y eftoit le Roy Siman- 
diuspaindl Si eftoffe de diuerfes couleurs , offrant aux Dieux tout lor & largent qu’il recep- 
uoit annuellement de fes tributaires: dont toutte la fortune eftoit la efcripte, montant a trois 
milions Si deux centz mile mines, qui vient a eftre enuyron trente deux mil milions d’efcuz. 
En apres trouuoit on la librarie , Si au deffus de l’cntree y eftoit efcript ce mot , La medecine 
de lefperit : Et pafiant oultre veoit on les figures Si ymages de tous les Dieux d’egypte, auec 
les dons 8i oblations qui leurs eftoict prefentez,vngchelcun félon ce quilz leurs appartenoit . 
Et puis encor plus auant apparceuoit on Offris , Si tous fes fuccefleurs, dominateurs d’egypte, 
demonftrant quilz auoient efte fort afiftant au peuple , tant pour l’inftitution des facrifices, 
comme pour la bonne iuftice quilz auoient vfe entre les hommes. Au bout de ceftedite mai- 
fon y eftoit vng Edifice Royal, auquel y auoit vingt challitz coniacrez pour Iupiter Si Iuno , 
Si en la fuperieurite eftoit la ftatue Si ymagc du Roy Simandius , car fon corps eftoit la enfe- 
puely. A lenteur de cefte édifice y auoit plufieurs chambrcttes, aufquelles Ion veoit painftes 
touttes les effiges d’animaulx que Ion vfoit aux facrifices d’egypte : Si lefquelz animaulx ten 
doient Si montoient deuers ladite fepulture: Laquelle fepulture eftoit enuyrônee dung grand 
cercle d’or , contenant encircumference ou tour, trois centz foixante Si cinq aulnes , Si auoit 
vne aulne defpefieur : Audift cercle d’vne aulne a aultre , eftoient deferiptz les trois centz 
foixante Si cinq Iours de l’an, enfemble le cours des eftoilles Si planettes,auec leurs fignifica- 
tions, félon l’obferuance d’egipte. Et veult on dire q cedift cercle d’or fut emporte au temps 
-que Cambifes Si les Perfes occupèrent la domination d’Egipte . Ce monument ou fepulchrc 
de ce Roy Simandius, ne fut pas feulement le plus riche de tous les aultres, mais aulfy le plus 
magnificque Si excellent d’art Si d’edifice . Plufieurs ans apres, vint Miris Roy d’Egipte,Ie- 
quei feit édifier en Memphis du cofte de Septentrion vng Portai , ceuure par deffus tous ex- 
cellent.Cc Roy fut celluy qui feit creufer & enfouyr (enuiron vne lieue Françoife)vng grand 
eftang, de merueilleufe vtilite,& dincreable grandeur. Car il contenoit de tour, trois mile fix 
centz ftades , comporte enuiron, deux centz vingt cinq lieues Françoifes: Si contenoit en pro 
fondeur, cinquante toifes:Tellement que fi on regarde a la grandeur de loeuure,a l’vtilire du 
pays d’Egipte,auec lentendement dicelluy Roy , Ion ne feauroit icelluy louer félon fes mé- 
rités. CediftRoy Miris confiderant que la creue & inundation de kriuiere du Nil, eftoit in- 
certaine Si immuable ,& que icelle terre recepuoit la fertilité dicelle,foit plus ou moins: a l’oc 
cafion de laquelle, il feift creufer Si tirer icelle fofife , pour en necelfite delaicher Si recepuoir 
l’eaue du Nil félon l’oportunite , Et auffy a celle fin, que les fruiciz Si labouraiges par faulre 
deaues ne perifffont,feit faire & tirer vng foffe depuis le fieuue du Nil,iufques audidt eftang, 
long de quatre vingt Si cinq ftades, vient a eftre plus de cinq Lieues françoifes: Si eftoit large 



E R V 


E I L L 


E V S E S. 


quarante toiles . Pat lequel foiTe apres leauedudiél Niladmenee & conduire aiidiél efialig* 
Ion la conferuoit au feruicc & vriiue des champs, en temps de neceifite : Et ce par Je moyen 
d’vne elclule, fermant la bouche dudite foiTe : laquelle n'elloit a dore ny a fermer qui ne cou 
Ha cinquante Talentz, qui vient a eftre enuiron quattre mil cinq centz marks dargent. Et e- 
floit cecy encor en nature au temps de Diodore Sicu. Leftang oulaci'appelioit Mirida, apres 
fon suéleur Miris. Au mitant duquel eftoit demeure vue mute, lur laquelle il feift édifier fa 
fepulture auec deux Piramides, chelcune de cinquante deux toiles de hauîteur : i’vne eftoit 
pour luy,& laultre pour fa femme, Sur lefquelies il feift poler deux ftarues de pierre, affize fur 
vng throlne,cuydant par tel œuure, rendre immortele louuenance de fes vertueux faiâz. 

Elu heurs ans apres fut Maro Roy d’Egipre_, lequel édifia pour ioymefme vue fepulture, ap- 
peliee Laberinthe, choie certainement merueil!eufe,& de grande édifice, non feulement pour 
la grandeur de lœuure, mais pour caufe delartifiçe.Car îlneftoit poffible a cetilx qui leansen 
troient, de retourner dehors lans guide & aide . Etdifent aulcuns,que Dedalus veant icelluy 
fort fiel baift & elmerueillie print le plant de ce , & en feift vng femblable au Roy Minos de 
Candie: lequel pour lheureft tout conlumé Si adnichillez , Mais le premier eftoit encor en 
"eftre au remps dudift Diodore Sic. Chemnis régna longuement apres en Memphis, lequel 
feift édifier la plulgrande Piramide , laquelle eft comprile entre les fept merueilles du mon- 
de :&eftdiftante de Memphis ducofte de Libye de cent Si vingt ftades, qui font enuiron fept 
Lieues Si demye de france, Si du J\'il enuiron trois Lieues . Laquelle Piratnide tant par larti- 
fice que par la grandeur de lœuure, faiél efmerueiüer ceulx qui la regardent. La largeur du ba 
fe d’ung quatnefme cofte contenoit fept Centz Si feptante aulnes •. &la hauîteur neuf Centz 
aulnes. La cime de deftiis eftoit large loixanre Si Cinq aulnes. Laquelle malle eftoit de certai 
ne pierre treldure,pour durer éternellement : Car au temps de Diodore elle auoit défia duré 
plus de mil ans , Si eft encor pour le iourdhuy.Les pierres dicelle furent admenees Darabie., 
Si fut la malTonnee fur vne place fablonneufe,dont parce Ion prefuppofe adeaufe qui ne fi voit 
aulcunes trouz a Tafiftence desefehaffaulx pour icelle Piramide efcheuer,qu’ilz faifoient tout 
a lentour vngne montaigne de fablons, toüfiours les efiéuantz a l’aduenant delà hauîteur de 
lœuure. Lon diit aufly qu'il y auoit trois Centz foixanre Mil ouuriers adee ordonnez, & a l’a- 
cheuement dicelluy,ilz furent vingt ans. La fécondé Piramide feift faire Chabreus Roy d’E- 
gipte : laquelle eftoit de telle maniéré Si delà mefme pierre comme la première , mais point 
li grande.Car chelcùn cofte de la Baie neftoitque d’vne ftade delarge,comporte enuiron cent 
Si quattre toiles, Si n’a icelluy qu’vne entree de lung des coftez. Micerinus f.lz dudiél Cha 
breus, feift édifier la tierce Piramide, mais preuenu de la mort,naccmplift celle oeuure.Elle 
eftoit encor moindre,^ en icelle eftqit elcript au cofte Septentrional le Nom de lauéleur Mi 
cerinus . Encor fans icelles en ya trois aultres de la meime forte que les deftufdidz eftoient 
mais encor moindres : car vng cofte d'icelles n'oultrepaftoit point quattre vingtz toiles . La 
première fut faifte de Armeus.Ia leconde de Amafis,Sc la tierce de Mafis, tous Roys d’egipte. 

Long temps apres régna Sabbachus comme Roy d’Egipte , mais pour certaines vifions de- 
laiflant le Reaulme,vindrent illecques douze adminiltrateurs ou gouuernenrs , lefquelz par 
bonne police Si ordônance gouuernerent ledit Reauîme en puiflance de Roy l’efpace de quin 
ze ans. Et apres ce ordonnèrent pour eulx tous enfemble,vne cômune fepulture : A celle fin, 
quapres leurs deces ilz euffent la gloire dkiuoir vng commun & feul fepulchre . En laquelle 
choie ilz Peffbrcerent furpafter les oeuures des Roys precedenrz.Car celle maffe eftoit com- 
polee auec tel artifice Si magnificence, de forte que fi elle euft elle parlaift e auant leurs dif- 
cordz encommence , elie fut furmontee d’oeuure & d’excellence toutres les aultres fepulrm 
res& monumentz de tous les Roys d’Egipte . Lefquelies chofes eftoint faiftes fans befoing, 
ny neceffice, auec grand defpens perduz^ combien quelles eftoient merueilleufes a veoir. Ce 
que Jamais ne fcauroyeprifer, parce que ce ne font que tourtes vanitez Si dommaiges . 

T iii Mais 


CHOSES MERVEILLE VS ES. 

Mais pluftoft eftimeroye de faire édifier Palais , Maifons, Si femblables Edifices , pour 
modite Si vtilite du commun , auec telle forme & aornement , comme a iceulx fc* 
roit conuenable : Car véritablement la beaulte des Edifices eft bien con - 
uenable Si plaifantc pour les habitans . La gloire , louenge ,& 
décor d’vne ville , Si chofe plaifante a veoir , feulle- 
ment eftoit a prifcr ce que le Roy Miris 
feift faire a l’vtilite Si prouffit 
de tout le pays 
d’Egypte . 

FIN. 

¥ 


V ifitc gf admis par M onfieur 

Martin Cools } Curé ür Ta/leur de Sain Fl Gode a 'Br affiliés : 
far la Cbanchelerie de Brabant approuué isr premlegè, 

<S Soubfigné f . de Lens. 

\ 

IMT^IME EN jKVEfJ, f 0 

fierre Coeck d’Alofl ffibraire iuré de l’impcrialle Ma- 
lejle, par G il. Van (Die/l . En Lan de noffre Seigneur 
Mil/inq cent^,& cinquante } le .Vj*. iour de Iuillet. 
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